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AVERTISSEMENT 

 

e l’investigation,  

 

Contrairement à la recherche conventionnelle où l’information 
recueillie est aussitôt transmise, celle issue de l’investigation 

ne peut être dévoilée que lorsqu’elle apparaît cohérente et complète, après 
de nombreuses recherches. 

La recherche sur un sujet est continue même après une diffusion. Comme 
pour tout projet, il convient de déterminer des objectifs, d’établir un plan 
d’action et des stratégies. Un surplus d’investigation est la règle essentielle 
avec la recherche d’une documentation maximale permettant de confirmer 
ou d’infirmer des faits, à partir des sources. 

Aucune information ne doit être dévoilée sans un contrôle permanent, par 
une succession de recoupements et de croisements de cette information  
permettant ainsi de la  légitimer.  Il convient d’abord d’être convaincu que 
de fausses informations peuvent être apportées et que la vigilance doit être 
totale pour ce qui concerne les « sources ». 

Les informations officielles ne sont pas, généralement, les informations 
réelles. Les informations réelles sont souvent tues par les autorités et les 
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institutions ou tronquées, ou même camouflées, dès lors qu’elles dérangent. 
Elles sont souvent utilisées en éléments de désinformations. Les autorités 
craignent, la plupart du temps, une possibilité d’atteinte à leurs intérêts et à 
leurs prérogatives ou de ceux qu’ils représentent, par une divulgation des 
faits exacts. 

Les sources d’information de l’investigation doivent provenir 
essentiellement de documentations indépendantes permettant une analyse 
par comparaison avec aussi, le cas échéant, une référence à des versions 
officielles. L’investigation permet de recueillir un volume de 
renseignements conséquent. Toutefois, les « sources » doivent rester 
secrètes. Elles sont un gage de sécurité. 

La structure des faits évoqués est primordiale en raison de son éventuel 
impact. La crédibilité pour ce modèle d’information est cruciale. Tout sujet 
traité est d’abord utilisé comme hypothèse de travail, à partir de 
documentations vérifiées, et à partir de toutes les sources possibles et  
disponibles. Une organisation des données, leurs contrôles et leurs analyses 
permettent d’établir un ordre narratif sur un sujet traité pouvant alors être 
publié et défendu. 

L’investigation a pour principe d’exposer des situations toujours exactes et 
authentifiées afin de pouvoir, éventuellement, dénoncer des faits. Il faut 
aussi, pouvoir ensuite donner les indices qui peuvent permettre de réformer 
et si possible en autorisant de promouvoir une meilleure solution. 
L’engagement de l’investigation doit être total. Il se doit donc d’être 
rigoureux et juste. 

Bien que d’un fonctionnement particulièrement différent et de cultures très 
diverses, l’espèce humaine semble se diriger vers une Oligarchie dirigeante 
globalisée, au niveau de toute la Planète. Les questions qui se posent sont 
alors de savoir comment la Société Humaine sera ensuite organisée ? 
Pourquoi un tel choix d’organisation, par qui sera-t-elle dirigée et pour qui 
le sera-t-elle ?  

Est-ce que le schéma restera celui du système monétaire actuel, pour les 
échanges des biens et des services ? Est-ce que celui du modèle 
économique restera identique, avec les mêmes acteurs religieux et 
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politiques, sous-jacents ? Si les bases philosophiques organisationnelles 
n’évoluent pas, rien ne permettra les changements indispensables. 

Les oligarchies dirigeantes actuelles mènent une politique de rétention de 
l’information et même de désinformation systématique concernant de 
nombreux sujets sociétaux. Cela concerne aussi de nombreuses avancées 
technologiques qui pourraient être utilisées. Seraient-elles réalisées et 
envisagées à l’encontre de l’Humanité, au lieu de lui être favorables ?  

La négation totale des possibilités de contacts avec des « entités » venues 
d’autres espaces du cosmos apparaîtrait comme une volonté d’empêcher le 
genre humain d’évoluer vers d’autres formes de savoir et de connaissances. 
Le silence pesant, des responsables du recueil d’informations, concernant 
des témoignages qui sont la plupart du temps recueillis par des militaires, 
ne permettra pas à notre Humanité d’aller vers une progression 
intellectuelle.  

Les Fictions de la Science dans son second tome sont également une 
analyse implacable de notre organisation humaine. Elle apparaîtrait même 
comme étant celle de la dernière chance… avant l’obstacle… 

CET OUVRAGE N’A PAS POUR OBJET D’IMPOSER UN POINT 
DE VUE. IL A ÉTÉ RÉALISÉ DANS L’ORDRE DE RÉCEPTION 
DES INFORMATIONS. SON ASPECT, UN PEU DÉROUTANT, 
PERMET DE RESPECTER LES VALEURS DE CHACUN, SANS 
AUCUNE VOLONTÉ DE CONVAINCRE. CHACUN DOIT 
POUVOIR ANALYSER LES SUJETS ABORDES, SANS APRIORI.  

SI, QUELQUES SUJETS, ET PEUT-ETREPLUS 
PARTICULIÈREMENT CELUI CONCERNANT L’ÉVENTUALITÉ 
DES VISITES EXTRA TERRESTRES NE VOUS CONVIENNENT 
PAS, VOUS POUVEZ AUSSI ARRÊTER ICI VOTRE LECTURE. 

CHACUN DOIT AVOIR LE DROIT…À NE PAS SAVOIR… 
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PREAMBULE 

 

es évènements, 

 

Les évènements ne se produiraient pas, nous les… 
rencontrerions… 

Ainsi que cela a été précisé dans les précédents ouvrages : « Le Dernier 
Regard » et « L’Insouciance de la Conscience », la science ne retient 
pour vrai que ce qu’elle peut modéliser et vérifier. Elle est un ensemble 
de Lois et d’hypothèses, confirmées ou infirmées par des expériences et 
des expérimentations permettant d’identifier les critères essentiels, dont 
les termes peuvent apparaître ambigus. Elle n’a pas de définition 
exhaustive. 

Elle n’est pas un modèle social de référence !  Elle n’a pas d’autonomie. 
Sa fonction est tributaire des choix des autorités ou des groupes d’intérêts 
qui l’utilisent. Des références figurent également dans le premier tome 
des « Fictions de la Science » et aussi dans « L’Insouciance de la 
Conscience ». 

L
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Pourtant son modèle de systématisation de la connaissance et de 
l’organisation est plus ancien que celui de tous les autres modèles. Il a 
été là dès l’origine de l’Humanité dans son positionnement parmi les 
autres espèces vivantes. 

Ce modèle établit continuellement des théories qu’il s’ingénie ensuite à 
relier entre elles, afin de trouver une explication rationnelle entre 
l’origine humaine et sa relation avec l’Univers, de l’infiniment grand à 
l’infiniment petit et inversement. 

Toutefois, sa tâche est exponentielle et vraisemblablement, également 
infinie. Seule, une interdépendance des interdisciplinarités pourrait 
devenir admissible. 

Cependant, sa recherche fondamentale apparaît plus crédible que les 
croyances dogmatiques, admises indiscutablement, jusque là !  Il 
conviendrait d’établir un pouvoir de la connaissance, malgré les valeurs 
aléatoires des prédictions de ses théories non confirmables à un instant, 
pourvu qu’elles ne soient pas des spéculations. 

Ainsi, le modèle cosmologique décrivant le moment de la naissance de 
l’Univers, par une explosion initiale et ensuite de son évolution 
expansionniste apparaît le plus en accord avec les observations de sa 
structure actuelle. 

Il en va de même pour l’évolution des espèces. L’organisation du monde 
du vivant, sur notre planète, s’est établie à partir d’une continuité dans 
l’organisation la plus simple, jusqu’à la plus complexe. Puis, dans une 
sélection naturelle par les mécanismes de l’environnement et des facultés 
d’adaptation, avec tous les bouleversements métaboliques appropriés. 

Bien sûr, un certain nombre de schémas seront déterminés. Chacun 
d’eux pourrait établir une vérité. Pourtant les modèles les plus 
extravagants seront peut-être les plus judicieux ! La Connaissance est 
sans doute le sujet essentiel de notre Univers physique. À lui seul, il 
pourrait regrouper la totalité du savoir, dont toutes les espèces existant 
dans l’Univers auraient besoin, pour pouvoir rejoindre une conscience 
universelle. 

Il y aurait une constance chez l’être humain, c’est celle de sa recherche 
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permanente de la vérité. C’est évidemment  un avantage, mais de quelle 
vérité s’agit-il ? S’agit-il, de celle qu’il voit ou de celle qu’il ne voit pas ? 
Ou encore de celle qu’il soupçonne ? Y aurait-il des vérités qui seraient 
totalement cachées à ses investigations ?  

Le milieu environnemental et l’Humain évoluent. L’Humanité, elle-
même, évolue. Leurs modèles réciproques ne permettent pas d’établir des 
repères sur lesquels s’appuyer pour orienter des recherches. Comment 
comprendre les modèles d’organisations de la Société Humaine, 
lorsqu’on ne sait pas comment est organisé son environnement ? Toute la 
complexité de l’existence individuelle de chacun, mais aussi celle du 
collectif, pourrait résulter d’une méconnaissance et d’une ignorance !  
La recherche de la vérité passe par des observations, des analyses, des 
hypothèses, des théories, des expérimentations, etc. !...  

Un certain nombre de schémas peuvent être déterminés. Chacun de ses 
schémas doit pouvoir établir une vérité. Or, notre Univers se présente 
comme un puzzle. Chacune des lois que nous déterminons est une des 
pièces de ce puzzle. Mais il suffit que les pièces adjacentes soient 
manquantes pour que les lois établies ne coïncident pas. Il nous est alors 
particulièrement difficile d’en reconstituer une réalité. 

Il apparaîtrait vraisemblable de devoir connaître d’abord, quelles sont les 
raisons de notre présence sur cette Planète, dans cet Univers !  Y aurait-il 
un rôle, une mission individuelle, une mission collective ? L’avenir de 
l’Humain dépendrait-il des raisons qui le contraignent à cette présence ? 
Quel est le rapport de l’espèce humaine avec les autres  espèces  
animales, végétales et peut-être aussi minérales ? Quel peut être le 
rapport avec d’autres espèces, existant ailleurs dans notre Galaxie et 
dans les autres Galaxies ?  Quel est le rapport entre l’espèce humaine 
terrestre et d’autres espèces dispersées dans l’Univers ?  Quel pourrait 
être le rapport entre la vie des espèces terrestres et la vie d’autres espèces 
extra-terrestres ? 

Il est évidemment peu vraisemblable qu’un roman puisse prétendre en 
donner la clé. Cependant, toute investigation peut s’avérer utile et 
quelquefois indispensable. Un roman présente le gros avantage de 
pouvoir exposer des vérités supposées, sans risque. Il convient cependant 
de savoir que la vérité n’est jamais bonne à dire. Qu’il est surtout interdit 
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de l’écrire. Il est pourtant prépondérant d’être toujours en mesure de 
pouvoir chercher à la connaître. Une vérité romancée permet de pouvoir 
communiquer, sans tomber obligatoirement, dans la fiction. Simplement, 
il suffit de savoir décrypter, pour connaître et comprendre. Ce roman se 
présente également sous la forme d’un puzzle. Les pièces qui le 
composent y sont volontairement dispersées. Des pièces adjacentes sont 
évidemment  manquantes.  

Lorsque vous entamerez la lecture de ce roman, vous serez confronté, 
pour le moins, à de la perplexité, si ce n’est, à un dilemme. Dès les 
premiers sujets abordés, vous n’aurez pas d’autre choix que de 
considérer, soit que tout est faux, puisqu’il s’agit d’un roman... soit que 
tout pourrait être vrai, justement, parce qu’il s’agit d’un roman.  

Un roman étant le seul moyen permettant de masquer des vérités 
dérangeantes. Si, dès la lecture des premiers paragraphes, vous avez un 
doute sur l’authenticité des faits, n’en continuez pas cette lecture. Cela 
voudra dire que cet ouvrage n’est pas en mesure de vous concerner. Si, 
au contraire, vous faites le choix de continuer à lire cet ouvrage, il vous 
faudra alors convenir d’un impératif indiscutable, celui que des erreurs 
s’y seront probablement inséré.  

L’organisation de l’ouvrage s’articule à partir de la méthode ORD. Une 
première approche de chaque sujet traité a consisté à scruter, à écouter, à 
observer, et aussi à recouper les informations, avec le plus d’attention et 
de précisions possibles. Le second contact a consisté à analyser les 
éléments d’observation qui ont été recueillis, à les structurer et à réfléchir 
sur leurs impacts. Enfin, il est devenu prépondérant de définir un modèle 
de réalisation, permettant de décider d’une éventuelle action qu’il 
conviendrait, le cas échéant, de devoir mettre en œuvre.  

L’ORD, Observer, Réfléchir et Décider, sont donc les trois éléments qui 
devraient permettre, à chacun de nous, d’évaluer les incidences de nos 
actes individuels et collectifs, provoqués ou subis. Une redondance est 
apparue indispensable dans le traitement de certains sujets, difficilement 
compréhensibles par une seule approche. D’autres sujets ont été 
volontairement morcelés, à cause de leur rigueur d’accès. Certains des 
sujets ainsi abordés risqueront de choquer vos préjugés. 
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Le traitement des sujets n’a évidemment rien d’exhaustif, il correspond à 
une volonté de montrer ce qui est, à priori, dérangeant. C’est 
volontairement qu’aucune logique dans le traitement des sujets abordés 
n’ait été agencée. Il est apparu indispensable et honnête de ne pas 
respecter une quelconque logique de construction. Chacun doit être en 
mesure d’établir son opinion, sans l’ajout d’une influence extérieure. 
C’est au contraire, à partir de cette prospective que doit se réaliser, pour 
chaque lecteur, un niveau de recherches complémentaires et souhaitables 
pour comprendre, réfléchir et peut-être décider.  

Nul n’est en mesure de détenir la vérité. Chacun d’entre nous ne détient 
que sa vérité. Nul n’a donc le droit d’imposer sa vérité aux autres. 
Chacun doit pouvoir définir sa stratégie, en fonction de son niveau de 
connaissance, de son niveau d’analyse et de son niveau de synthétisation. 
Aucune personne ni organisation n’a le droit de décider pour les autres. 
La délégation des responsabilités, prônée par nos Gouvernants, n’est 
qu’une stratégie mise en œuvre pour une prise des pouvoirs, sans limites 
et sans partage.  

La Société Humaine s’organise à partir de quelques modèles. Il est 
possible de prendre un schéma géométrique pyramidal pour expliquer 
l'un de ces modèles. Trois éléments peuvent s’y distinguer. Une 
oligarchie dirigeante qui se trouve au sommet. Une classe moyenne qui 
sert à structurer la Société. Une classe tertiaire qui vit dans la précarité 
au quotidien, sans espoir d’amélioration. La répartition numérique de 
chacun de ces trois secteurs sociaux économiques est sans importance. 
La structure de chacun de ces trois éléments est, par contre, très précise. 

L’élite, au sommet, s’octroie tous les pouvoirs, décisionnels, économiques 
et structurels, sans aucun partage possible. Les privilégiés de la classe" 
médiante" cherchent constamment à progresser vers l’élite. Ils sont, du 
reste, façonnés par l’élite qui leur laisse croire à une possibilité 
d’évolution sociale et économique. La troisième partie de la société, fixée 
à la base de notre exemple géométrique, est la plus nombreuse, mais 
aussi la plus vulnérable. Elle n’a aucun espoir de progression.  

Cela n’est, très rarement, que certains de ses membres parviennent à 
accéder à un échelon supérieur. Aucune opportunité  ne leur est 
accordée. Ce n’est qu’au prix d’efforts considérables, soutenus tout au 
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long d’une vie, et à condition qu’aucune difficulté majeure ne vienne en 
entraver leur progression, qu’un résultat leur est accepté. 
Majoritairement, c’est une vie médiocre, sans perspective et sans espoir 
qui leur est réservé. 

Chacune de ces trois catégories d’humains comporte, évidemment, 
différents niveaux de hiérarchies. L’Oligarchie dirigeante est composée 
des grands dirigeants des entreprises multinationales, des hauts 
dirigeants des grandes banques internationales, des principaux 
monarques du globe et des hauts dignitaires internationaux.  

La classe moyenne est constituée de trois niveaux. Le premier niveau est 
représenté par les cadres supérieurs des entreprises privées et publiques 
et des notables. Le second niveau regroupe les professions libérales. Le 
troisième groupe correspond aux cadres du privé et du public et les 
commerçants.  

La base est composée par la multitude d’anonymes représentant les 
différentes strates de cette partie de la Société Humaine qui ne possède 
aucun pouvoir décisionnel et ne peut que subir les extravagances de leur 
Oligarchie dirigeante. Ce sont les ouvriers de l’industrie, les salariés de 
l’agriculture et ceux des services. Les dirigeants des toutes petites 
structures que sont, les paysans, les commerçants et les artisans, n’ayant 
que quelques employés.  

L’écriture en général et d’un roman en particulier est un moyen, parmi 
d’autres, d’analyser et de transmettre de l’information. Il est cependant 
important d’agrémenter cette information, pour la rendre mieux 
accessible. La chronique est argumentée à partir de trois personnages qui 
ont l’habitude de se rencontrer et d’échanger leurs points de vue. 

Les illustrations qui sont dispersées au gré des chapitres n’ont qu’un 
faible rôle didactique. Elles servent simplement à apporter un peu de 
fantaisie.  

Toutefois, il vous faudra convenir par avance, que la devise d’un roman, 
consiste à ce que toute ressemblance, avec des lieux ou des personnes, ne 
sera que pure coïncidence…  

À vous d’en méditer... 
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CHAPITRE 1 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

’est encore nous, 

 

 

_  Nous ne devions plus nous rencontrer… 

_  C’est effectivement ce que je vous avais dit… 

_  Je parie que tu as encore déniché quelques surprises… 

_  C’est tout à fait le cas… mais cette fois, j’ai atteint le « Graal »… 

_  Rien que çà… 

_  Attendez… je vais vous surprendre… je vous avais déjà parlé du 
Vatican… 

 

 

 

 

C
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 ls savaient, 

 

C’est depuis plusieurs siècles déjà que le Vatican savait qu’il 
existait des formes de vies ailleurs dans l’Univers. Mais il savait 

aussi que des entités extrêmement intelligentes circuleraient à travers le 
Cosmos. 

Ils ont, bien évidemment, évalué que des conséquences particulièrement 
déroutantes provoqueraient des déséquilibres sociologiques tellement 
lourds de conséquences que les responsables religieux ont préféré 
installer une politique de dénigrement et de dissimulation de la vérité.  

Son attitude actuelle pourrait envisager de reconnaître des faits qui 
auraient été portés à la connaissance des plus hautes instances 
religieuses catholiques. Ils auraient, en leur possession, ce qu’ils 
considèrent comme des preuves intangibles de la réalité des Extra 
Terrestres. Un très grand nombre de dossiers, classés secrets jusqu’à 
présent, seraient maintenant déclassifiés et portés à la connaissance d’un 
public intéressé. 

L’Oligarchie dirigeante s’est toujours opposée à la révélation de la vérité 
sur des modèles de vies ayant acquis des niveaux de connaissances 
supérieurs et des technologies aberrantes pour nous, dans l’Univers. 
Cependant des liens, entre la Cité du Vatican et des entités extérieures à 
notre planète pourraient avoir été concrétisés. L’Église catholique a 
pourtant, au cours de son histoire été particulièrement véhémente envers 
tous les « scientifiques » de l’époque qui osait contredire ses dogmes 
religieux par des affirmations contraires aux intérêts de la chrétienté. 

Après les découvertes astronomiques de Nicolas Copernic et de Galileo 
Galilée, le philosophe Giordano Bruno ose prétendre que les planètes qui 
nous entourent sont habitées. Considéré coupable d’hérésie par l’Église, 
il finira sa vie sur le bûcher !  Toute cette agitation du 16e siècle était 
contraire à la réalisation de la vie par « Dieu ». L’église aurait un 
milliard et deux cent millions d’adeptes dans le monde. Il s’agit d’un très 

I
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grand réseau de recueils d’informations concernant tous les phénomènes 
inexpliqués pouvant se réaliser sur la planète. 

La Cité du Vatican possède une citadelle qui est le Palais pontifical 
« Castel Gondolfo », et la villégiature des Papes. Il disposerait des 
télescopes de dernière génération. Les astronomes de l’église auraient la 
possibilité d’accéder aux télescopes spatiaux. Particulièrement bien 
informés de tous les sujets concernant des contacts avec des intelligences 
extérieures, les responsables de l’Église catholique seraient d’abord prêts 
à reconnaître que des vies auraient pu se développer partout dans 
l’Univers, mais aussi que des intelligences supérieures aux nôtres 
auraient pu y émerger. 

C’est une avancée considérable, par rapport aux autres systèmes 
religieux qui ne donnent aucune information à ce sujet. La divergence 
pourrait provenir de l’énorme quantité de livres entreposés dans les 80 
kilomètres d’étagères situés dans les sous-sols du Vatican. Leur accès y 
est particulièrement règlementé et n’y accède pas qui veut… Malgré 
l’insistance de Jimmy Carter, alors 39e Président des États-Unis, et qui 
avait promis de révéler la réalité des Extra Terrestre, l’Église Catholique 
a refusé, par deux fois l’accès à ses archives secrètes. Pourquoi ? Il 
semblerait que le Vatican possèderait des pièces à conviction sur sa 
rencontre avec des entités venues d’ailleurs ! 

Comment tous les responsables religieux pourront-ils accréditer une 
divulgation des informations de l’église catholique sur la réalité des vies 
multiples au travers des Galaxies ? Mais il s’agit aussi d’un problème 
éthique, sur la gestion des conflits, qui se posera à tous les gouvernants et 
en particulier à l’élite mondiale qui ne veut pas entendre parler des Extra 
Terrestres. C’est peut-être là, la chance qu’entrevoie l’Église catholique 
de rétablir sa suprématie religieuse en Occident, face aux autres espaces 
religieux qui cherchent à lui contester ses compétences et dont certaines y 
seraient déjà parvenues, et tout particulièrement la montée des 
extrémismes religieux qui menacent les équilibres démocratiques. Elle 
deviendrait alors la première religion ayant accepté la pluralité des 
existences cosmiques comme volonté de « Dieu ». 

_ Bon !  Une fois de plus tu attaques fort… 
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_ Tu sais bien que c’est son habitude… 

_ Oui… attendez la suite… 

 

 

 

 

 

 

ettre ouverte adressée au Président de la République, 

 

publiée le 16 avril 2008. 

Préambule.  

« On ne subit pas l’avenir, on le fait » (Georges Bernanos).  

En l’absence même de toute intention hostile, l’intrusion d’une civilisation 
extraterrestre pourrait porter atteinte à notre environnement compris 
comme l’ensemble des conditions naturelles, sociales et culturelles 
constituant le théâtre des activités humaines.  

La Charte de l’environnement, qui a valeur constitutionnelle, prévoit que : 
« lorsque la réalisation d’un dommage, bien qu’incertaine en l’état des 
connaissances scientifiques, pourrait affecter de manière grave et 
irréversible l’environnement, les autorités publiques veillent, par 
application du principe de précaution, à la mise en œuvre de procédures 
d’évaluation des risques ». 

Le phénomène ovnien.  

Des phénomènes aérospatiaux insolites se montrent régulièrement dans 
notre espace aérien. On les appelle communément OVNI. Le CNES 
(Centre national d’études spatiales) préfère leur donner le nom de PAN 
(phénomène aérospatial non identifié).  

L
ILS AURAIENT VISITE LA 

TERRE DEPUIS SA PERIODE 
PREHISTORIQUE 

C’EST UNE ENTITE QUI AURAIT DES 
BASES SUR LA LUNE 
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Avant que de chercher à leur donner une interprétation, il nous faut 
reconnaître une évidence toute simple : ils existent. Certes une grande 
partie relève de méprises, de fantasmes ou d’hallucinations, mais une part 
irréductible et significative semble témoigner de lois physiques inconnues 
et participer d’un principe intelligent.  

Ils ont donné naissance à une discipline, l’ufologie, qui comprend deux 
activités bien distinctes : en premier lieu la collecte des données, en second 
leur interprétation. Par convention, nous désignerons, dans la suite de cette 
lettre, par le terme générique « phénomène ovnien » l’ensemble des pans 
qui, après examen, n’ont reçu aucune explication rationnelle au regard de 
nos connaissances scientifiques.  

Les données.  

Un groupe d’études émanant du CNES, le GEIPAN (groupe d’études et 
d’information des phénomènes aérospatiaux non identifiés), a reçu en 
France la mission officielle de recueillir, d’analyser et d’archiver les 
données relatives aux pans. Grâce à cet organisme et au travail obstiné 
d’enquêteurs indépendants, nous disposons aujourd’hui de banques de 
données comportant plusieurs milliers d’observations. Leur étude 
statistique met en évidence la complexité et l’incongruité du phénomène 
qui recouvre des dizaines de types d’événements, allant de la plus banale, 
simple lumière anormale dans le ciel, au plus surprenant, enregistrement 
radar d’objets aux performances cinématiques inexplicables. Mais elle fait 
aussi apparaître une cohérence interne et des caractéristiques générales, 
relativement stables et rarement démenties, de réalité physique et de 
comportement intelligent, non hostile, discret, furtif et brouillé.  

L’interprétation.  

L’interprétation la plus répandue parmi les ufologues soutient que le 
phénomène ovnien est gouverné par une (ou plusieurs) intelligence non 
terrestre. Dans cette hypothèse, il faut accepter l’idée qu’il cache un dessein 
potentiellement hostile, un programme soutenu par une stratégie. Quel est 
ce programme ? Qui en sont les auteurs ? Quelle est leur stratégie ? Telles 
sont les questions que nous sommes amenés à nous poser face à une 
activité inconnue. Partant, l’étude du phénomène ovnien ressortit aux 
méthodes d’appréciation des situations complexes mettant en jeu des 
intelligences aux desseins équivoques et des informations rares, 
sporadiques et brouillées.  

Des méthodes hypothéticodéductives, itératives et adaptatives.  



16 

 

Quelles sont ces méthodes ? De conception militaire, elles sont apparues 
durant le dernier conflit mondial, en même temps que la recherche 
opérationnelle. Elles sont enseignées dans les écoles supérieures de guerre 
(en France, le Collège interarmées de défense) et sont employées par les 
états-majors des grandes puissances. Les grandes entreprises, exposées aux 
contraintes économico-politiques et devant affronter une concurrence où la 
désinformation est couramment pratiquée, les ont adoptées et adaptées à 
leurs besoins propres. Cela explique la présence de la métaphore et de la 
terminologie militaires dans le discours des dirigeants de société.  

Ainsi que la recherche opérationnelle, elles ont pour objet de pallier 
l’insuffisance de l’intuition et du bon sens devant des situations confuses 
dépendant de paramètres multiples, relevant de facteurs objectifs et soumis 
à des événements naturels aléatoires. Mais contrairement à la recherche 
opérationnelle, elles tiennent compte de l’immixtion d’une intelligence 
extérieure douée de volonté et capable de brouillage et de comportements 
arbitraires apparemment irrationnels. Elles sont particulièrement 
pertinentes en présence de désinformation et dans des conflits asymétriques 
opposant des adversaires aux logiques différentes, aux éthiques divergentes 
et aux modes de pensée dissemblables, comme la lutte contre le terrorisme 
ou, le cas échéant, une intrusion extraterrestre.  

De quelle sorte de raisonnement ces méthodes participent-elles ? Elles sont 
de type hypothéticodéductif. Elles consistent à formuler des 
présuppositions, préalablement passées au crible des vraisemblances 
éthique, technique, économique et opérationnelle, dont sont déduites des 
conséquences, passées et futures, susceptibles d’être vérifiées par 
l’observation et le renseignement. Si elles trouvent une vérification 
expérimentale, elles sont validées. Sinon, elles sont soit réfutées soit 
révisées afin de les rendre compatibles avec l’expérience. Elles sont par 
construction itératives et adaptatives. Elles astreignent à une pensée 
formalisée et rigoureuse. Tout bien considéré, elles sont une application 
assez fidèle de la méthode scientifique de Karl Popper.  

Elles s’opposent au processus inductif de pensée qui va du particulier au 
général, qui prétend à un énoncé général à partir d’un nombre limité 
d’observations. S’agissant de l’ufologie, la méthode inductive est 
inappropriée en raison d’une information fortement dépréciée. Elle a 
malheureusement conduit à deux écueils : d’une part au scepticisme ou au 
refus de toute tentative d’interprétation, car les visages polymorphe et 
absurde que revêtent les manifestations des pans depuis soixante années ne 
permettent pas de justifier un énoncé général ; d’autre part, par 
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extrapolations abusives, à l’élaboration d’interprétations hasardeuses et au 
développement de thèses conspirationnistes.  

Une possible intrusion extraterrestre.  

Si nous écartons a priori l’hypothèse non scientifiquement réfutable d’une 
intelligence transcendant le monde sensible, il faut bien admettre que nous 
avons possiblement affaire à une intrusion extraterrestre, c’est-à-dire à la 
présence non désirée d’êtres intelligents appartenant à une ou plusieurs 
planètes de la Voie lactée ou d’une autre galaxie.  

Pour que les méthodes hypothéticodéductives lui soient applicables, encore 
faut-il vérifier que ces êtres peuvent raisonnablement faire l’objet de 
présuppositions. La difficulté vient alors, entre leurs civilisations et la 
nôtre, des écarts des connaissances et des évolutions : écart certain pour ce 
qui est des sciences et des technologies ; écart vraisemblable des évolutions 
biologiques et sociales et des éthiques.  

Une nouvelle forme d’incommensurabilité ?  

Tout revient à la question de savoir si des êtres intelligents aux niveaux de 
connaissances inégaux et aux développements psychique et biologique 
éloignés seraient capables de se comprendre. À cette condition seulement, 
les présuppositions auront un sens et pourront être admises comme 
hypothèses heuristiques.  

Une position est aujourd’hui en faveur chez certains ufologues qui 
prétendent, après Carl Sagan, que les différences de connaissance et 
d’évolution seraient en réalité des obstacles insurmontables rendant 
impossible notre compréhension, voire notre perception, d’une intrusion.  

S’il est vrai que le fossé du langage est à jamais infranchissable entre 
l’homme et l’animal, il ne serait pas en revanche un empêchement dirimant 
entre notre civilisation et celles des autres mondes technologiquement, et 
peut-être psychiquement, supérieur. En effet, l’exobiologie tient pour 
probable que tous les êtres intelligents de l’univers sont dotés de capacités 
d’inférence et de gestion du temps et que leurs schémas mentaux sont, 
selon toute vraisemblance, analogue sinon identique.  

Il vient qu’il est légitime d’appliquer les méthodes hypothéticodéductives 
au phénomène ovnien et, par conséquent, de chercher à découvrir, au-delà 
de leurs modes de déplacement dans l’espace, les intentions à notre égard 
des éventuels intrus.  
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Présuppositions.  

Elles doivent porter sur la nature de ces êtres, sur leur libre ou serf arbitre, 
sur leur organisation sociale et politique, leur éthique collective, leurs 
intentions et leurs activités. La vie revêt-elle ailleurs des formes 
radicalement différentes ? Les êtres biologiques extraterrestres doués 
d’intelligence ont-ils une physiologie semblable à celle de l’homme ? 
Érigent-ils leurs sociétés en civilisations ? Dans l’hypothèse où certains 
auraient acquis la maîtrise de l’espace, de quelle organisation sociale et 
politique se seraient-ils dotés pour atteindre un tel niveau de connaissances 
? Quelle serait leur éthique ? Reconnaîtrait-elle une vérité morale ? Quelle 
stratégie adopteraient-ils vis-à-vis des civilisations visitées ? Au service de 
quelle mission ? Obéiraient-ils à un principe de précaution ? Quelles 
procédures d’approche appliqueraient-ils ? Des signes de leur présence 
seraient-ils perceptibles ?  

Désinformation et brouillage.  

Dès lors que l’on tient pour plausible une intrusion extraterrestre, il 
convient de s'interroger sur son origine, son mobile et sa dangerosité :  

- Sommes-nous en présence d’une seule civilisation ou de plusieurs 
civilisations opérant de concert ou de manières indépendantes ?  

- S’agit-il d’une simple surveillance à distance, d’une intervention 
ponctuelle ou d’une tentative d’influence ou de prise de contrôle ?  

Il est vain d’espérer que d’une démonstration ovnienne ostensible et non 
brouillée surgiront un jour prochain les réponses à ces graves questions 
parce que le phénomène est discret, furtif et brouillé et ne semble pas 
disposé à se dévoiler. Elles ne viendront pas davantage d’une étude 
reposant sur l’induction, car il est de mieux en mieux établi qu’il est depuis 
son origine l’objet d’opérations de travestissement et de déformation de la 
vérité :  

- la désinformation mise en œuvre par des fabulateurs aux intérêts obscurs 
et par des agences gouvernementales motivées par l’enjeu stratégique et la 
nécessité du secret ;  

- l’amplification, plus ou moins volontaire, de certains des témoins et 
enquêteurs ;  

- le brouillage et le camouflage par les intrus eux-mêmes.  
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Désinformation et brouillage sont si présents qu’il devient difficile de faire 
la part entre la réalité et la fiction, de restituer une information fiable et 
crédible à partir des seuls récits des témoins.  

Les méthodes hypothéticodéductives sont censées lever ces difficultés.  

Un risque d’ethnocide planétaire.  

Quand bien même elle ne montrerait aucune intention hostile, une intrusion 
extraterrestre présenterait un danger de chaos pouvant conduire à un 
ethnocide si, par accident, elle se montrait au grand jour sans laisser aucun 
doute sur son origine. À défaut d’une action psychologique préalable, les 
hommes pourraient perdre confiance dans leur capacité de maîtriser leur 
avenir. L’équilibre du monde en serait bouleversé.  

Cependant que le génocide est l’extermination d’un groupe ethnique ou 
religieux, l’ethnocide est la destruction de sa culture. Le chaos n’est pas 
propre aux systèmes physiques. Des évolutions chaotiques se rencontrent 
aussi bien dans d’autres systèmes naturels complexes, composés de 
plusieurs sous-systèmes interagissant fortement. Des événements 
extérieurs, que les économistes appellent « chocs », pourraient jouer un rôle 
déterminant dans le déclenchement des involutions irréversibles. Or peut-
on concevoir un choc culturel plus violent, plus déstabilisateur, que le 
contact impromptu avec des êtres extraterrestres qui ont mis la terre en 
observation ?  

Le risque d’ethnocide ne peut être négligé. Il doit être pris en considération 
au plus haut niveau de l’État. Là encore, seules les méthodes 
hypothéticodéductives sont susceptibles d’apporter une aide précieuse à la 
décision.  

Compte tenu des réflexions d’ordre général qui précède et considérants 

- que la France s’est dotée d’un organe officiel de collecte et d’analyse des 
données des pans, le GEIPAN,  

- que le GEIPAN et son comité de pilotage n’ont pas reçu pour mission 
d’interpréter le phénomène ovnien,  

- que, seraient-ils chargés de cette mission, ils ne détiendraient pour la 
mener à bien ni la compétence, ni les moyens, ni la méthode,  

- que le phénomène ovnien est possiblement la manifestation de l’intrusion 
d’une ou de plusieurs civilisations extraterrestres,  
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- que, si l’intrusion n’est pas prouvée scientifiquement, il existe en sa 
faveur de fortes présomptions, comme l’a écrit en son nom propre dans un 
livre récent M. Yves Sillard, président du comité de pilotage du GEIPAN, 
ancien directeur général du CNES et ancien délégué général pour 
l’armement  

- qu’une intrusion extraterrestre procède nécessairement d’une politique 
respectant une éthique et implique un programme servi par une stratégie,  

- qu’une stratégie relevant d’une intelligence étrangère aux motifs 
incertains pourrait porter atteinte à notre environnement compris comme 
l’ensemble des conditions naturelles, sociales et culturelles constituant le 
théâtre des activités humaines,  

- qu’elle doit donc faire l’objet, selon une méthode appropriée, d’une étude 
d’évaluation des risques, notamment le risque ethnocidaire, par application 
du principe de précaution conformément à l’article 5 de la Charte de 
l’environnement,  

- que la seule méthode appropriée face à une menace imprécise est la 
méthode d’appréciation des situations complexes mise au point par les 
grands états-majors,  

- que le phénomène ovnien est une affaire trop grave pour être abandonnée 
aux seuls GEIPAN, ufologues et associations ufologiques, à la rumeur 
publique,  

- que - pour ce que l’on en sait - aucune étude officielle portant sur 
l’interprétation du phénomène ovnien n’a été conduite à ce jour en France,  

- qu’à la suite de la publication du rapport Condon, une telle étude a 
vraisemblablement été menée aux États-Unis en toute confidentialité et que 
ses conclusions suffiraient à expliquer la désinformation que ce pays 
semble avoir mise en place pour préserver sa situation dominante et, peut-
être, écarter le risque ethnocidaire, les soussignés ont l’honneur de 
demander à Monsieur le Président de la République de bien vouloir 
ordonner une étude exhaustive du phénomène ovnien en application d’une 
méthode hypothéticodéductive empruntée aux états-majors. Cette étude 
devrait réunir de hautes compétences dans les disciplines directement 
concernées : politique, militaire, scientifique, sociologique, philosophique 
et ufologique. Elle recevrait pour objet d’infirmer ou de valider 
l’interprétation extraterrestre et, le cas échéant, de mettre en évidence la 
stratégie poursuivie par l’intrusion et, si possible, ses moyens. Ainsi le 
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gouvernement de la France serait-il en mesure de mettre sur pied, à des fins 
de vérification, des actions spécifiques d’investigation scientifique et de 
renseignement, puis de construire sa propre stratégie, enfin d’arrêter la 
politique nationale qu’il conviendrait d’appliquer en matière de défense, de 
sécurité, de recherche, de santé et de maîtrise de l’information. Il 
disposerait en outre d’éléments pertinents pour décider de la position à tenir 
sur la scène internationale et de l’information qu’il serait éventuellement 
nécessaire de porter à la connaissance des institutions et de l’opinion 
publique.  

A Versailles, le 14 avril 2008  

Gilles Pinon Contre-amiral (2S)       

Jacques Costagliola Docteur en médecine         

Claude Lavat Ingénieur ESME  

Francis Collot Chirurgien                    

Alain Labèque Ingénieur CNRS                 

Vincent Morin MCU docteur en électronique        

Rémi Saumont Ancien directeur recherche INSERM 

Au sujet des associations ufologiques. Lors d’un échange de mails au sujet 
de cette lettre je faisais remarquer à Gilles Pinon que :  

« J’ai bien reçu votre lettre ouverte, et je vous en remercie. Je partage 
entièrement cette initiative qui j’espère atteindra le but fixé : attirer 
l’attention des pouvoirs publics sur l’interprétation à donner au 
phénomène ovni. Cependant, il y a un point avec lequel je ne suis pas tout à 
fait d’accord. Il est dit en effet : « que le phénomène ovnien est une affaire 
trop grave pour être abandonnée aux seuls GEIPAN, ufologues et 
associations ufologiques, à la rumeur publique ». Je crois au contraire que 
le phénomène ovni concerne chaque habitant de cette planète, et qu’il est 
affaire de tous. Le public a le droit d’être informé, et même de participer à 
la recherche sur ce sujet. C’est d’ailleurs ce qui est fait au sein des 
associations ufologiques privées. L’idéal, selon moi, serait d’instaurer une 
sorte de partenariat entre les pouvoirs publics et les associations privées 
sérieuses, comme cela avait été fait en Belgique avec la SOBEPS entre 
1989 et 1992 lors de la fameuse « vague belge ».  
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Suite à cette remarque, il me répondit que : « s’agissant du point sur lequel 
vous n’êtes pas d’accord, j’en conclue que ma formulation est malheureuse 
et je le regrette beaucoup. Lorsque j’ai écrit « que le phénomène ovnien est 
une affaire trop grave pour être abandonnée aux seuls GEIPAN, ufologues 
et associations ufologiques », je ne voulais pas dire que l’ufologie n’était 
pas de leur ressort ni de leur compétence, mais qu’elle devait devenir aussi 
de la compétence de l’État. Je pense profondément que l’ufologie est 
l’affaire de tous, y compris du gouvernement, et qu’elle ne doit pas rester 
circonscrite au GEIPAN et aux ufologues. Je conviens qu’évoquer dans 
cette phrase la rumeur publique crée un amalgame regrettable. Je ne crois 
pas que la lettre soit suivie d’effets. Mais si l’étude demandée devait avoir 
lieu, je suis convaincu qu’elle conclurait au grand intérêt d’un partenariat 
entre les associations et les pouvoirs publics ».    

Nous remercions Gilles Pinon pour ces précisions, et nous saluons son 
initiative courageuse. Nous pensons que le contenu de cette lettre est de la 
plus haute importance. Elle résume parfaitement, selon nous, notre 
situation vis-à-vis du phénomène ovni, et pose les bases d'une « stratégie » 
future pour son approche. Nous croyons que cette lettre est un évènement 
dans le monde de l'ufologie (de même niveau que le Rapport Cometa), qui 
doit, selon les instructions mêmes de Gilles Pinon, être largement 
commenté par la communauté des ufologues. 

Daniel Robin, mai 2008  

Le contre-amiral Gilles Pinon est décédé le jeudi 11 juin 2009 d’une crise 
cardiaque. Présent lors des Rencontres Européennes de Châlons-en-
Champagne (2005), habitué des Repas ufologiques, il avait écrit une lettre 
ouverte au Président de la République afin d’obtenir une sorte de « levée du 
secret » en ce qui concerne le phénomène ovni et sensibiliser la classe 
politique à ce sujet. Il pensait que c’était au pouvoir politique, qui dispose 
des moyens financiers et techniques nécessaires, de lancer une recherche 
scientifique sérieuse sur les ovnis. Gilles Pinon était diplômé de l’École 
navale et de l’École nationale supérieure des techniques avancées. Auteur 
de « Fatima, un ovni pas comme les autres ? », Il avait participé au mois de 
mai 2009 à l’émission de télévision de la chaîne Direct 8, et y avait fait une 
intervention remarquée. 

C’est après un temps minimum de recul que nous pouvons nous rendre 
compte du vide laissé par la disparition de Gilles Pinon. 

Une voix s’est tue. La parole d’un homme de conviction s’est éteinte. 
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L’annonce de son décès nous a tous profondément touchés. Avec lui, nous 
perdons un être d’une grande stature intellectuelle qui a mené une réflexion 
novatrice et rigoureuse sur la signification du phénomène ovni. 

Personnellement, j’ai été attristé par son « départ » parce qu’il m’avait 
accordé, avec la gentillesse qui le caractérisait, le privilège de rédiger les 
préfaces de deux livres que j’avais publiés sur les ovnis (Ovni, le mystère 
subsiste, et Ovnis, du secret officiel aux limites de la science). Nous avions 
aussi longuement discuté ensemble aux Rencontres Européennes de 
Châlons-en-Champagne en octobre 2005. 

Après la lecture du seul livre de Gilles Pinon sur les ovnis intitulé, 
« Fatima, un ovni pas comme les autres ? », j’ai tout de suite partagé son 
interprétation du phénomène ovni et ses conclusions quant à son origine. 
J’ai le souvenir d’avoir été impressionné par cet ouvrage remarquable 
d’une totale originalité. Il ne fait aucun doute qu’il restera comme un des 
moments clés de la littérature ufologique. Il mériterait, d’ailleurs, d’être 
réédité et largement diffusé. Avis aux éditeurs. Nous aurions aimé que 
Gilles Pinon écrive d’autres livres qui, nous n’en doutons pas, auraient eu 
la hauteur de vue et la même rigueur de pensée. Malheureusement, il est 
parti trop tôt. 

Daniel Robin, le 24 juin 2009. 

"Les scientifiques aiment bien avoir l'initiative des questions. Lorsqu'un 
phénomène se produit en dehors de toute initiative de leur part, n'importe 
où, n'importe comment, devant n'importe qui, ils n'aiment pas ça du tout ; 
parce qu'à priori, ils sont dans la même position que n'importe qui, ils 
n'ont pas d'approche qui les spécifierait.(...) 

Et à ce moment-là, ils tendent à disqualifier le phénomène, ils tendent à 
disqualifier les témoins et à mettre l'ensemble sous le signe de la croyance. 
Et à ce moment-là, eux deviendront les non-croyants, ceux qui rappellent 
les vertus de la rationalité scientifique." (...) 

"Il y a donc quelque chose de pathologique, à mon sens, car évidemment 
beaucoup de phénomènes nous posent problème sans que les scientifiques 
aient pris la moindre initiative. 

C'est donc une très mauvaise habitude qui se révèle notamment autour du 
phénomène OVNI et qui met en danger les relations démocratiques entre 
science et société." 
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Isabelle Stengers / Chimiste, Philosophe des Sciences au CNRS 

Nota : Contiens des extraits de divers organismes et organisations. 

_ Il me semble que tu n’apportes pas beaucoup d’intérêt aux organismes 
officiels ?... 

_ Oh !  On peut même dire qu’il ne leur accorde aucun crédit… 

_ Vous avez tout à fait raison… Ce ne sont que des organismes de façade… 

 

 

 

 

 

a théorie du champ unifié,  

 

L’explication de la gravitation, par Albert Einstein, a ouvert 
des perspectives extraordinaires sur l’organisation de 

l’Univers Physique. Nicolas Tesla, l’inventeur aux « centaines de 
brevets », à lui aussi fourni des explications sur le fonctionnement des 
champs et entrepris un grand nombre d’expériences. 

Ses études sur la « téléportassions » auraient donné lieu à des 
expérimentations à Philadelphie, où un navire de guerre aurait disparu 
du port pour se retrouver à Norfolk… Ce transfert dans l’espace aurait 
également occasionné un transfert dans le temps… avec un espace de 40 
ans dans le futur. Des personnes, qui se trouvaient à bord, en 1943, se 
seraient retrouvées en 1983... Toutefois, la crédibilité de Nikola Tesla 
aurait été très émoussée, en son temps, par sa révélation de détenir ses 
extraordinaires secrets d’inventions grâce à des contacts qu’il aurait eus 
avec des Extra Terrestres. 

Le sujet de la téléportassions était à la mode, dans les années 1930 à 1940 
aux U.S.A. et tout particulièrement à l’Institut des Études Avancées de 

L
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Princeton. Cette organisation, indépendante et non universitaire, a connu 
des noms prestigieux comme Albert Einstein, John Von Neumann, 
Robert Oppenheimer, David Hilbert, Gustave Le Bon, Nikola Tesla… 
c’est là que serait né le projet « Philadelphie » sous l’égide du 
32ePrésident Franklin Roosevelt. Ce projet consistait à produire une 
invisibilité partielle ou totale des objets. Il était conduit dans un but 
militaire, bien évidemment, par Roosevelt en personne. « The 
Philadelphia Experiment » eu lieu le 12 août 1943. 

Toutefois, Nikola Tesla aurait reçu des informations complémentaires de 
ses… « contacts » qui lui auraient montré la dangerosité du projet et il 
s’en serait alors retiré. Le projet, malgré les risques encourus, aurait bien 
eu lieu, avec Von Neumann, sous la conduite d’Oppenheimer. Des 
conséquences irréversibles auraient alors été constatées sur le personnel 
se trouvant à bord du bateau militaire. Il convient de préciser que ces 
expérimentations étaient la conséquence des mines magnétiques que 
l’armée allemande avait mise au point dés 1938 et qu’il avait été urgent, 
à cette époque, de devoir passer à l’action. Le déclenchement d’un 
premier dispositif aurait eu lieu le 22 juillet 1943 à 9 heures du matin. Le 
navire aurait disparu pendant le quart d’heure de l’expérimentation. 

Des générateurs « Tesla » auraient été installés sur le bateau 
expérimental, dont un appelé « générateur de référence de temps zéro ». 
Il s’agissait d’un « système de résonance de masse », réalisé par Nikola 
Tesla, chargé de se verrouiller à la structure magnétique de la Terre. Ce 
système serait parti d’un principe, concernant toutes les planètes existant 
dans la Galaxie et évidemment aussi celles de notre système solaire, et qui 
seraient verrouillées fondamentalement dans la cosmologie, par le 
« système géocentrique » de notre Galaxie, appelé « référence de temps 
zéro ». La phase expérimentale définitive aurait été arrêtée au 12 août 
1943. Ce jour-là, après que les générateurs aient été mis en service, et 
que la silhouette du  bateau soit progressivement disparue des écrans 
radars, un flash aurait provoqué sa disparition totale. Il ne serait 
réapparu que 4 heures plus tard. 

C’est alors que le transfert de personnes, dans le temps, se serait 
produit… Des personnes qui figuraient sur le navire téléporté se seraient 
retrouvées en face de la même personne qui dirigeait les opérations… 



26 

 

mais au 12 août 1983. Von Neumann, qu’ils venaient de quitter les 
accueillit, vieilli de 40 ans, en leur demandant ce qu’ils faisaient là… et 
qui ils étaient… Toutefois, c’est lui qui détenait les explications sur 
l’évènement… et qui les leur communiqua…  

Mais, comme tout ceci n’est pas assez difficile à comprendre, il se serait 
avéré nécessaire à ces personnes, projetées dans le temps, de devoir 
retourner à leur point de départ. Le bateau se serait retrouvé dans une 
bulle « d’hyper espace » en expansion depuis 1943, auquel il leur 
incombait de donner un terme par la fermeture des générateurs de 
champs. Il s’avèrerait qu’en 1983 des progrès auraient été réalisés dans 
le domaine de la régression temporelle par un contrôle total sur le temps.  

Il convient de préciser qu’en 1943, le projet de bombe atomique était 
aussi en cours d’expérimentation et on connait son influence éventuelle 
sur la fin de la Seconde Guerre mondiale.  

_ Et là tu nous replonges dans la science-fiction… 

_ À moins qu’il s’agisse des… fictions de la science… 

_ C’est effectivement assez ardu… j’en conviens… 
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CHAPITRE 2 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

es Déclarations, 

des hommes politiques et des personnalités. 

Le phénomène OVNI a tellement été ridiculisé qu'il est de bon ton de 
sourire dès que l'on en parle pour paraître savant et non crédule, rationnel et 
intelligent. Le corollaire de cette attitude est que si l'on en parle 
sérieusement, on est un naïf ou un imbécile. 

Dans quelle catégorie classeriez-vous les hommes qui ont fait ces 
déclarations ? 

Harry S. Truman 1945-1953. 

Le 4 avril 1950, lors d'une conférence de presse à la Maison-Blanche : 

_ « Je peux vous assurer que les soucoupes volantes, si tant est qu'elles 
existent, ne sont construites par aucune puissance terrestre. » 

En décembre 1952, il diffusa un communiqué de presse disant : 

Ces phénomènes inexpliqués ne sont ni une arme secrète, ni une fusée, ni 
un nouveau type d'avion d'essai. 

L

LA COMPOSITION CHIMIQUE DE 
LEURS DEUX PLANETES SERAIT 

IDENTIQUE A CELLE DE LA TERRE ILS AURAIENT ETE VU 
EN 2003 
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Dwight D. Eisenhower 1953-1961. 

Une rumeur, répandue à partir des témoignages de militaires et d'agents de 
la C.I.A. à la retraite, circule selon laquelle le président Eisenhower aurait 
rencontré une délégation extraterrestre sur une base aérienne américaine en 
1954. 

John F. Kennedy 1961-1963. 

Dans un mémorandum adressé au directeur de la C.I.A. le 12 novembre 
1963, il écrit : 

Objet : Examen de la classification de tous les dossiers OVNI 
concernant la Sécurité Nationale. 

Comme convenu, j'ai engagé une action et ai demandé à James Webb de 
mettre en place un programme avec l'Union Soviétique d'exploration 
commune de l'espace et de la lune.  

Il serait particulièrement utile que vous réexaminiez les cas les plus 
menaçants afin de les identifier en toute bonne foi contrairement aux 
sources provenant de la C.I.A. et de l'U.S.A.F.. 

Il est important que nous puissions établir une distinction claire entre le 
connu et l'inconnu au cas où les Soviétiques considéreraient notre 
coopération étendue comme une couverture d'opération de collecte de 
renseignements sur leur défense et leurs programmes spatiaux. 

Une fois ces données examinées, je souhaiterais que vous arrangiez un 
programme d'échange de données avec la NASA sur ce qui reste inconnu.  
Ceci aidera les directeurs de mission de la NASA dans le domaine de la 
défense. Je souhaiterais un rapport préliminaire sur l'examen des données 
avant le 1er février 1964. 

Gerald R. Ford 1974-1977. 

Lors de son année au congrès : 

_ « Avec la ferme conviction que le public américain mérite une meilleure 
explication que celle donnée jusqu'ici par l'Armée de l'Air, je recommande 
fortement la création d'une commission d'enquête sur le phénomène OVNI. 
Il s'agit là de notre devoir envers le peuple afin de renforcer notre 
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crédibilité face au phénomène OVNI et faire la plus grande lumière 
possible sur ce sujet. » 

Jimmy Carter 1977-1981. 

Lors de sa campagne présidentielle : 

_ « Si je suis élu président, je ferai en sorte que toutes les informations 
détenues par ce pays sur les observations d'OVNI soient disponibles pour le 
public et les scientifiques. Je suis convaincu que les OVNIS existent parce 
que j'en ai vu un. » 

Ronald W. Reagan 1981-1989. 

Lors de la 42e Assemblée Générale des Nations Unies du 21 septembre 
1987, il déclara : 

_ « ...Obsédés par les rivalités du moment, nous oublions souvent tout ce 
qui unit les membres de l'humanité. Peut-être avons-nous besoin de quelque 
menace mondiale extérieure afin de prendre conscience de ce lien. Je pense 
quelquefois que nos différences disparaîtraient très vite si nous devions 
faire face à une menace extraterrestre. Et pourtant, je vous le demande : 

Une force extraterrestre n'est-elle pas déjà parmi nous ? » 

Alors qu'il était gouverneur de Californie, il affirme avoir été témoin d'un 
OVNI, lors d'un vol. 

William J. (alias Bill) Clinton 1993-2001. 

En novembre 1995, il déclara : 

_ « Pour autant que je sache, aucun vaisseau extraterrestre ne s'est écrasé à 
Roswell, Nouveau-Mexique, en 1947. ...Si l'Armée de l'Air des États-Unis 
a récupéré des corps extraterrestres, ils ne m'ont rien dit non plus à ce sujet, 
et je veux connaître la vérité. » 

M. Mikhaïl Gorbachev,  

Président de l'URSS, lors d'un discours officiel au Kremlin, le 16 février 
1987, déclara : 

_ « Au cours de notre rencontre à Genève, le Président des États-Unis 
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m'a dit que si la Terre était confrontée à une invasion d'extraterrestres, 
les États-Unis et l'Union Soviétique réuniraient leurs forces pour la 
repousser. Je ne discuterai pas cette hypothèse, bien que je pense qu'il est 
encore trop tôt pour s'inquiéter d'une telle intrusion. » 

Il déclara, au journal "Jeunesse Soviétique", le 4 mai 1990 : 

_ « Le phénomène OVNI existe vraiment, et il doit être traité 
sérieusement. » 

M. Robert Galley, 

 Ministre de la Défense française, déclara à la radio, le 21 février 1974 : 

_ « Je dois dire que si les auditeurs pouvaient voir par eux-mêmes la 
masse de rapports arrivant de la gendarmerie chargée de mener les 
enquêtes, que nous faisons tous suivre au Centre National des Études 
Spatiales, ils verraient alors que tout cela est assez troublant. 
Je crois que l'attitude d'esprit que l'on doit adopter vis-à-vis de ces 
phénomènes doit demeurer ouverte, c'est-à-dire qu'elle ne consiste pas à 
nier à priori.  

Nos ancêtres des siècles précédents ont nié des quantités de choses qui 
nous paraissent aujourd'hui parfaitement élémentaires, qu'il s'agisse de 
la piézo-électricité, de l'électricité statique, sans parler d'un certain 
nombre de phénomènes liés à la biologie. 

En fait, tout le développement de la science consiste à ce qu'à un instant 
déterminé on s'aperçoive que cinquante ans auparavant on ne savait rien 
et qu'on ne comprenait rien à la réalité des phénomènes. » 

Le Lord Amiral Hill-Norton,  

Chef d'état-major du ministère de la Défense de Grande-Bretagne, 
président du conseil militaire de l'O.T.A.N., déclara en 1973 : 

_ « Le fait que des objets, observés dans notre atmosphère ou même sur 
la terre ferme, ne puissent être assimilés à des objets construits par 
l'homme ou à un quelconque phénomène physique connu de nos 
scientifiques semble évident. Un très grand nombre d'observations ont été 
rapportées par des personnes dont le sérieux me paraît indiscutable. On 
sait maintenant que nombre d'entre d'eux ont été des observateurs 
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compétents, tels que des officiers de police ou des pilotes civils et 
militaires. Leurs observations ont bien souvent été confirmées par des 
dispositifs techniques tels le radar ou, de manière encore plus crédible, 
des interférences avec divers appareillages électroniques. » 

Le Lord Amiral Hill-Norton dirigea le groupe d'enquête sur les OVNIS 
au sein de la chambre des Lords, formé en 1978. 

En 1985, il interpelle Lord Trefgarne, alors ministre délégué à la Défense, 
sur les observations d'OVNI de Rendelsham : 

_ « Ou bien les officiers supérieurs de l'U.S.A.F. sont devenus fous ou 
bien ils ont bel et bien vu un OVNI. » 

Lord Trefgarne se contenta de répondre :  

_ « Vu la petite taille des objets, il est peu probable qu'ils aient été pilotés. 
De plus, aucune personne violant l'espace aérien britannique ne se 
signalerait par de tels jeux de lumière. Nous pouvons donc en conclure que 
l'incident est sans conséquence pour la sécurité nationale. » 

Ce à quoi Hill-Norton répondit :  

_ « Je n'ai aucun doute, quelque chose s'est posé à côté de cette base de 
l'U.S.A.F., et tout le monde a paniqué. Le ministère de la Défense, pour 
s'abriter, a affiché une attitude d'indifférence habituelle, en déclarant 
qu'il n'y avait aucun danger pour la sécurité nationale. Ainsi, soit tous 
ces gens, y compris les officiers supérieurs, ont été victimes 
d'hallucinations (symptômes inquiétants chez des hommes dirigeant une 
base nucléaire), soit ils ont effectivement observé un appareil. Dans un 
cas comme dans l'autre, la sécurité nationale du Royaume-Uni était en 
cause. » 

Général Douglas Mac Arthur, le 8 octobre 1955 : 

_ « Les nations du monde devront s'unir, car la prochaine guerre sera 
interplanétaire. Les nations de la Terre devront un jour faire front commun  
contre une attaque de peuples extraterrestres. » 

Dans un discours devant l'Académie Militaire des États-Unis, le 12 mai 
1962 : 
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_ « Vous affrontez maintenant un Nouveau Monde, un monde de 
changements. Nous parlons en termes étranges, de l'exploitation de 
l'énergie cosmique, de l'ultime conflit entre la race humaine unie et les 
forces sinistres d'un autre système planétaire de la galaxie. » 

Robert F. Kennedy,  

dans une lettre datée du 9 mai 1968 à M. Gray Barker, éditeur : 

_ « Comme vous le savez peut-être, je suis un membre actif de l'association 
unifiée des soucoupes volantes. Par conséquent, comme beaucoup d'autres 
personnes de ce pays, je suis intéressé par le phénomène des soucoupes 
volantes. C'est un sujet fascinant qui a inspiré à la fois la science-fiction et 
la recherche scientifique. Je regarde avec grand intérêt tous les rapports sur 
les OVNIS, et j'espère qu'un jour nous en saurons plus sur ce sujet 
fascinant. Le Dr Harlow Shapley, éminent astronome, a déclaré qu'il est 
probable que la vie existe ailleurs dans l'univers. Je suis partisan d'étudier 
ce sujet de plus près, et j'espère qu'une fois pour toutes nous pourrons 
établir la vérité sur les soucoupes volantes. Votre magazine peut 
encourager nombre de vérifications et d'enquêtes sur ce phénomène par la 
publication d'informations et de débats sur les documents. Ceci peut 
grandement contribuer à ouvrir la voie vers la connaissance d'un des sujets 
les plus fascinants de notre époque. » 

Henry Kissinger, 

 à Evian, le 21 mai 1992, déclara : 

_ « Aujourd'hui, les Américains seraient outrés si les troupes des Nations 
Unies entraient dans Los Angeles pour rétablir l'ordre. Demain, ils leur en 
seront reconnaissants ! Ceci est spécialement vrai si on leur disait qu'il 
existe une menace extérieure, réelle ou fictive, mettant en péril notre 
existence même. Alors tous les peuples du monde supplieront leurs 
dirigeants de les délivrer de ce mal. Tout le monde craint l'inconnu. Quand 
les gens connaîtront ce scénario, ils abandonneront leurs droits individuels 
en échange de la protection de leur bien-être par les gouvernements. Il me 
semble évident que les gens ne sont pas prêts à entendre tout ce que savent 
certains de nos dirigeants. Peut-être que nos visiteurs extraterrestres 
peuvent décider qui est prêt pour la vérité et qui ne l'est pas. Peut-être est-
ce une question de choix individuel. » 
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Le sénateur Barry Goldwater,  

Général de Brigade de réserve de l'US Air Force, qui fut candidat à la 
présidence a déclaré : 

_ « Je crois vraiment qu'il y a des extraterrestres dans l'espace. Ils ne nous 
ressemblent peut-être pas, mais j'ai le sentiment très fort qu'ils se sont 
développés bien au-delà de nos capacités mentales… 

… Il est vrai que l'on m'a refusé l'accès d'un complexe sur la base de 
Wight-Patterson à Dayton dans l'Ohio, et je n'ai jamais pu y pénétrer. Je ne 
peux pas vous dire ce qu'il y avait à l'intérieur. Nous connaissons les 
rumeurs concernant un OVNI capturé avec son équipage. Je n'ai jamais vu 
ce que j'appellerais un OVNI, mais j'ai des amis intelligents qui en ont vu… 

… Je pense que des enquêtes gouvernementales top secrètes dont nous ne 
savons rien sont en cours sur les OVNIS, et nous n'en saurons jamais rien 
sauf si l'Armée de l'Air les révèle… 

… Je crois les rapports des pilotes civils, de l'Armée de l'Air et de la 
Marine qui ont raconté qu'un OVNI avait volé près d'eux, juste à côté de 
leur avion et se sont éloignés à des vitesses incroyables… 

…Je me souviens du cas où, en Géorgie, dans les années 50, un avion de la 
Garde Nationale a poursuivi un OVNI et n'est jamais revenu. Et je me 
souviens du cas où, à Franklin, dans le Kentucky, 4 avions militaires étaient 
allés en reconnaissance sur un OVNI. L'un d'entre eux explosa en plein vol 
et personne ne sut pourquoi… 

…Cette affaire est devenue si secrète... qu'il est impossible d'obtenir la 
moindre information ». 

L'Amiral Roscoe H. Hillenkoetter, 

qui fut le premier directeur de la C.I.A., a déclaré le 27 février 1960 : 

_ « Il est grand temps que le Congrès fasse éclater la vérité grâce à des 
auditions publiques. Derrière la scène, discrètement, des officiers de 
hautrang de l'Armée de l'Air s'occupent des OVNI. Mais, par le secret 
officiel et le ridicule, on a amené les citoyens à croire que les OVNIS sont 



34 

 

des absurdités. Pour cacher les faits, l'Armée de l'Air a réduit au silence son 
personnel… 

… Des objets inconnus sont dirigés par une force intelligente... 
Il est impératif que nous apprenions d'où ils viennent et quel est leur but. Le 
4 octobre 1955, alors qu'il traversait la Russie en train, lors d'une mission 
diplomatique, le sénateur américain Richard Russell et deux de ses 
compagnons ont vu distinctement deux véhicules en forme de disque 
monter dans le ciel. Russell était président du Comité des Services Armés 
et son témoignage ne fut pas pris à la légère. Des rapports détaillés furent 
remplis auprès de l'Armée de l'Air, la C.I.A. et le F.B.I. et furent conservés 
secrets pendant 30 ans, jusqu'à ce qu'ils soient révélés avec d'autres 
documents similaires dans les années 80 grâce à l'Acte sur la Liberté 
d'Information (Freedom of Information Act). L'ensemble contenait les 
photocopies des rapports et des informations sur Russell. Beaucoup de 
noms et d'informations sont censurés sur ces documents néanmoins lisibles. 
Bien qu'aucune analyse ne soit fournie, ces informations brutes nous 
montrent néanmoins comment le gouvernement américain traite les cas 
d'OVNI.  Il n'y a rien, cela n'existe pas, mais on conserve tout cela 
secret !... 

…La plus simpliste des attitudes consiste à nier l'ensemble des 
phénomènes, les OVNIS n'existent pas donc il n'y a rien à étudier ! » 

L'Amiral Delmer S. Fahrney,  

Responsable des missiles de l'U.S. Navy, lors d'une conférence de presse 
du 16 janvier 1957 à Washington, D.C., déclara : 

_ « Il y a des objets qui rentrent dans notre atmosphère à de très hautes 
vitesses. Aucune Agence américaine ou russe n'est capable pour l'instant de 
reproduire les vitesses et les accélérations que ces objets volants sont 
capables d'atteindre d'après les indications des radars et des observateurs... 
Une "intelligence" dirige le vol de ces objets. Ils ne sont pas entièrement 
automatisés. La manière dont ils changent de position en formation entre 
eux indique que leurs mouvements sont dirigés… 
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… Je suis convaincu depuis longtemps que les soucoupes volantes sont 
réelles et d'origine extraterrestre. De plus, nous sommes observés par des 
êtres venant de l'espace. » 

Le Major E. J. Ruppelt, 

fut à la tête du "Project Blue Book" de l'U.S. Air Force, il a déclaré : 

_ « Qu'est-ce qui constitue une preuve ?  Faut-il qu'un OVNI atterrisse à 
l'entrée du Pentagone, auprès des chefs d'état-major ?  Ou est-ce une preuve 
lorsqu'une station de radar au sol détecte des OVNIS, envoie une escadrille 
d'interception, que les pilotes voient l'OVNI, le prennent au radar et le 
voient s'éloigner à une vitesse fantastique ?  Est-ce une preuve seulement 
quand le pilote lui tire dessus et maintient sa version devant une cour 
martiale ? Ceci ne constitue-t-il pas une preuve ? » 

Lord Dowding, 

 Maréchal en chef de la Royal Air Force, a déclaré en août 1954 : 

_ « Bien sûr les soucoupes volantes sont réelles et d'origine extraterrestre. » 

M. Dick D'Amato,  

spécialiste de la sûreté nationale et internationale pour le sénateur Robert 
Byrd et membre du Conseil National de la Sécurité (US), a déclaré en 
1991 : 

_ ... « Une faction occulte du gouvernement, d'une puissance incroyable a 
tenu secrètes les informations sur les OVNIS et ils ont dépensé illégalement 
d'énormes sommes d'argent dans cette opération. » 

Une fois à la retraite, comme beaucoup d'autres, un homme a non 
seulement parlé, mais il a écrit un livre en 1997 qui fit l'effet d'une bombe 
outre Atlantique. Le titre de ce livre est "The Day After Roswell", le jour 
après Roswell. L'auteur, le Colonel Philip Corso, dans les services secrets 
américains depuis la Seconde Guerre mondiale, ne voulait pas mourir en 
emportant ses secrets sur l'événement le plus important du XXe siècle. 

Le Colonel Philip Corso affirme qu'un vaisseau extraterrestre a bien été 
récupéré à Roswell, Nouveau-Mexique, en 1947, il a vu personnellement 
l'un des cadavres extraterrestres. De plus, au début des années 60, alors 
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qu'il était en poste au Pentagone sous les ordres du Général Arthur 
Trudeau, on lui confia la mission top secrète de diffuser des éléments de 
l'épave extraterrestre auprès de différentes firmes en relation avec la 
défense nationale susceptible de récupérer et d'assimiler cette technologie. 
Le tout bien évidemment sous le couvert du plus grand secret, en laissant 
sous-entendre que ces éléments avaient été récupérés derrière le Rideau de 
Fer. Selon ses dires, ceci aurait été à l'origine du développement des 
circuits intégrés, des fibres optiques, des appareils de vision nocturne et du 
laser. 

M. Nick Pope, fonctionnaire au ministère de la Défense de Grande-
Bretagne et qui a été au cœur de la recherche sur les OVNIS pendant 4 ans, 
de 1991 à 1994, a fait sensation en déclarant :"Je crois aux 
extraterrestres", et en publiant un livre "Open Skies, Closed Minds", (Ciel 
ouvert, esprits fermés). Il a eu accès à des informations top secrètes et les 
nombreux cas d'observations sans explications rationnelles dont il a eu 
connaissance l'ont convaincu. Ses supérieurs hiérarchiques étaient furieux, 
mais M. Nick Pope ne s'est pas rétracté. 

_ « Je crois que les gouvernements et les militaires, ainsi que les 
chercheurs, les politiciens, qui que ce soit, devraient rendre publiques 
toutes les informations relatives à ce problème. Le gouvernement ne peut 
pas, je pense, prendre deux chemins à la fois. Vous ne pouvez pas dire, d'un 
côté, comme cela est souvent fait, que les OVNIS n'ont pas de sens, et de 
l'autre refuser l'accès aux informations. Vous ne pouvez simplement pas 
faire une chose pareille. Vous avez à choisir un chemin ou un autre. 
Et si, comme le gouvernement répond lorsque des politiciens font des 
recherches sur ce problème ou que les médias enquêtent, il n'y a rien 
d'inquiétant, alors okay, laissez-nous voir toutes les informations. » 

En 1998, un expert en théologie et en exorcisme du Vatican, Monsignor 
Corrado Balducci fit plusieurs interventions à la télévision italienne pour 
déclarer que le contact avec les extraterrestres était un phénomène réel.  

_ ... « ces êtres existent, cela ne peut plus être mis en doute !... 
Ces rencontres extraterrestres ne sont pas démoniaques, elles ne sont pas le 
fait de désordres psychologiques, elles ne sont pas des cas de possessions, 
mais elles méritent d'être étudiées soigneusement. » 
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Monsignor Balducci fait partie d'une commission au sein du Vatican 
étudiant les rencontres extraterrestres à partir des nombreuses informations 
provenant de ses ambassades dans le monde entier. Cette commission 
conduit parallèlement une réflexion sur la conduite à tenir face à 
l'émergence générale de la prise de conscience des contacts extraterrestres.  

EXTRA-TERRESTRIAL EXPOSURE LAW,  

Title 14, Section 1211 of the Code of Federal Regulations. 

Le 5 octobre 1982, le Dr Brain T. Clifford du Pentagone a annoncé, lors 
d'une conférence de presse :  

_ « Le contact entre les citoyens américains et les extraterrestres ou 
leurs véhicules sont strictement illégaux. Tout contrevenant devient 
automatiquement un criminel recherché, punissable d'un an 
d'emprisonnement et de 5000 dollars d'amende. » 

L'administrateur de la NASA a toute autorité pour décider, sans audition, si 
une personne ou un objet a été "exposé directement ou indirectement à un 
contact extraterrestre". Il peut également imposer une quarantaine 
indéterminée, sous garde armée, qui ne peut être cassée par aucune cour de 
justice.  

Cette loi, en contradiction avec la constitution américaine, est passée  
inaperçue au milieu d'un texte global long et fastidieux. Au pays de la 
liberté, des associations se battent pour faire abroger cette loi qui crée une 
nouvelle espèce de criminels, les contactés, que l'on peut ainsi réduire au 
silence si besoin était... 

Cette réglementation, titre 14, section 1211 du "Code of Federal 
Regulations, a été adoptée le 16 juillet 1969 et abrogée le 26 avril 1991. 

Avertissement : 

S'approcher d'un OVNI peut être dangereux pour les êtres humains.  
Ne restez pas sous un OVNI en vol stationnaire à basse altitude. 
Ne touchez pas et n'essayez pas de toucher un OVNI qui a atterri. 
Dans tous les cas, il faut fuir le plus rapidement possible et laisser faire les 
militaires. Il existe une possibilité de danger due aux radiations, des cas de 
brûlure par rayonnements émanant des OVNIS ont été répertoriés. Ne 
prenez aucun risque avec les OVNIS. 
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Ceci est extrait du "Guide des Pompiers pour Maîtriser les Sinistres ("The 
Fire Officer's Guide To Disaster Control"), ce manuel se trouve dans 
TOUS les établissements de police et les casernes de pompiers des 
États-Unis. 

Se basant sur des postulats non scientifiques et très discutables, l'Armée de 
l'Air américaine tire des conclusions statistiques élaborées qui 
impressionnent un public non initié et ignorant des faux raisonnements de 
la méthode statistique. On doit en conclure que les déclarations de l'Armée 
de l'Air américaine, faites à grand renfort de publicité et basées sur des 
statistiques douteuses, servent simplement à dénaturer le caractère réel du 
phénomène OVNI. Magazine scientifique de l'Université de Yale, 
volume XXXVII, N°7, d'avril 1963. 

Depuis 1977, la France dispose d'un service officiel d'étude des 
Phénomènes Aérospatiaux Non-Identifiés au sein du Centre National 
d'Études Spatiales, le GEPAN/SEPRA, dirigé par Jean-Jacques Velasco. 

L'Uruguay possède également un organisme officiel au sein de sa Force 
Aérienne, le CRIDOVNI, Comision Receptora e Investigadora de 
Denuncias de Objetos Voladores No Identificados. 

Depuis 1997, le Chili s'est doté d'un organisme officiel d'étude des OVNIS 
au sein de son Aviation Civile, le CEFAA, Comité de Estudios de 
Fenomenos Aéreos Anomalos, dirigé par le Général Ricardo Bermudez. 

Contrôleurs Radar et Pilotes, 

Cette partie de témoignages traite spécifiquement de rencontres avec des 
pilotes, des cas radars et de cas similaires. On devrait souligner que 
pendant des décennies, les gens qui étaient sceptiques par rapport au sujet 
OVNI ont déclaré que si ces objets étaient réels, ils auraient été suivis sur 
radar. 
Nous n'avons pas moins de 20 témoins de l'Air Force, des Marines, de la 
Navy, de l'Army et des autorités civiles des États-Unis et de l'étranger et 
qui sont des contrôleurs aériens qualifiés et des pilotes qui ont vu et suivis 
ces objets sur radar. Notez s'il vous plaît que ces personnes soulignent bien 
que ces objets n'étaient pas des ballons météo; ce n'était pas des inversions; 
ce n'était pas des gaz des marais. C'était des engins structurés volants 
souvent à des milliers de kilomètres/heure, s'arrêtant 
soudainement, volant d'une manière non linéaire. Ces objets ont été suivis 
(au radar, Ndt), parcourant d'un point à l'autre des centaines de kilomètres 
ou plus durant le temps d'un balayage radar. Ce sont des objets solides. Ils 
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sont métalliques et ils donnent des retours radar forts et non ambigus. 
Ce n'est pas une situation où nous avons juste un ou deux témoins, et vous 
devez considérer cela très sérieusement lorsque vous évaluez l'évidence des 
faits: avoir plus d'une douzaine de ces témoins sur bande magnétique 
témoignant que ces objets ont été suivis sur radar, et certaines fois par une 
douzaine de radars les suivant en même temps, signifie que nous traitons 
d'engins actuels, réel, physique et technologique, pas de quelque chose 
d'imaginaire, pas de quelque chose qui soit une hallucination de masse et 
pas de quelque chose qui puisse être décrit comme une sorte d'anomalie. 
Comme l'a souligné le Colonel de l'Air Force Charles Brown, le projet 
Grudge ("rancoeur", Ndt) de l'Air Force, depuis 1950 déjà, comportait des 
confirmations radar de ces objets par des radars au sol, des 
observateurs au sol, des radars aéroportés et des observateurs en vol, et, 
« rien de mieux que ça ». Beaucoup de ces témoins ont aussi observé ces 
objets retournant plusieurs nuits de suite sur des zones similaires et ont 
vérifié leur équipement rigoureusement pour être sûrs que ce n'était pas des 
défauts techniques dans le logiciel ou le matériel. Ces faits sont bien sûr 
explosifs. Le témoignage de ces témoins balaye l'argument que ces objets 
n'existent pas parce que nous avons, en plus de leur déposition, les relevés 
radars; nous avons de la documentation sur ces événements; et nous avons 
des personnes qui ont participé à de tels événements allant des années 1940 
jusqu'aux années 1990. 

Lt. Colonel Dwynne Arneson 

Retraité de l'US Air Force, septembre 2000 le Lt. Col. Arneson a passé 26 
ans dans l'USAF. Il avait une accréditation top-secret SCI-TK (Special 
Compartmented Tango Kilo). Il a travaillé comme analyste des systèmes 
d'ordinateur pour Boeing et a été le Directeur de la Logistique à Wright-
Patterson AFB. À un certain moment il a été l'officier en cryptographie 
pour la base entière de l'US Air Force de Ramstein en Allemagne et là-bas 
un jour il a reçu un message classifié qui disait qu'un OVNI s'était crashé 
au Spitsberg, en Norvège. Lorsqu'il était à Malmstrom AFB dans le 
Montana il a de nouveau vu un message qui disait qu'un OVNI circulaire 
métallique avait été vu stationnant près des silos à missiles et que tous les 
missiles sont tombés en panne, de telle sorte qu'ils ne pouvaient pas être 
lancés. 

Nota : Contiens des extraits de divers organismes et organisations. 
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es verrous de temps, 

 

Chaque nouveau-né possèderait, dès sa conception, ses 
propres verrous de temps. Pour comprendre cette hypothèse, il 

faut comprendre que l’Univers Physique serait composé de cinq 
dimensions. À la quatrième dimension, qu’est le temps, il conviendrait 
d’ajouter un « vortex », qui est un vecteur en rotation et qui indiquerait 
la direction du temps. Il s’agirait d’une structure génétique à laquelle 
chaque individu serait verrouillé. Il serait lié à un point de temps qui lui 
servirait de référence. Cette structure particulière nous permettrait de 
vivre avec les références de temps qui nous entourent. Chacun pouvant 
ainsi demeurer dans son environnement de références.  

Le temps lui-même n’est pas facile à définir. Il ne dépendrait, en fait, que 
de la conception que nous avons l’habitude d’attribuer au « temps qui 
passe ». Il avait été évoqué, dans les précédents ouvrages : « le dernier 
regard », « les fictions de la science », « l’insouciance de la conscience », 
ce que pouvait être la conception du temps que nous résumons à un 
présent, un passé et un futur. Il avait également été déterminé qu’il 
n’était pas possible d’évaluer la valeur du présent, sauf à considérer qu’il 
s’agissait d’une notion tellement furtive qu’elle ne pouvait être définie 
qu’à partir d’une succession d’évènements. Son imprécision est telle qu’il 
paraît impossible de situer cette notion du présent avec méticulosité. Pour 
être concret, le temps se résumerait à un passage du passé vers le futur à 
travers des successions d’évènements. C’est, semble-t-il, ce qui devrait se 
passer normalement. 

Il devient alors plus facile de comprendre que le passé et le futur puissent 
se confondre, dès l’instant ou l’on a réussi à faire sauter les verrous de 
temps qui nous régissent dans une structure définie. L’hyperespace est 
justement l’élément qui permettrait de quitter les références de temps 

L
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auxquels nous sommes modélisés et rattachés. Ce système est 
particulièrement dangereux à faire fonctionner puisqu’il s’agit de quitter 
un système de référence pour un autre totalement inadmissible et 
incompréhensible à priori, sauf à posséder des niveaux de 
compréhension de temps, hors du commun. Il s’agit là d’une approche 
métaphysique de l’existence individuelle. Elle permet de mieux 
comprendre et d’appréhender les éléments de la conscience individuelle 
et collective.  

Cette évaluation des verrous de temps permet de reconsidérer l’éventuelle 
réalité de la métempsychose. Chacun pourrait ainsi définir ses seuils 
d’expérimentations en fonction de ses nécessités intrinsèques. L’espace et 
le temps ne seraient que des moments d’expérimentations individuelles et 
collectives et peut-être plus globales encore. Cependant, si chacun de 
nous possède ses zones de temps, aussi appelées « biochamps », chaque 
planète et chaque élément dans l’espace possèderait aussi les siens. Ainsi, 
notre Terre correspondrait à un « bio-champs » de 20 ans, en avant ou en 
arrière et à partir d’une date précise, le 12 août, sur le calendrier de 
l’occident, en l’occurrence. Cette situation particulière correspondrait à 
un état de pic énergétique et magnétique de notre planète. Notre Terre 
aurait des cycles comparables aux biorythmes de l’espèce humaine. 

Les États-Unis et, sans doute, pas seulement eux, auraient réussi les 
voyages dans le temps et utiliseraient ces passerelles d’études. Ils 
détiendraient des niveaux de technologies depuis plusieurs décennies, 
totalement incompréhensibles pour des non-initiés. Mais alors pourquoi 
ces technologies sont-elles toujours cachées ?  Les différents niveaux 
technologiques déjà atteints ne pourraient pas être divulgués parce qu’ils 
risqueraient d’aboutir à un effondrement immédiat des systèmes 
économiques qui établissent actuellement l’équilibre de l’espèce humaine 
sur notre planète, malgré les inconvénients qu’ils occasionnent et que 
nous connaissons. Il conviendrait de pouvoir procéder par étapes. 
Malheureusement, l’oligarchie dirigeante n’y est pas favorable et c’est 
elle qui détient tous les pouvoirs avec tous les privilèges que cela lui 
procure. 
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e célèbre physicien Stephen Hawking,  

 

invité à la Maison Blanche, a déclaré à la télévision le 6 mars 1998 : 

_ « Bien sûr, il est possible que les OVNIS contiennent réellement des 
extraterrestres comme le pensent beaucoup de gens, et que le gouvernement 
le cache. » 

Werner Von Braun, 

le père des V2 allemandes et des fusées américaines, déclara en 1959 : 

_ « Nous sommes confrontés à des puissances de très loin supérieures à 
tout ce que nous supposions jusqu'ici, et qui nous sont inconnues. Je ne 
peux en dire plus pour le moment. Nous sommes maintenant sur le point 
d'entrer en contact avec ces puissances, et d'ici 6 ou 9 mois, il devrait être 
possible de parler plus précisément de ce sujet. » 

Le Dr Hermann Oberth,  

l'un des pères des fusées, une fois à la retraite, déclara à un groupe de 
journalistes, en 1960 : 

_ « Les OVNIS sont conçus et dirigés par des êtres de la plus haute 
intelligence, et sont propulsés par distorsion du champ gravitationnel, 
convertissant la gravité en énergie. Il n'y a aucun doute dans mon 
esprit que ces objets soient des sortes de vaisseaux interplanétaires. 

L
LEUR DENIERE VISITE SUR 

NOTRE PLANETE SERAIT DE 
JANVIER 2006 

ILS ECHANGERAIENT DE LA 
TECHNOLOGIE POUR LA LIBERTE DE 

REALISER DES IMPLANTS 
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Mes collègues et moi sommes persuadés qu'ils ne sont pas originaires 
du système solaire, mais peut-être utilisent-ils Mars ou un autre corps 
céleste comme poste avancé. Ils ne sont probablement pas originaires 
du système solaire, ni même peut-être de notre galaxie. Nous ne 
pouvons pas nous prévaloir des avancées scientifiques dans certains 
domaines. On nous a aidés. » 

Quand on lui demanda par qui, il répondit : 

_ « Les êtres des autres mondes. » 

Plus tard il confirma ses dires et rajouta : 

_ « Je crois que des Intelligences extra-terrestres observent la Terre et nous 
visitent depuis des milliers d'années. » 

Le Dr Walter Riedel, ex-directeur de la base allemande de Peenemünde, 
collègue du Dr Oberth, déclara dans "Life Magazine" du 7 avril 1952 : 

_ « Je suis parfaitement convaincu qu'ils ont une base en dehors de la 
Terre. » 

Il déclara également qu'il n'avait jamais vu lui-même un OVNI, mais que 
pendant plusieurs années, il avait accumulé des rapports d'observations 
d'OVNI du monde entier.  

Il développa son argumentation en quatre points :  

_ « Premièrement, aucune structure terrestre ne pourrait supporter la 
température induite par les conditions de vol observées. À de telles vitesses 
et altitudes, l'échauffement du revêtement ferait fondre n'importe quel 
métal ou métalloïde connu… 

… Deuxièmement, considérez les grandes accélérations auxquelles ils 
opèrent... Si vous songez à la force centrifuge qui dans les quelques 
minutes de ces évolutions rejetterait l'équipage vers l'extérieur, et ferait de 
même avec le sang, vous voyez ce que je veux dire… 

… Troisièmement, dans de nombreux cas, ils ont fait des choses que seul 
un pilote pourrait faire, mais qu'aucun pilote humain ne pourrait 
supporter… 

… Quatrièmement, dans la plupart des rapports, il y a absence d'émission 
visible. La plupart des observateurs relatent des engins sans flamme ni 
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traînée. S'il s'agissait de n'importe quel type connu de réacteur, fusée, 
moteur à piston, ou moteur à réaction en chaîne, il y aurait une traînée à 
haute altitude très visible. C'est un moteur inconnu. » 

Le Dr Maurice Biot,  

physicien, mathématicien et aérodynamicien, a également déclaré dans un 
autre article de cette même revue : 

… L'explication la plus probable est que les OVNIS sont artificiels et 
contrôlés. Mon opinion depuis quelque temps est qu'ils sont d'origine 
extraterrestre. Tous les vols Apollo et Gemini furent suivis, à distance et 
quelquefois de très près, par des vaisseaux spatiaux d'origine extraterrestre. 
À chaque fois, les astronautes en informaient "Mission Control", qui leur 
enjoignait de garder le silence le plus complet… 

M. Maurice Chatelain soutient par ailleurs que tout le monde à la NASA 
savait que les astronautes observaient des OVNIS, mais que la consigne 
était stricte : ne jamais en parler. 

LE Dr Dino Dini, ingénieur spatial de la NASA, fit une révélation 
étonnante lors d'une émission télévisée suisse, en 1997, sur les OVNIS 
aperçus au cours du vol Apollo 11 : 

_ « Ces séquences furent effacées parce qu'il y avait là beaucoup de points 
qui ont surgi et qui faisaient partie de ce fameux Blue Book qui aurait dû 
être publié, avant qu'on change d'avis. En fait, la réalité est la suivante : ce 
qu'Armstrong a vu était réel. Car partout où règne la confusion, au cours de 
la dernière guerre, pendant la guerre du Golfe, partout où le chaos se 
déclenche, apparaissent ces disques volants. Ceux-ci proviennent de 
stations postées près de la Terre. C'était donc juste de le dire, et nous avons 
dû le faire. Neil Armstrong a vu des objets qui le suivaient, des vaisseaux 
spatiaux qui suivaient Apollo, et aussi des êtres vivants.  

Des vaisseaux ont également suivi les autres missions Apollo. C'est là une 
réalité attestée. C'est nous qui avons entravé le discours global, car nous 
avions reçu des instructions en ce sens. Nous étions effrayés au plus haut 
point lorsque nous avons compris l'énorme différence qu'il y avait entre 
notre technique, notre science et celle des OVNIS. Il est donc évident, que 
cela nous a amenés à donner des avis négatifs, dans leur globalité. 
Indéniablement, le fait décevant est que nous n'avons pas d'explications, car 
notre science est encore pratiquement primitive en comparaison de celle de 
ces planètes d'où proviennent ces vaisseaux spatiaux. » 
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Le Dr Lee Katchen, physicien,  

expert atmosphérique de la NASA, déclara le 7 juin 1968, que sur la base 
des 7 000 rapports qu'il avait pu étudier, il était persuadé que les OVNIS 
étaient des sondes extraterrestres. 

_ « Les observations d'OVNI sont si communes que les militaires n'ont pas 
le temps de s'en occuper. Donc, ils les effacent de leurs écrans. Les 
principaux systèmes de défense (réseau SAGE) ont des filtres OVNI 
intégrés et quand un OVNI apparaît, ils l'ignorent simplement… 

…Les filtres éliminent tous les objets ou cibles non conventionnels et ne 
font aucun enregistrement d'OVNI. Les cibles non conventionnelles sont 
ignorées parce qu’apparemment, seules les cibles russes, potentiellement 
ennemies, nous intéressent. Quelque chose qui vole en stationnaire, puis 
qui "se tire" à 8 000 km/h, ne nous intéresse pas, car ça ne peut pas être 
l'ennemi. Les OVNIS sont détectés par des radars au sol et en l'air et ils ont 
été filmés par des caméras embarquées… » 

Scott Carpenter 

qui a participé au programme Mercury a déclaré : 

_  « À aucun moment, alors qu'ils étaient dans l'espace, les astronautes 
n'étaient seuls : ils étaient surveillés en permanence par les OVNIS. » 

Le Sénateur, colonel John Glenn,  

le premier astronaute américain a déclaré au cours d'un show télévisé sur la 
chaîne américaine NBC, le mardi 6 mars 2001 : 

_ « En ces jours glorieux, j'étais très mal à l'aise lorsque l'on nous 
demandait de dire des choses que nous ne voulions pas et d'en démentir 
d'autres. Certaines personnes nous demandaient, vous savez, étiez-vous 
seuls là haut ? Nous n'avons jamais répondu la vérité, et cependant nous 
avons vu des choses là bas, des choses étranges, mais nous savons ce que 
nous avons vu là haut. Et nous ne pouvions réellement rien dire. Nos 
supérieurs avaient vraiment très peur de cela, ils avaient peur d'un truc du 
genre de la guerre des mondes, et de la panique générale dans les rues. 
Donc, nous devions rester silencieux. Et maintenant nous voyons ces 
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choses seulement dans nos cauchemars ou peut-être dans des films, et 
certaines sont très proches de la vérité. » 

Le Major Gordon Cooper a formellement démenti avoir vu un OVNI lors 
de son vol spatial, il a cependant vu des OVNIS dans les années 50 alors 
qu'il était encore pilote de chasse en Allemagne. Pendant plusieurs jours 
d'affilés nous avons observé des engins métalliques en forme de soucoupes, 
à de très hautes altitudes au-dessus de la base, et nous avons essayé de nous 
approcher d'eux, mais ils étaient capables de changer de directions 
beaucoup plus rapidement que nos chasseurs. Je crois vraiment que les 
OVNIS existent et que les véritables cas inexpliqués proviennent d'une 
autre civilisation technologiquement avancée. Au vu de mon expérience 
aéronautique et spatiale, je pense avoir une idée assez précise de ce que 
tout le monde sur cette planète a sur les capacités de leurs performances, et 
je suis sûr qu'au moins quelques-uns de ces OVNIS ne viennent pas de la 
Terre. 

En 1985 il fit une déclaration solennelle aux Nations Unies : 

_ … « Je crois que ces vaisseaux extraterrestres et leurs équipages qui 
visitent la Terre à partir d'autres planètes sont d'une manière évidente un 
peu plus avancés technologiquement que nous. Je pense que nous avons 
besoin d'un programme coordonné de très haut niveau pour collecter et 
analyser scientifiquement les données de l'ensemble de la planète sur les 
différents types de rencontres afin de déterminer comment interagir au 
mieux avec nos visiteurs d'une manière amicale. Nous devrions tout 
d'abord leur montrer que nous avons appris à résoudre nos problèmes de 
manière pacifique plutôt que par la guerre, avant d'être acceptés en tant que 
membre à part entière, par l'équipe universelle des visiteurs galactiques 
actuels. 

Cette admission offrirait à notre monde de fantastiques possibilités de 
progrès dans tous les domaines. Il semblerait alors certain que les Nations 
Unies possèdent un droit acquis à traiter ce sujet de façon appropriée et 
rapide. Pendant des années, j'ai vécu avec un secret, le secret imposé à 
tous les spécialistes et les astronautes. Je peux maintenant révéler que 
chaque jour, aux États-Unis, nos radars repèrent des objets de forme et de 
nature inconnues. Et il y a des milliers de rapports de témoins et quantités 
de documents qui le prouvent, mais personne ne veut les rendre publics. 
Pourquoi ? Parce que les autorités ont peur que les gens imaginent une 
espèce d'horribles envahisseurs. Donc le maître mot demeure : nous devons 
éviter la panique à tout prix. » 
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Dans une autre interview, il ensuite déclaré: 

_ « En ce qui me concerne, il y a eu beaucoup trop d'exemples 
d'observations d'OVNI inexpliquées dans le monde pour éliminer la 
possibilité d'une vie extraterrestre. » 

L'astronaute Edgar D. Mitchell, qui a, entre autres, piloté le module 
lunaire d'Apollo 14, a déclaré en 1971 : 

_ « Nous savons tous que les OVNIS sont réels. La question est : d'où 
viennent-ils ? » 

Il a par ailleurs déclaré qu'il croyait que des appareils militaires utilisaient 
une technologie dérivée d'un vaisseau extraterrestre capturé et démantelé. 
Ce prétendu secret a perduré pendant des décennies sous la férule d'un 
gouvernement parallèle indépendamment du Président et des plus hautes 
autorités du Pentagone.  

Lors d'une conférence publique, il déclara : 

_ « Quand j'ai été sur la Lune, il y a 26 ans, cela faisait partie de la sagesse 
populaire, religieuse et philosophique de croire que nous étions le centre 
biologique de l'univers. Peu, si tant est qu'il en reste, de gens instruits et 
cultivés acceptent encore cette théorie. Je suis convaincu qu'il existe 
d'autres formes de vie dans l'univers. La question est de savoir quel est leur 
degré de développement, combien de milliers d'années de plus que nous. 

D'après ce que je sais aujourd'hui, d'après ce que j'ai vu et expérimenté, je 
pense que les preuves sont formelles et beaucoup d'entre elles sont classées 
top-secret par le gouvernement. » 

Puis le 4 décembre 1991, lors d'une conférence organisée par l'Institut des 
Sciences Noetic, à NewYork : 

_ « J'ai changé de position ces deux ou trois dernières années, ces deux 
dernières années pour être précis pour suggérer que nous disposons 
maintenant de suffisamment de preuves que nous avons réellement besoin 
d'avoir un débat sérieux et ouvert et une dé classification des informations, 
qu'il est maintenant parfaitement clair que le gouvernement et d'autres 
gouvernements détiennent et que cela fasse partie de nos connaissances 
officielles… 

Maintenant, que cela soit vrai ou non, cela mérite une sérieuse 
investigation. Il y a là beaucoup trop de fumée pour qu'il n'y ait pas de 
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feu... Si c'est réel, occupons-nous-en au grand jour ; brisons les verrous que 
cette bureaucratie a posés sur tout cela. Il y a assez de preuves qui montrent 
clairement que ces informations sont dissimulées. Où pourrons-nous aller 
avec tout cela, je ne le sais pas. » 

Le Cosmonaute russe, Georgiy M. Grechko qui a participé à plusieurs 
missions Soyuz et Salyut, a déclaré : 

_ « Si j'étais libre de dire ce que j'ai vu dans l'espace, le monde en serait 
stupéfait. » 

Les cosmonautes Vladimir Kovalyonok et Aleksander Ivanchenkov ont 
aperçu un OVNI au cours de la mission Soyouz 29 en juin 1978. 

_ « L'objet se déplace à 20-30 degrés, il passe sous notre appareil. 
On dirait une balle, elle grossit de plus en plus. C'est orange foncé, elle 
évolue trop près de nous. » 

Depuis Roswell, où il s'est passé quelque chose d'extraordinaire, même si 
le fait a été nié pendant plus de 40 ans par les plus hautes autorités des 
États-Unis, les OVNIS ont fait l'objet d'une attention toute particulière de 
la part des pouvoirs publics. 

QUELQUES RÉFLEXIONS SUR LES MILITAIRES, LES 
SCIENTIFIQUES, ET LES POLITIQUES QUI SAVENT LA VERITE AU 
SUJET DES OVNIS : 

Pourquoi nous cache-t-on la vérité au sujet des ovnis, et pourquoi nous 
heurtons-nous toujours aux démentis officiels ? Le titre peut paraître à la 
fois énigmatique et accrocheur, mais il tente de faire le point sur une 
situation de fait qu’il est désormais possible de prouver, et dont les 
implications restent insoupçonnées par la majorité de nos contemporains. 

1) Prendre conscience que de telles « choses » peuvent exister.  

Il convient de montrer que certains groupes de militaires, de scientifiques, 
et dans une moindre mesure, de politiques, savaient de façon certaine qu’il 
existe sur notre planète une présence extraterrestre, nous n’avions 
cependant pas analysé en profondeur toutes les implications de cet état de 
fait. C’est ce que nous allons essayer de faire dans ce nouveau dossier en 
allant le plus loin possible dans les implications qui résultent de cette 
présence étrangère, et en reconnaissant dans le même temps, que si 
certaines de ces implications peuvent paraître totalement « folles », 
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horribles, ou même délirantes, elles n’en demeurent pas moins possibles. 
La réalité n’est peut-être celle que l’on cherche à nous faire croire.  

Quoiqu’il en soit, notre objectif est d’explorer des hypothèses et de suivre 
des pistes, en reconnaissant volontiers qu’elles ne sont pas forcément le 
reflet exact de la réalité. L’important est de prendre conscience que de 
telles « choses » peuvent exister. La nuance est que nous ne disons pas que 
nous avons des preuves irréfutables que ces « choses » existent, mais que 
nous avons trouvé des indices sérieux qui convergent tous dans le sens de 
leur possible réalité. Ensuite, le lecteur est libre de se faire sa propre 
opinion. En tout cas, l’une des conclusions à laquelle nous étions parvenus 
jusque là était qu’il existait trois principaux degrés d’implications des 
militaires, des scientifiques et des politiques vis-à-vis du phénomène ovni. 
À noter que les politiques n’auraient pas le même niveau d’habilitation que 
les militaires et les scientifiques :  

_ « Les Présidents (des États-Unis) successifs ont été tenus à l’écart, parce 
qu’ils n’avaient pas l’habilitation requise... »  

(propos du Dr Edgar Mitchell pour Discovery Channel).    
    

2) Degré 0 (zéro) d’implication.  

Caractéristiques du degré zéro : observation et détection à distance du 
phénomène ovni. Collecte de rapports d’observations et de témoignages. 
Enregistrements radar, films et photos d’ovnis. Récupération de divers 
matériaux (fragments de métaux, implants) dont l’origine n’est pas 
humaine. Analyses approfondies de traces au sol, d’échantillons de 
végétation ayant subits des altérations. Le phénomène ne représente pas 
une menace pour la sécurité des états. Les autorités assistent impuissantes 
aux évolutions du phénomène ovni dans leurs espaces aériens. Pas de 
contact direct avec le phénomène, mais simple constat que ce phénomène 
est bien réel.          

3) Degré 1 d’implication.  

Caractéristiques du degré 1 : observation du phénomène ovni avec contacts 
sporadiques et limités, sans influence directe sur les affaires humaines. 
Rencontres secrètes que l’on peut qualifier de « courtoises » entre des 
représentants de la civilisation (ou des civilisations) qui produit le 
phénomène ovni et des représentants terriens rigoureusement sélectionnés. 
Échanges d’informations, voir transferts limités de technologies. 
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Démonstrations des prouesses des ovnis pour montrer aux terriens leur 
supériorité technologique. Contacts avec le phénomène ovni, mais pas 
d’interférence notable avec les affaires humaines. Tout se passe à un niveau 
très confidentiel.          

4) Degré 2 d’implication.  

Caractéristiques du degré 2 : Il y a des contacts importants et fréquents au 
plus haut niveau. Collaboration active avec la (ou les) civilisation(s) 
extraterrestre(s). Il existe des échanges importants d’informations et des 
transferts massifs de technologies. Nous pouvons imaginer que dans le pire 
des scénarios les extraterrestres exerceraient un contrôle presque total sur 
notre planète. Ils dicteraient les grandes lignes de l’organisation 
économique, politique et scientifique des États. Ils pourraient programmer 
notre avenir. Une infiltration des extraterrestres dans toutes les sphères 
dirigeantes de la planète est aussi envisageable. Ils pourraient même 
prendre une apparence humaine pour passer inaperçus. Dans ce scénario de 
l’extrême, les politiques seraient soumis aux extraterrestres.  

À ce niveau d’implication, tout est possible. Le phénomène peut alors 
représenter une grave menace pour notre planète et l’avenir de notre 
civilisation. C’est le pire des scénarios, dignes des théories « 
conspirationnistes » les plus sombres. Une alternative est cependant 
envisageable. Nous pouvons, en effet, imaginer l’hypothèse inverse, c’est-
à-dire que les extraterrestres exerceraient un contrôle bénéfique et positif 
sur notre civilisation, avec l’intention de nous guider et peut-être même de 
nous « éduquer », pour nous permettre d’accéder à un niveau supérieur de 
civilisation.  

Le degré 2 implique des contacts étroits avec les extraterrestres, avec 
intervention et ingérence maximales dans les affaires humaines. Tout se 
passe à un niveau confidentiel, mais les militaires et les scientifiques sont 
soumis au phénomène. Le phénomène dicte sa « loi », mais cette « loi » est 
destinée à nous faire progresser. Les extraterrestres auraient un « plan » 
destiné à orienter l’évolution de l’espèce humaine dans un sens bénéfique 
pour nous. 

Le point de départ de nos réflexions est que le degré zéro d’implication est 
une certitude. L’existence du phénomène ovni est un fait qui n’est plus à 
démontrer. Il existe désormais tellement de preuves de sa réalité qu’il n’est 
plus nécessaire de débattre de cette question. Par ailleurs, il faut noter que 
les trois niveaux d’implication des structures politiques, militaires, et 
scientifiques, décrits ci-dessus, sont bien évidemment très schématiques. Il 
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peut exister de nombreux degrés intermédiaires entre ces trois grandes 
catégories. Toutes les combinaisons sont en fait possibles. Ce qui est sûr en 
tout cas, c’est que le « degré zéro » est aujourd’hui une réalité bien établie, 
indiscutable. Le « degré deux » est seulement probable. Il représente le 
degré extrême d’implication.        

5) Quel degré d’implication ? 

Selon nous, la réponse à la question des mobiles qui sont à l’origine de 
l’étrange politique du secret orchestré par les structures dirigeantes vis-à-
vis du phénomène ovni dépend du degré d’implication considéré. Si nous 
supposons que ce degré est égal à zéro, on voit mal pourquoi ces structures 
maintiendraient à tout prix un secret qui en fait n’en est pas vraiment un. La 
question des ovnis intéresse, en effet, de nombreuses personnes à travers le 
monde depuis au moins la fin de la Seconde Guerre mondiale. Les 
informations concernant le phénomène ovni sont abondantes et chacun peut 
mener ses propres recherches sur ce sujet en toute liberté. Dans ce cas 
(degré d’implication égal à zéro) les raisons du secret seraient 
nécessairement triviales.  

Le souci de conserver une certaine crédibilité vis-à-vis de l’opinion 
publique pourrait, par exemple, motiver une telle attitude. Par contre, si 
nous supposons que ce degré est proche de deux, les raisons d’un tel secret 
s’expliquent déjà beaucoup mieux. Si l’on admet cette possibilité, nous 
pouvons tout imaginer. Des contacts planifiés assortis de prises de 
décisions concertées entre des extraterrestres et des représentants terriens 
sont alors tout à fait envisageables. Rien ne prouve que te tels contacts 
existent réellement, mais c’est une éventualité qu’il ne faut pas rejeter sans 
examen. 

6) Les « gens de l’intérieur ».  

L’utilisation de l’expression « gens de l’intérieur » signifie qu’il existerait 
un groupe secret d’individus qui détiendrait des informations ultra-
sensibles concernant les ovnis et leurs occupants. Si l’existence de ce 
groupe est plus que probable, il est en revanche très difficile d’estimer le 
nombre d’individus qui le compose. L’aspect le plus troublant dans 
l’existence d’un tel groupe c’est qu’il se situerait en dehors de toutes les 
structures officielles connues et identifiables.  

On a longtemps soupçonné l’armée américaine d’abriter en son sein un 
groupe de ce genre qui, bien que secret, dépendrait malgré tout de l’armée, 
de son organisation et de sa hiérarchie. Les agences de renseignement 
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américaines (CIA, FBI, NSA, NRO, DIA, etc..) sont aussi de bonnes 
candidates susceptibles d’héberger des groupes clandestins travaillant en 
secret sur le phénomène ovni. Or, le point de vue de Mitchell suggère que 
ces mystérieux « gens de l’intérieur » ne seraient dépendants ni de l’armée, 
ni des services secrets, ni du gouvernement, ni d’aucune autre instance 
gouvernementale identifiable.  

Dans ce sens, il s’agirait bien de « privés » comme le dit Mitchell, et ces « 
gens » n’auraient littéralement de compte à rendre à personne (sauf peut- 
être aux extraterrestres eux-mêmes). Une telle situation, si elle est réelle, 
suscite de nombreuses interrogations. Comment le groupe est-il financé ? 
De quels appuis bénéficie-t-il ? D’où tire-t-il son pouvoir ? De quelles 
armes et de quelles technologies dispose-t-il ? Quel est le sens de son 
action ? S’il est difficile de répondre à chacune de ces questions, nous 
pouvons malgré tout concevoir une sorte de « scénario » dans lequel les « 
gens de l’intérieur » représenteraient une « agence » qui occuperait une 
position située en réalité à l’extérieur de toutes nos structures sociales. 
Curieusement, plus que des « gens de l’intérieur », il s’agirait 
de « gens de l’extérieur », c’est-à-dire d’individus qui ne seraient pas 
soumis aux lois qui s’appliquent aux citoyens ordinaires (impunité 
absolue), et qui ne seraient intégrés à aucune des hiérarchies existantes, 
qu’elles soient civiles ou militaires.  

Conclusion : personne n’aurait de prise sur eux, et ils ne pourraient être 
empêchés d’agir par aucun pouvoir connu. Si un tel groupe possédant de 
tels pouvoirs (exorbitants) existe réellement, c’est une situation très 
alarmante contre laquelle, malheureusement, nous n’avons aucun moyen 
d’action. Ce qu’il importe de comprendre, c’est que nous ne serions pas en 
présence d’une structure dont le but serait d’étudier le phénomène ovni en 
secret, une sorte de « labo » clandestin en quelque sorte financé par le 
gouvernement, mais d’un groupe qui n’ignore plus rien de ce phénomène et 
qui se trouve être au cœur même de toutes les « affaires » liées aux ovnis 
(abduction, Roswell, mutilation du bétail, rétro-ingénierie ou reverse 
engineering, hommes en noir ou men in black, bases souterraines Aliens, 
désinformation, manipulation, projets noirs, etc..). Aujourd’hui, la 
problématique du phénomène ovni a changé et les ufologues devraient se 
poser de nouvelles questions. Les études menées sur ce sujet devraient 
intégrer de nouveaux paramètres. La collecte pure et simple de 
témoignages n’est plus suffisante. Ce qu’il faut chercher à établir 
désormais, c’est le degré exact d’implication de certains groupes humains 
vis-à-vis de ce phénomène. C’est une tâche difficile, mais les quelques 
informations dont nous disposerions seraient lourdes de conséquences. 
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Une des implications du « degré deux »concerne la possibilité de 
l’existence de gigantesques bases souterraines reliées entre elles par un 
vaste réseau de tunnels à l’intérieur desquels circuleraient des navettes 
ultrarapides. Ces installations souterraines pourraient abriter des sites 
secrets dédiés à la rétro-ingénierie. Ils pourraient aussi servir d’habitat 
permanent à des colonies d’extraterrestres avec leurs vaisseaux. Les 
informations dont nous disposons laissent supposer que les activités 
menées dans ses bases sont inquiétantes, voire même horribles. Les Aliens 
y poursuivraient des travaux sur le bétail enlevé et mutilé et même sur des 
êtres humains enlevés. La nature de ces travaux pourrait concerner des 
manipulations génétiques pour créer des êtres hybrides.    
    

7) Opération « Majestic 12 ». 

Le « degré deux d’implication », admet l’existence d’une structure occulte 
qui serait non seulement informée de l’existence de vaisseaux 
extraterrestres évoluant dans notre environnement, mais qui aurait même 
des contacts avec les entités pilotant ces vaisseaux. Des documents douteux 
ont révélé l’existence d’un groupe humain qui pourrait être assimilé à cette 
structure occulte. Il s’agit du mystérieux « Majestic 12 » ou « MJ12 ». 
L’affaire du « MJ12 » débute en juin 1987 quand l’existence de documents 
relatifs à ce groupe occulte est révélée par William Moore lors du 
Symposium du MUFON UFO Network à Washington DC. 

À l’origine, les documents ne comportaient que 8 pages parvenues sous la 
forme d’une pellicule photographique dans une enveloppe au domicile de 
Jaime Shandera, producteur d’une station de télévision de Los Angeles, en 
décembre 1984. Deux ans auparavant, Jaime Shandera s’était joint à Moore 
et à Stanton Friedman pour effectuer un travail en équipe basé sur la 
recherche de documents officiels prouvant l’implication du gouvernement 
américain dans la dissimulation de la vérité sur les ovnis. Selon les 
documents présentés par Moore, le « MJ12 » aurait été composé de 12 
membres occupant de très hautes fonctions. En effet, le Secrétaire de la 
Défense, les trois premiers directeurs de la CIA, un Général de l’USAF, un 
autre de l’Armée et une brochette de scientifiques de très haut niveau 
figuraient sur la liste des membres : Am. Roscoe H. Hillenkoetter, Dr. 
Vannevar Bush Secy. James V. Forrestal, Gén. Nathan F. Twining, Gén. 
Hoyt S. Vandenberg, Dr. Detlev Bronk, Dr. Jerome Hunsaker, Mr. Sidney 
W. Souers, Mr. Gordon Gray, Dr. Donald Menzel, Gen. Robert M. 
Montague, Dr Lloyd V. Berkner.  



54 

 

Le « MJ12 » est décrit comme un groupe d’étude gouvernementale des 
ovnis qui aurait été fondé en 1947 par le président Truman, après l’affaire 
du crash de Roswell. Le but de ce groupe, dirigé par Vannevar Bush, était 
d’étudier le mode de fonctionnement des disques volants récupérés par 
l’armée, et de maintenir en vie des entités biologiques extraterrestres 
(E.B.E) récupérées sur le lieu du crash. Si l’existence réelle du « MJ12 » 
est aujourd’hui mise en doute, l’idée qu’il a fait naître dans l’esprit des 
ufologues n’est peut-être pas dénuée de fondements. Cette idée est qu’au 
plus haut niveau, les autorités connaissent tout du dossier ovni et qu’elles 
sont en contact étroit avec les Aliens.  

Sous le voile de la fiction du « MJ12 », des informations vraies auraient été 
délivrées au public. C’est toujours la même tactique. Elle consiste à 
informer par le biais de la désinformation. Informer sur le fond en falsifiant 
la forme. Il est donc certain que dans la réalité les événements ne se sont 
exactement déroulés comme l’indiquent les documents de Moore. Selon 
nous, il est fort probable que la prise de contact officielle entre les Aliens et 
la structure occulte remonte bien avant le crash de Roswell. Il faut imaginer 
que l’initiative du contact a été prise par les Aliens et que la scène c’est 
sans doute déroulée sur une base militaire secrète au nouveau Mexique par 
exemple. 

Nous pensons que le pouvoir politique est nettement moins impliqué, voire 
même dans certains cas pas du tout impliqué, dans les activités conjointes 
entre terriens et extraterrestres. Les militaires et les scientifiques, membres 
de la « cellule spéciale », pourraient ne pas être enclins à partager certains 
secrets avec les hommes politiques qui changent au gré des élections. 
L’intérêt de cet organigramme est aussi de montrer l’écart qui existe entre 
le simple citoyen et certains groupes humains très fermés quant aux 
possibilités d’accéder à la véritable information sur le phénomène ovni.  

Il permet de comprendre que plus nous montons dans la hiérarchie et plus 
la qualité, la précision, la valeur, et en quelque sorte le « poids » de 
l’information disponible est élevé. Il faut aussi reconnaître que plus le « 
poids » du secret est lourd, et plus les pistes sont brouillées pour le simple 
citoyen. Le rôle des médias officiels est aussi très important puisqu’ils sont 
directement placés sous le contrôle des militaires, des scientifiques et des 
politiques. La situation est d’autant plus complexe que l’information 
contrôlée pourrait revêtir deux aspects : fausses informations mêlées à des 
informations vraies. Le but serait de maintenir les populations sous contrôle 
tout en les informant qu’il se passe « quelque chose » d’anormal. 
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8) Les inquiétudes du Dr. Mitchell.  

En écoutant attentivement l’interview du Dr Edgar Mitchell enregistrée sur 
le DVD « OVNIS, 50 ans de déni », nous avons été surpris par le ton 
nouveau avec lequel il exposait ses révélations qui venaient toutes 
corroborer celles qu’il avait déjà divulguées lors de la fameuse interview 
donnée en direct le 24 juillet 2008 sur la station locale britannique Kerrang 
Radio. Sur les ondes, en 2008, Mitchell semblait plus confiant et serein, 
alors qu’en 2011, sur le DVD, le ton est plus solennel et montre sans 
ambiguïté une vraie inquiétude. Le contenu même de ses réponses laisse 
entrevoir qu’il existerait un « côté sombre » à toutes ces manifestations du 
phénomène ovni. Alors qu’en 2008, il disait clairement qu’il ne fallait 
craindre aucune hostilité de la part des extraterrestres, car s’ils nous 
voulaient du mal, ils nous auraient exterminés depuis longtemps, son point 
de vue semble plus nuancé en 2011.  

Son inquiétude est aussi perceptible lorsqu’il évoque le comportement de 
certains groupes humains impliqués dans les affaires d’ovnis. Il n’hésite 
pas à parler de contrôle mental exercé par ces groupes dans le but de cacher 
la vérité ou dans celui plus inquiétant de mener des expériences à grande 
échelle. Ces expériences de contrôle mental seraient destinées à 
conditionner les masses dans une direction voulue. Ce serait une sorte de 
conditionnement global dont la finalité serait de diriger le psychisme des 
humains en vue de créer une société totalitaire (le Nouvel Ordre Mondial). 
Il n’hésite pas à dire que le « centre d’activité » (le vrai centre des prises de 
décisions au niveau national) ne semble plus être du ressort du 
gouvernement ni de la compétence des militaires, pas même de l’exécutif, 
et cela est très inquiétant. 

9) Une technologie extraterrestre compréhensible.  

Un autre point important à relever dans les propos de Mitchell est le fait 
que la technologie extraterrestre n’est pas hors de portée de nos 
scientifiques. Nous serions même, selon lui, capables de la comprendre, 
sinon complètement, du moins dans une large mesure. Finalement, cette 
technologie ne serait pas si en avance sur nous. Si comme le dit clairement 
Mitchell nous avons récupéré au moins une épave d’ovni à Roswell, et si 
cet ovni accidenté a fait l’objet d’une étude approfondi, il est possible que 
depuis 1947 nous ayons enfin élucidé bon nombre de questions se 
rapportant à la propulsion de l’ovni et aux différents systèmes embarqués à 
bord de cet engin.  
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Ce point est important, car de nombreux ufologues ont toujours cru que les 
ovnis possédaient une technologie tellement supérieure à la nôtre que nous 
ne pourrions jamais percer leurs secrets. Cet avis est d’ailleurs en 
contradiction avec le fait que des ovnis auraient été victimes d’avaries et 
qu’ils se seraient écrasés sur terre. Si cette technologie Aliens était si 
supérieure, de tels incidents sembleraient hautement improbables. Alors 
certains, ont même imaginé que les extraterrestres auraient volontairement 
simulé des crashs pour nous permettre de prendre conscience de leur niveau 
technologique. Comment expliquer alors la présence d’êtres à bord de ces 
ovnis accidentés qui auraient été retrouvés morts ou agonisants dans les 
décombres ? Quatre de ces corps auraient été retrouvés à Roswell. Nous ne 
pouvons pas imaginer que les Aliens auraient poussé le simulacre jusqu’à 
sacrifier leurs vies. La meilleure hypothèse est que les ovnis ne sont pas des 
engins parfaits et qu’ils peuvent être victimes de défaillances techniques. Si 
c’est le cas, le niveau technologique des ovnis est sans doute moins élevé 
que nous le supposions, et la compréhension de leurs systèmes serait à 
notre portée.  

Une des conséquences de cet état de fait est que nous aurions pu même 
reconstituer un ovni en état de marche, capable de voler, et que nous 
aurions pu aussi utiliser certains éléments de cette technologie à nos 
propres fins (rétro-ingénierie ou reverse engineering). Cette question de la 
rétro-ingénierie est certes passionnante, mais elle suppose aussi l’existence 
de situations étranges dont il est bien difficile de démêler les tenants et les 
aboutissants. L’une de ces situations pour le moins curieuse, suppose qu’un 
certain nombre de technologies utilisées de façon courante, à la fois dans le 
domaine civil et militaire, pourraient avoir une origine extraterrestre. Les 
technologies les plus souvent citées qui seraient issues de la rétro-
ingénierie sont l’informatique et l’« invention du microprocesseur, le laser, 
la vision nocturne, la fibre de verre, et la furtivité des bombardiers. 

10) Des extraterrestres parmi nous ?  

Une autre des informations troublantes délivrée par Mitchell est celle qui 
évoque la possibilité que des extraterrestres pourraient cohabiter avec les 
terriens « pure souche » si l’on peut dire. Ces entités déambuleraient parmi 
nous sans que nous puissions deviner qui elles sont réellement. Certes, cette 
information n’est pas nouvelle et elle a déjà été évoquée par quelques 
ufologues, mais sans qu’elle soit vraiment prise au sérieux. Dans la bouche 
de Mitchell, elle prend soudain une autre dimension. Ce qui frappe, 
c’est tout ce qu’implique une telle révélation. Si des extraterrestres sont 
capables de revêtir un « costume » d’homme, cela signifie que nous 
pouvons les croiser partout sur terre. Nous pouvons imaginer qu’ils 
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occupent toutes sortes de fonctions au sein de nos sociétés, depuis le poste 
de simple employé dans une banque ou une usine, jusqu’aux plus hautes 
fonctions de l’État.  

Songeons que derrière l’apparence d’un ministre, d’un général, d’un 
professeur d’université, d’un chercheur dans un laboratoire, d’un 
présentateur de télévision, d’un médecin, ou d’un simple boulanger, peut se 
cacher un Alien qui aurait non seulement la possibilité de nous observer et 
de nous étudier à sa guise, mais aurait aussi celle de prendre des décisions 
qui pourraient avoir une grande influence sur nos vies. Tous les rouages de 
nos sociétés pourraient alors être contrôlés par des extraterrestres. Mais la 
situation est peut-être encore plus complexe qu’il n’y paraît du fait que de 
vrais humains bien de chez nous travailleraient peut-être en secret pour les 
Aliens. Une sorte de « cinquième colonne » en quelque sorte qui serait à la 
solde des Aliens.  

Les humains collaborateurs pourraient être aussi de deux types. Il y aurait 
d’une part les « volontaires » qui auraient été contactés par les 
extraterrestres et qui auraient choisi en pleine conscience de servir leur 
cause, et d’autre part des humains enlevés (abductés) qui auraient subi une 
sorte de « lavage de cerveau » ou une reprogrammation psychique, et qui 
seraient un peu comme des « zombis » ou des « esclaves » au service des 
Aliens. Nous pouvons aussi imaginer des créatures humaines qui seraient 
des clones entièrement conditionnés et programmés pour servir les Aliens. 

11) Les deux visages de la Nasa.  

Dans la liste des caractéristiques du « Degré deux d’implication », figure en 
bonne place la possibilité que les grandes agences spatiales (NASA 
américaine, CNSA chinoise, ESA européenne, FKA russe, JAXA 
japonaise) puissent mener de front, et en parallèle, deux programmes bien 
distincts. Au sein de ces agences, il existerait donc : 

a) Un programme officiel destiné à donner le change en quelque sorte à un 
large public, mais ce programme ne serait qu’une façade et une « vitrine » 
pour donner une image de sérieux et de respectabilité. 

b) un second programme (militaire), impliquant des activités occultes dont 
le public ignore tout. Ce programme bénéficierait de technologies très 
supérieures à celles qui sont connues du grand public (vaisseaux spatiaux 
utilisant l’anti-gravité par exemple).  
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Si nous prenons l’exemple de la Nasa, cette question de l’existence de deux 
programmes a été soulevée par quelques ufologues dont le plus célèbre en 
France est sans doute M. Jean-Pierre Petit. Ainsi l’agence spatiale 
américaine ne serait qu’une façade qui couvrirait en fait des programmes 
ayant une avance technologique considérable sur les programmes officiels. 
Le nom de code de l’un de ces programmes secrets est « Solar Warden », 
Solar Warden : gardien du Soleil ou du système solaire, ou « directeur », « 
maître », du système solaire. L’existence du programme  Solar Warden 
prouverait que la Nasa n’est qu’un vaste programme de couverture qui 
utilise les technologies obsolètes de propulsion basées sur la chimie.  

Même le programme soi-disant « futuriste » appelé Constellation 
(aujourd’hui abandonné) qui avait été initié par l’administration Bush en 
2004 et qui aurait été capable d’emmener quatre hommes sur la Lune puis 
sur Mars n’aurait été qu’une couverture. Au-delà des programmes officiels 
de la Nasa, nous aurions déjà un programme spatial capable de missions 
interplanétaires utilisant des technologies de propulsion par anti-gravité. 
Des missions secrètes auraient déjà été envoyées vers la planète Mars 
depuis longtemps, et des bases permanentes auraient même été installées à 
sa surface.  

Pour réaliser ces missions, la Nasa bénéficierait de l’aide des Aliens. Cette 
sorte de « collaboration pacifique » entre la Nasa et les Aliens aurait permis 
à l’agence spatiale américaine d’explorer toutes les planètes de notre 
système solaire depuis plus de temps que son programme officiel le laisse 
entendre. Il faut bien reconnaître que l’existence de ces « projets noirs » 
paraît incroyable. Si ces projets restent entourés d’un épais mystère, nous 
pouvons en revanche montrer que la Nasa sait de façon certaine que notre 
système solaire est habité par une présence étrangère.  

12) Les activités « inavouables » des Aliens.  

Un des aspects les plus inquiétants de ce « degré deux » d’implication 
concerne ce que nous appelons les activités « inavouables » des Aliens 
avec l’accord et la complicité, plus ou moins volontaire d’ailleurs, des 
humains ou de certains groupes d’humains. La liste de ces sombres 
desseins est connue, et les thèmes qu’elle véhicule alimentent les sites 
Internet et la littérature de ce que l’on nomme habituellement la « lunatic 
fringe » et les milieux « conspirationnistes ». Cette sorte de « nef des fous » 
que représente le mouvement de la « lunatic fringe » vient directement des 
États-Unis et trouve sa source dans des personnages étranges qui 
prétendent détenir des informations extraordinaires sur les Aliens.  
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C’est à la fin des années 80 que nous voyons circuler dans les milieux 
ufologiques des « informations » qui se proposent de dénoncer la 
collaboration qui aurait été secrètement conclue entre le gouvernement 
américain et les extraterrestres. En échange de leur technologie, les 
extraterrestres auraient été autorisés par le gouvernement américain à 
enlever des humains et des animaux à des fins d’expérimentation. Le but de 
ces expérimentations serait de régénérer le capital génétique déclinant des 
aliens et de faire des sortes de « croisements » entre Aliens et humains ou 
entre humains et animaux comme dans le roman d’H.G. Wells « L’île du 
Docteur Moreau ». Des bases souterraines auraient aussi été données aux 
aliens. Il existerait deux sortes de bases :  

1) les bases mixtes abritant des Aliens et des humains comme dans 
l’hypothétique base de Dulce située au Nouveau-Mexique. 

2) des bases exclusivement réservées aux Aliens comme celles qui seraient 
enfouies dans les fonds marins au large de l’île de Porto Rico (Grandes 
Antilles).  

Aveuglé par les prouesses technologiques des Aliens, le gouvernement 
américain se serait rendu compte, trop tard apparemment, qu’il avait été 
dupé. Depuis cette prise de conscience, le gouvernement serait en « conflit 
» avec certains Aliens. Selon lui, ils n’auraient pas respecté les termes du « 
contrat » et auraient enlevé plus d’animaux et d’humains que prévu. Nous 
pouvons nous interroger sur la nature réelle de ce conflit et nous demander 
si c’est une simple « crise diplomatique » ou un vrai conflit militaire ?  

Mais comment pourrions-nous être en guerre contre un ennemi qui 
possèderait une telle avance technologique que nos armes ressembleraient à 
des « arcs et des flèches » en face d’une armée équipée d’avions de chasse 
et de missiles intercontinentaux ?À l’origine de ces « horribles révélations 
» nous trouvons des personnages comme John Lear, fils de William Lear le 
célèbre constructeur d’avions, qui a longtemps travaillé pour la CIA, au 
Vietnam et en Amérique centrale. Un autre « informateur » est William 
Cooper, ancien officier de renseignement de l’US Navy, auteur du livre 
traduit en français, « Le Gouvernement Secret ». 

Cooper a dirigé un groupe paramilitaire antigouvernemental et pro-
extraterrestre comme il en existe beaucoup aux États-Unis. Il fut tué au 
cours d’un échange de coups de feu avec la police de l’Arizona le : 6 
novembre 2001 à l’âge de 58 ans. Nous trouvons aussi des gens comme 
John Grace, alias Valdamar Valérian, ancien sous-officier de l’US Air 
Force, William Moore qui a reconnu qu’il servait d’« indicateur » pour 
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l’US Air Force et peut-être aussi pour d’autres agences, qu’il avait participé 
à une campagne de désinformation à l’encontre du Dr Paul Bennewitz, et 
que son principal contact était Richard Doty (agent du district 17 de 
l’AFOSI), un spécialiste de la désinformation et de la guerre 
psychologique. Quel crédit accorder aux « révélations » faites par ces 
individus qui ont eu des contacts étroits avec des agences de renseignement 
américaines ? Même sans aller très loin dans l’analyse de ces « sources » il 
apparaît que leur degré de crédibilité semble en effet très faible. Alors, 
pourquoi divulguer sciemment des informations erronées ?  

La réponse la plus plausible est qu’en « distillant » dans le grand public de 
fausses informations, le résultat visé est de camoufler les vraies 
informations. C’est une méthode connue qui a fait ses preuves. Le public se 
focalisera d’autant plus sur les fausses informations qu’elles seront 
horribles, effrayantes, scandaleuses, et qu’elles toucheront en profondeur 
les « âmes sensibles ». Les journaux à sensation connaissent cela depuis 
longtemps : pour vendre du papier, il faut viser le niveau émotionnel et 
l’affectif. Le monde que ces pseudo « informateurs » décrivent est en effet 
cauchemardesque. C’est un véritable enfer sur terre.  

Les faits dénoncés, s’ils sont vrais, montrent que l’Humanité est 
volontairement anesthésiée, désinformée et plongée dans l’ignorance la 
plus crasse quant aux agissements de nos gouvernements qui seraient de 
connivence avec les Aliens. Tout cela « fait froid dans le dos », et plongent 
ceux qui adhèrent à ces thèses dans le plus profond désarroi. N’est-ce pas le 
but recherché : désorienter et déstabiliser le public en touchant l’affect et 
non la raison ? En assénant ces « informations » terrifiantes, la raison est 
comme paralysée et une réflexion saine et objective ne semble plus 
possible. Cette tactique diabolique empêcherait donc toute recherche 
sérieuse sur le phénomène ovni et polluerait les milieux ufologiques. Elle 
ajouterait des « parasites » sur le bruit de fond général existant, et rendrait 
très difficile la recherche de vraies informations. Le développement 
d’Internet aurait même amplifié considérablement la diffusion de ces « 
parasites ». Le résultat est que nous ne pourrions plus faire la différence 
entre le vrai et le faux.  

Le corollaire de cette activité de brouillage est que si quelqu’un diffuse de 
fausses informations c’est sans doute parce qu’il souhaite dissimuler celles 
qu’il possède et qui sont vraies. Dans le cas des activités « inavouables » 
des Aliens, la vérité serait alors tout autre. Nous pouvons supposer que 
cette vérité pourrait même être très différente. Loin d’être « inavouables », 
les activités des Aliens seraient au contraire dictées par le souci de venir en 
aide à l’Humanité en la débarrassant de tout ce qui porte actuellement 
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préjudice à son évolution future. Les guerres, les armes de destruction 
massives, le complexe militaro-industriel font partie de ces éléments 
négatifs qui empêchent l’Humanité d’évoluer. Les Aliens auraient peut-être 
décidé de contrecarrer les activités des militaires et des industriels qui 
fabriquent des armes pour eux. Dans ce cas, nous comprenons mieux les 
raisons qui pousseraient les services de renseignement à propager des « 
informations » très négatives sur les Aliens et leurs activités.  

Cependant, ce n’est qu’une hypothèse. Ce qui est certain en tout cas, c’est 
que le gouvernement américain dissimule sciemment des informations 
capitales concernant les ovnis et leurs occupants et qu’il propage de fausses 
rumeurs sous la forme de récits qui décrivent les activités horribles et 
inavouables des Aliens. Dans quel but ? Sans doute estime-t-il que s’il 
disait la vérité au sujet des ovnis son pouvoir s’en trouverait 
considérablement affaibli et avec lui, celui des militaires.   
     

13) Les Aliens et la domination du monde.  

La question que se posent de nombreux ufologues est celle de savoir ce que 
les Aliens sont venus faire dans notre système solaire ? Au moins deux 
hypothèses peuvent être formulées quant à l’origine de cette présence. La 
première hypothèse, et sans doute la plus répandue, est que les Aliens sont 
arrivés chez nous il n’y a pas très longtemps (la fin de la Seconde Guerre 
mondiale semble être la date la plus proche), et qu’ils se sont déplacés 
depuis leur lointaine planète parce qu’ils ont découvert que nous 
possédions l’arme atomique. Sans doute inquiets de voir qu’une arme aussi 
redoutable était entre les mains de créatures aussi peu évoluées que les 
êtres humains, les Aliens auraient décidé de nous surveiller, et peut-être 
même d’intervenir de façon discrète dans nos affaires pour éviter notre 
autodestruction.  

Les nombreuses observations d’ovnis à proximité des installations 
nucléaires civiles et militaires plaideraient en faveur de cette hypothèse. La 
seconde version expliquant la présence des extraterrestres chez nous, 
suppose qu’ils sont là depuis très longtemps et même qu’ils seraient ici 
chez eux dans le système solaire. Quand nous disons qu’ils sont là depuis 
très longtemps, il faut songer à des périodes de plusieurs millénaires, et 
peut-être même à des millions d’années de présence. Ils seraient en quelque 
sorte les « propriétaires » du système solaire, alors que nous, nous ne 
serions que de modestes et temporaires « locataires ». Quelques chercheurs 
avancent même l’hypothèse qu’ils pourraient être à l’origine de l’espèce 
humaine (voir le livre de Jean Sider : « Ovnis, créateurs de l’Humanité ». 
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Sider considère cependant que les ovnis ne sont pas d’origine 
extraterrestre). Selon que l’on adopte l’une ou l’autre de ces deux versions, 
les raisons des apparitions d’ovnis sont différentes.  

Dans les deux cas cependant, nous pouvons admettre en toute logique que 
ces apparitions sont motivées et qu’elles rentrent dans le cadre d’un « plan 
» mûrement réfléchi. Les Aliens qui pilotent les ovnis ont de bonnes 
raisons de venir se montrer chez nous. Leur action est forcément dictée par 
des motifs précis. Ce serait sans doute une grave erreur de penser que les 
ovnis ne font que survoler nos villes et nos campagnes pour admirer nos 
beaux quartiers et notre belle nature. La pénétration du phénomène ovni est 
certainement plus importante qu’il n’y paraît. Il est cependant difficile 
d’évaluer correctement le degré de pénétration de nos sociétés. La question 
qui se pose est donc celle de savoir en quoi consiste le « plan » des aliens et 
quel est son ampleur ? À cette dernière question, il est possible d’apporter 
des réponses variées et même opposées.  

Ce « plan » est-il destiné à sauver l’Humanité de sa propre folie et de 
l’amener ensuite, petit à petit, à grandir et à suivre une courbe évolution 
ascendante (voir le livre de Christel Seval : « Le Plan pour sauver la Terre 
») ? Au contraire, le « plan » des E.T est-il d’asservir l’Humanité et de la 
contraindre à se plier aux impératifs ténébreux d’une intelligence qui 
n’éprouve aucune de nos émotions ? Pour étayer cette dernière version, les 
ufologues inquiets, sombres et pessimistes, se basent sur des phénomènes 
comme les mutilations du bétail, les enlèvements (abductions), les hommes 
en noir, les disparitions définitives et inexpliquées d’êtres humains, et 
d’autres activités des ovnis parfaitement inavouables. Si seulement nous 
admettons que les mutilations du bétail et les enlèvements sont bien 
perpétrés par les ovnis, il est tout à fait légitime d’être inquiet et de penser 
que les aliens sont peut-être en train de réaliser un « plan » de domination à 
l’échelle planétaire.  

Si c’était le cas, la situation serait alarmante, et notre avenir en tant que 
civilisation serait gravement menacé. À ce niveau d’implication, les 
autorités n’auraient pas d’autre choix que de collaborer avec les Aliens. La 
collaboration pourrait être subie ou volontaire. La situation serait d’autant 
plus dramatique, que des humains pourraient être complices des Aliens et 
travailler pour eux (la fameuse « cinquième colonne »). Cette complicité 
entre humains et Aliens pourrait être le fait de hauts dirigeants occupant 
des postes clés dans l’administration des États, dans les armées, dans le 
domaine de la recherche scientifique et dans celui de l’industrie privée. 
Mais pour quelles raisons les Aliens voudraient-ils dominer le monde ? Il 
semble logique de penser que cette domination ne serait pas motivée par 
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une simple soif de pouvoir comme cela se rencontre parfois chez nos « 
grands » hommes politiques, mais plutôt pour des raisons très concrètes 
sans aucune connotation émotionnelle.  

L’asservissement de l’Humanité pourrait par exemple servir aux Aliens 
pour exploiter un potentiel génétique qu’ils ne pourraient plus trouver chez 
eux. Dans ce sinistre scénario digne d’un film d’horreur, les humains 
seraient de vulgaires cobayes qui serviraient de matériel pour réaliser des 
expériences biologiques ou d’autres manipulations dont la finalité nous 
échappe. Dans tous les cas, les raisons de cette domination ne pourraient 
être que nuisibles pour nous. Les Aliens agiraient comme des prédateurs 
et/ou comme des parasites. À terme, l’Humanité ne serait plus qu’une sorte 
de réservoir biologique destiné à satisfaire les besoins des Aliens. Nous 
serions dans la même position que nos poulets qui sont élevés en batterie et 
qui finissent tous un jour ou l’autre dans notre assiette.  

Éprouvons-nous de la compassion et de l’horreur vis-à-vis de ces 
malheureux volatiles qui attendent une mort certaine dans des conditions de 
vie épouvantables ? Éprouvons-nous un sentiment de répulsion lorsque 
nous dégustons en famille une belle dinde de Noël ? Nous avons examiné 
dans le précédent paragraphe (les activités « inavouables » des Aliens) ce 
que valent ces informations horribles, et quel crédit nous pouvons leur 
accorder.  

Alors si les Aliens ne veulent pas dominer le monde et asservir l’Humanité, 
quels sont leurs objectifs ? Il semble impossible de répondre de façon sûre 
à cette question. L’hypothèse qui nous paraît la plus raisonnable est qu’ils 
ne sont sans doute pas aussi agressifs et méchants que le laissent entendre 
les représentants de la « lunatic fringe » (infiltrée par les agences de 
renseignement). Ce qui est plus inquiétant selon nous, ce n’est pas le 
comportement des Aliens, mais plutôt celui des services de renseignement.  

Apparemment ce ne sont pas les Aliens qui chercheraient à dominer le 
monde, mais bien la « caste » du complexe militaro-industriel qui n’a 
jamais cessé de s’enrichir en appauvrissant les peuples et en semant la 
guerre et la violence sur tous les continents (Vietnam, Irak, Afghanistan, 
Chili, Argentine, etc..).  

Le Nouvel Ordre Mondial (le « NOM ») qui semble se mettre en place n’a 
pas été « concocté » par des Aliens assoiffés de pouvoir, mais bien par des 
êtres humains qui veulent imposer aux peuples de notre planète leur vision 
totalitaire qui ne laisse aucune place aux valeurs spirituelles. L’objectif 
final étant de contrôler l’esprit des humains pour qu’ils deviennent les 



64 

 

esclaves d’une caste de riches privilégiés sans le moindre scrupule. Les 
Aliens ne feraient sans doute qu’observer ce triste scénario avec cependant 
la possibilité qu’ils puissent intervenir dans le cas ou la survie de l’espèce 
humaine serait gravement menacée. 

14) Alternative. 

Les conclusions auxquelles nous sommes parvenues suggèrent qu’il 
pourrait bien exister des relations entre des organisations humaines très 
fermées (militaires et renseignement) et des groupes d’extraterrestres. Le 
contact officiel existerait depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale 
(1947), et plus probablement avant, peut-être après la Première Guerre 
mondiale (1914 - 1918). Cependant, après 1945 nous entrons dans une 
période sombre de l’histoire humaine qui s’appelle la « guerre froide » qui 
a commencé en 1947 et s’est terminée en 1991 au moment de l’implosion 
de l’URSS et de la dissolution du Pacte de Varsovie. Durant cette « guerre 
froide », nous avons évité de justesse la destruction de notre civilisation (au 
sens large du terme) par les armes nucléaires.  

Notons aussi que c’est une période pendant laquelle les budgets alloués à 
l’industrie de l’armement étaient colossaux et que le cartel militaro-
industriel en a profité pour mettre en place son hégémonie sur toute 
l’économie. Voyant cette situation catastrophique pour l’Humanité, les 
extraterrestres auraient alors proposé un « plan » de désarmement bilatéral 
(USA et URSS), et peut-être même une intervention plus directe dans les 
affaires humaines. C’est à ce moment que les difficultés ont surgi entre les 
militaires et les extraterrestres. Leurs objectifs réciproques étaient 
différents et même parfois opposés. 

Depuis ce désaccord, il existerait un « conflit » entre les militaires et les 
extraterrestres. Mais cette sorte de « guerre » contre les extraterrestres 
n’existerait pas pour les raisons que nous croyons. Ce n’est pas pour 
protéger les populations que les militaires se « battraient », mais 
uniquement pour sauvegarder leur immense pouvoir sur notre planète. 
Notons que ce « conflit » n’est pas un conflit armé dans lequel des armes 
conventionnelles seraient utilisées (troupes, avions, chars, etc..). Cela 
ressemble plutôt à une lutte de pouvoirs et d’influences pour imposer son 
point de vue. La désinformation au sujet des ovnis et des Aliens ferait 
partie des « armes » utilisées par les militaires pour garder le contrôle.  

Nous pensons que les extraterrestres souhaitent exercer une sorte de « 
mission civilisatrice » envers nous, et qu’ils nous préparent, peu à peu, à 
entrer dans une communauté interstellaire composée des multiples 
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civilisations qui peuplent notre Galaxie. Le seul obstacle qu’ils rencontrent 
pour mener à bien cette mission civilisatrice est représenté par le pouvoir 
des militaires qui ne souhaitent aucunement la paix mondiale. Si les 
extraterrestres parvenaient à leurs fins, toutes les armées du monde seraient 
dissoutes et les militaires n’auraient plus aucun pouvoir. Et cela, ils n’en 
veulent pas. Soyons sûrs qu’ils sont prêts à monter les coups les plus tordus 
pour rester aux commandes. La seule alternative est de croire que la finalité 
de la vie sur Terre et dans l’Univers n’est pas la guerre et la destruction, 
mais au contraire la Paix et l’Amour pour toutes les créatures vivantes. 

Je fais partie de ceux qui pensent que les extraterrestres souhaitent nous 
aider dans notre évolution. Certains ufologues diront que c’est une vision 
naïve et « angélique » des ovnis, mais ce que je sais d’eux ne m’autorise 
pas à penser qu’ils sont hostiles et belliqueux. Je crois sincèrement qu’ils 
veulent nous accompagner sur le chemin qui doit nous conduire au sein de 
la communauté interstellaire qui est composée des nombreuses civilisations 
qui habitent notre Galaxie. Pour eux, nous sommes encore des « enfants » 
(certainement des « enfants terribles ») qui font leurs premiers pas dans le 
vaste Univers et qui ont besoin d’une surveillance étroite pour éviter qu’ils 
fassent de « grosses bêtises ». 

Nota : Contient des extraits de divers organismes et organisations. 
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CHAPITRE 3 

 

 

 

 

 

 

 

es tunnels de temps, 

 

Des voyages dans le temps et dans l’espace seraient donc 
réalisables. La technologie concernant les tunnels de temps 

aurait été acquise en coopération avec des groupes d’Extra Terrestres. Ils 
auraient aussi fourni les technologies de contrôle de la pensée pour la 
réalisation d’une société humaine hautement technique et automatisée. 
Cette situation aurait été élaborée dans le but d’un meilleur contrôle de 
notre Société. Le temps apparaitrait comme un système de mesure 
quantifiable et compartimenté, mais dont les évènements survenus dans 
le passé ne peuvent être modifiables, sauf à créer des paradoxes 
temporels. 

Des hiérarchies de compétences auraient été déterminées en fonction des 
catégories d’entités extérieures. Certaines n’étaient là qu’en observateur 
et ne participaient à aucune élaboration de programmes. Des données 
technologiques étaient transférées depuis les niveaux de compétences des 
« E.T. collaborateurs »vers les ordinateurs de grandes capacités dont 
disposaient les techniciens, en liaison avec eux, souvent en modifiant les 
structures mêmes des ordinateurs.  

La technologie permettant la réalisation de différents matériels de très 
hautes technologies a été entreprise de concert avec diverses ethnies 
extérieures. Notamment tout ce qui concernait les systèmes de 

L
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« modulateurs à ondes pulsées », et les émetteurs à hautes puissances 
ainsi que les amplificateurs à « champs croisés », appelés « amplitron ». 
La construction des systèmes de fabrication des tunnels de temps aurait 
donc été réalisée, dans ces conditions. Toutes ces recherches auraient été 
faites sous une très haute surveillance. L’achat des matériaux permettant 
les réalisations était effectué dans le plus grand secret. « The Black’s 
Projects » aurait été l’entreprise la plus secrète jamais organisée. 
Lorsque les résultats étaient atteints, toutes les pièces à conviction étaient 
soigneusement détruites. 

Les tunnels de temps auraient permis l’installation de bases américaines 
sur la Lune et sur Mars en coopération avec la Russie entre les années 
1960 et 1970. Bien qu’aucun signe de vie apparente, n’y ait été 
identifié… de gigantesques installations souterraines, encore en état de 
fonctionnement y auraient été répertoriées. Cela pourrait ressembler à 
d’énormes entrepôts de stockages. Des banques de données y auraient été 
entreprises, qui, installées dans un ordinateur, permettraient d’accéder 
directement aux emplacements, par l’intermédiaire des tunnels de temps, 
eux aussi répertoriés. Mais cela n’aurait pas été suffisant à leur 
réalisation. Il conviendrait également de tenir compte des mouvements de 
notre Planète et de celles de tout notre système solaire. Les références 
seraient complètes et applicables selon les besoins. Tous les paramètres 
figureraient dans des banques de données. Il convient de préciser que 
toutes les personnes humaines qui auraient été impliquées dans ce type 
de recherches auraient subi un « lavage de cerveau » méthodique… à la 
fin de leurs travaux… avec plus ou moins de succès d’ailleurs.  

Il apparaitrait évident que des techniciens allemands de très haut niveau, 
à la fin de la Seconde Guerre, auraient été en contact avec des Extra 
Terrestres et qu’ils détenaient des OVNIS. La Russie et les États-Unis se 
seraient partagé leurs compétences et certains des experts allemands, 
plusieurs milliers en l’occurrence, au lendemain de la guerre. Un traité 
de non-interférence aurait été signé par le 34e Président des USA Dwight 
Eisenhower avec les différentes factions Extra Terrestre déjà établies sur 
notre sol.  

En 1983, une « trouée » dans l’espace-temps, au niveau géophysique de 
la Terre, aurait été réalisée par les Extra Terrestre, pour une durée de 40 
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ans, afin d’en permettre l’accès à un grand nombre de grands vaisseaux. 
Une invasion massive de vaisseaux spatiaux aurait ainsi pu s’immiscer 
dans notre « dimension », sur la plupart des continents de notre Planète. 
Il se serait agi d’une intervention d’Extra Terrestres provenant d’un 
« autre Univers ». Les voyages dans le temps permettraient de déterminer 
quel serait le futur de la Société Humaine… un langage inter 
dimensionnel, très élaboré, permettrait de communiquer entre tous les 
« êtres ». 

La plupart des E.T. à qui la question de l’existence d’un « Dieu » aurait 
été posée aurait fait comprendre qu’il ne s’agissait pas d’un de leur sujet 
de préoccupation. Aucune organisation religieuse n’existerait chez les 
espèces d’Extra Terrestres interrogées sur ce sujet. Par contre ils 
conviendraient que nous nous trouvions à l’intérieur d’un organisme, 
par comparaison avec les virus qui nous habitent. Il nous serait alors 
plus facile de concevoir une pluralité d’Univers et que certains de ses 
occupants soient en capacité de passer de l’un à l’autre, à l’instar de 
certains de nos virus. 

Il y aurait de nombreuses variétés d’E.T. qui se contente d’observer ce 
qui se passe sur notre Planète. Quelques-unes seulement coopèreraient 
avec l’espèce humaine. D’autres se montreraient parfaitement 
indifférentes à l’avenir de notre espèce. D’autres pourraient se montrer 
totalement hostiles à notre avenir, mais des espèces semblent vouloir 
réguler leurs actions dans un esprit de sauvegarde de notre espèce et 
surtout se préoccuperaient de l’avenir de notre Planète. Elles seraient 
déjà intervenues, dans ce sens, à plusieurs reprises et aussi au cours des 
siècles passés. 

Quelles seraient donc les motivations essentielles d’aussi importantes 
variétés d’E.T. sur notre Planète ?  Il se pourrait que notre Terre abrite 
des « éléments chimiques rares » qui ne seraient pas disponibles ailleurs. 
Il se pourrait aussi que les Humains représentent  une « valeur » 
comparable à celle que nous attribuons à notre bétail… Certains d’entre 
eux s’intéresseraient plus particulièrement à notre physique, à notre 
génétique peut-être singulière pour eux et aux « facultés illimitées »que 
représenterait l’esprit humain et qui fascinerait de nombreuses Espèces 
parmi nos « visiteurs ». 



69 

 

Certaines de ces entités seraient beaucoup plus anciennes que d’autres, 
ce qui pourrait expliquer leur ascendance sur les autres variétés. Il est à 
noter que certaines variétés d’E.T. ne supportent pas les vibrations 
particulières de notre Planète et ne peuvent y séjourner, sauf à utiliser 
des équipements spécifiques. Des groupes, jugés indésirables, auraient 
été éjectés de notre Planète. Il se pourrait même que des conflits majeurs 
aient pu éclater, au cours de temps anciens, entre les diverses variétés 
d’explorateurs inter stellaires, au niveau de notre Planète, en particulier 
pour sa possession. Il apparaitrait quasiment évident que l’espèce 
humaine soit une espèce hybride, réalisée à partir de manipulations 
génétiques, à partir d’une variété d’hominidés. La croyance des religions 
qui considèrent qu’il y aurait eu création de l’espèce humaine pourrait 
en être l’explication.  

La théorie du champ unitaire, élaborée par Albert Einstein, permettrait 
de comprendre les principes fondamentaux des champs 
électromagnétiques qui sont en corrélation avec des champs énergétiques 
supérieurs comme le « soliton » et les « champs tensoriels » et qui 
permettraient au moteur anti-gravité, apparemment utilisé par certains 
Extra Terrestre, de se déplacer à travers l’Univers. Mais il semblerait que 
divers systèmes de propulsion puissent être utilisés ainsi que différentes 
façons, pour se déplacer à travers l’espace de l’Univers. Chaque espèce 
possèderait ses propres moyens technologiques. 

 

 

 

 

 

 

 

ILS AURAIENT COLONISE 
20 PLANETES, DONT 18 

N’ETAIENT PAS HABITEES 

NOUS AVONS UN 
OBJET VOLANT NON 

IDENTIFIE 
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es révélations,  

 

La loi du silence et de la désinformation ont fait leurs temps. Il 
conviendrait de changer de perspective. Un nouveau scénario 

serait en préparation pour établir une « vérité » acceptable par les 
oligarques et par les populations. Il ne serait toutefois pas envisageable 
dans l’immédiat. Ce scénario consisterait à reconnaître un certain 
nombre de faits avérés, devenus trop flagrants, tout en en minimisant 
leurs impacts.  

L’hégémonie arrogante des USA pose des problèmes de souveraineté aux 
autres États de notre Planète. La France, ainsi que d’autres Nations, se 
serait ainsi jointe à Lawrence  Rockfeller, qui voudrait rapidement passer 
à la phase 2 du programme OVNI…. De nombreux Pays, y compris la 
France, auraient leurs propres réseaux de coopération avec des entités 
extérieures. Cependant les moyens qu’ils peuvent développer sont sans 
commune mesure avec ceux de l’Amérique du Nord. Le rapport 
« COMETA » est un exemple de manœuvre permettant de désigner du 
doigt et de faire pression sur le comportement des responsables 
américains qui affichent ainsi leurs prétentions pour l’établissement 
d’une suprématie militaire, par leur supériorité technologique acquise 
avec les E.T. 

Toutefois, rien n’est très clair dans ce domaine. À titre d’exemple, il 
apparaitrait que les services secrets français, qui auraient supervisé la 
publication du rapport, seraient les mêmes qui aient transféré le projet de 
recherche de la « MHD » de Jean-Pierre Petit, lorsqu’il était Directeur de 
recherche au CNRS de Marseille, vers les services de l’armée. Ils seraient 
également les mêmes qui gèreraient les personnes invitées sur les 
plateaux des télévisions concernant les émissions sur les OVNIS et qui 
sont chargées d’en « torpiller » la crédibilité. En l’occurrence, le terme 
de sabotage serait-il adapté ? 

Il ne faut évidemment pas penser que des révélations seront faites sur le 
fonctionnement technologique des Extra Terrestres. Plusieurs groupes, 
de diverses origines, coopèreraient ainsi avec des équipes civiles et 
militaires américaines, sous le contrôle des militaires. Chaque groupe de 

L
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recherche est totalement cloisonné, afin que la surveillance y soit 
parfaitement assurée et qu’aucun groupe ne puisse connaître ce que 
l’autre réalise. Le plus haut niveau de sécurité et de secret y serait  
assuré. Une loi précise que si c’est dans l’intérêt de la sécurité nationale, 
les rapports se rapportant, même à un projet déclassifié, ne peuvent pas 
être divulgués. 

La téléportation, le clonage génétique, la régression en âge ainsi que la 
progression en âge, le voyage dans le temps et tout ce qui se rapporte aux 
OVNIS et à leurs occupants… sont parmi les sujets les plus sensibles. Il 
faut y ajouter les expérimentations concernant des influences sur le 
comportement humain. Des influences électromagnétiques permettraient 
d’obtenir des comportements aberrants et irrationnels. Il aurait été 
question de créer une « arme » de manipulation des masses, qui se serait 
avérée efficace, invisible et indétectable.  

D’autres expérimentations auraient consisté, toujours en corrélation avec 
un groupe d’E.T., à décoder les ondes cérébrales émises par la pensée 
ainsi qu’avec le processus inverse consistant à transférer un volume de 
réflexions à visées individuelles, collectives, ou envers une ethnie ciblée. 
Un tel processus aurait été organisé pour déclencher des armées de 
« rebelles » à l’échelle mondiale. Le terrorisme mondial serait ainsi 
« ordonné ». Il y aurait un contrôle cérébral qui serait déclenché, à 
volonté, par le « Nouvel Ordre Mondial ». La création de désordres 
intentionnels de la « personnalité » sur des personnes relève d’un 
génocide organisé. C’est dans une telle perspective que d’importantes 
bases de données auraient été organisées afin de pouvoir recueillir, sous 
le prétexte de la lutte contre le terrorisme, toutes les informations 
personnelles de tous les individus, par la NSA Américaine.  

Si, une représentation, qui se considère élitique, est capable de s’adonner 
à de telles pratiques, pour pouvoir établir son « dictat », cela signifie 
qu’elle est complètement « dépravée ». Il s’agirait évidemment d’une 
conduite vers un totalitarisme mondial. La prise du Pouvoir par les 
« multinationales » et les spéculations financières embarqueraient la 
Société Humaine vers cet impérialisme global de la Planète. Cela serait 
là, la porte ouverte à toutes sortes de tyrannies.  
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Une forme de totalitarisme serait déjà en place. Rappelons qu’une 
directive « JANAP 146 » des USA, s’appliquant aux personnels militaires 
et civils de l’aviation, notifie que tout témoin de « phénomène OVNI » 
doit urgemment témoigner et rendre compte de ses observations. Il y est 
aussi précisé, qu’en cas de divulgation de ces informations assimilées aux 
secrets militaires, les contrevenants sont punissables au titre 
d’espionnage à 10 ans de prison. Une loi française interdit aussi l’accès 
aux rapports de gendarmerie, concernant des témoignages sur les 
OVNIS, pour une durée de 50 ans et jusqu’à 150 ans dès qu’il y aurait 
une « connotation de santé ».  

Vous avez dit… censure ? 

Les Pays qui ont un rapport avec les phénomènes OVNI sont classifiés en 
quatre catégories : 

_ Ceux qui se considèrent comme non concernés.  

_ Ceux qui n’ont pas de moyens d’investigation.  

_ Ceux qui ont des moyens d’investigation.  

_ Ceux qui seraient entrés en contact avec leurs occupants et qui 
auraient établi des protocoles de coopérations scientifiques et 
technologiques.  

Les USA qui sont classés dans ce quatrième groupe démontrent leur 
arrogance envers leurs « alliés » du bloc de l’OTAN. Le rapport 
COMETA a pu observer que l’armée américaine était en possession de 
technologies très avancées, pour ce qui concerne la réalisation des 
structures d’appareils aériens furtifs, des systèmes de propulsion et des 
armements.  

Il s’avère également qu’ils maîtriseraient l’antimatière, les 
supraconducteurs, et aurait une totale maîtrise de nouvelles sources 
d’énergie, entre autre choses… Leur supériorité technologique, 
stratégique et économique est sans égal… et le rapport COMETA précise 
que : 

_ Les OVNIS existent et que ce sont des appareils volants dotés de 
performances stupéfiantes. 
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_ L’explication la plus probable est de considérer que ces engins viennent 
d’autres Planètes. 

_ Les Américains ont des preuves absolues de ces deux premiers constats. 
Ils possèdent des épaves et des corps. Ils ont mis en œuvre des 
technologies résultantes de leurs contacts. Leur supériorité militaire et 
politique globale en serait la conséquence. Leur politique de 
désinformation systématique est sans équivoque. 

Les auteurs de ce rapport sont évidemment en possession de preuves 
irréfutables leur permettant d’apporter de telles affirmations. Ces preuves 
ne sont pas communicables puisque faisant partie des « secrets-défense » 
militaires. Le public français ne doit rien en connaître… seuls des 
extraits de ce rapport ont été diffusés dans la presse et ensuite à travers 
un livre. 

Il apparaît également que l’attitude passive et négative des scientifiques 
français, ainsi que de la désinformation systématique de toute la Presse 
française, se rend coupable d’une collusion avec les USA, ayant pour 
conséquence d’assurer l’hégémonie américaine. 

Par ailleurs, de très grandes installations souterraines abritant des E.T. et 
les principaux centres de transfert de technologies existeraient bien aux 
États-Unis. Ces installations seraient toutes reliées entre elles par des 
tunnels. Des trains « Maglev », à sustentation magnétique, y circuleraient 
à plusieurs milliers de kilomètres à l’heure et permettraient des transferts 
rapides des personnels concernés. 

La France pourrait, elle aussi, posséder dans ses installations du plateau 
d’Albion, qui est un ancien site du 1er Régiment de missiles à ogives 
nucléaires, et qui comptabiliserait jusqu’à 350 « grottes », dont certaines 
auraient des volumes particulièrement surprenants, des installations 
d’E.B.E. (Entité Biologique Extraterrestres). Un second « Centre » se 
trouverait près de Forcalquier, à Saint Michel l’Observatoire. Plusieurs 
« tunnels » aboutiraient à de vastes « salles ». Tout y serait évidemment 
secret, y compris certaines armoires renfermant d’énormes quantités de 
photos d’astronomie montrant des...OVNIS, mais aussi des installations 
particulières en orbite…Ce qui, selon toute apparence, dérangerait 
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beaucoup les autorités, c’est que les E.B.E. se comportent en situation de 
conquérants. 

Un Extraterrestre, parmi d’autres, aurait été capturé, à la suite de 
l’écrasement accidentel de leur appareil, et des informations auraient 
ainsi été recueillies. Il se serait présenté comme étant un « Être Spirituel 
Immortel ». Grâce à un contact « télépathique », établi par lui, l’E.B.E 
aurait bien voulu répondre à certaines des questions qui lui étaient 
posées. Toutefois, la compréhension des réponses serait, d’une part, une 
« traduction » des pensées transmises, et d’autre part, une interprétation 
subjective, concernant les compétences personnelles, de la personne 
transférée à son côté.  

Son corps n’avait pas une apparence biologique, il était asexué, il n’avait 
ni bouche, ni nez, ni oreilles, il mesurait environ 100 centimètres, sa tête 
était énorme, ses membres étaient frêles, ses pieds et mains ne 
comportaient que trois doigts. Son apparence était celle d’un enfant de 
cinq ou six ans. Ses yeux étaient anormalement grands. Sa vision 
semblait correspondre à des capacités particulières, inconnues du témoin 
qui aurait rapporté ses observations. Il aurait indiqué que son corps 
n’avait pas besoin d’oxygène, ni d’eau, ni de nutrition. Il créait, lui-
même, l’énergie dont il avait besoin pour fonctionner. Son corps n’était 
ni mécanique ni biologique. Cet être « s’auto animerait » par sa 
spiritualité et communiquerait par la pensée en utilisant un langage et 
des symboles.  

L’appareil accidenté aurait été pris dans une décharge électrique de 
l’atmosphère terrestre et aurait échappé, par voie de conséquence, au 
contrôle électromécanique, et aux commandes mentales des pilotes. Ils 
étaient en train d’enquêter sur les radiations des nuages de notre Planète. 
Ces êtres, selon l’interprétation donnée, appartiendraient à un amas 
galactique et leur rôle serait de protéger notre Planète qui ferait 
intrinsèquement partie de leur « territoire ». La médiocrité et la faiblesse 
de la civilisation terrestre et de son armement compromettraient 
l’équilibre général. Un contact direct avec l’Espèce Humaine ne serait 
pas autorisé, mais seulement son observation.  

Des observations périodiques de la Planète y seraient effectuées, même 
bien avant l’existence des Civilisations Humaines. Toutefois, il 
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semblerait qu’ils ne porteraient que peu d’intérêt à notre Planète. Ces 
E.B.E. seraient dotés d’un « ordre » et d’un « pouvoir », ainsi que de la 
connaissance et de la sagesse. Ils auraient une ancienneté « supérieure » 
qui les élève à un rang « très supérieur ». Des formes d’intelligences très 
supérieures figureraient partout dans cet Univers et dans « les Univers ».  

Il aurait refusé de communiquer avec d’autres personnes où il aurait 
détecté des intentions défavorables à son encontre et avec lesquels il ne 
pouvait transmettre des informations. Des autorités militaires et des 
personnes vêtues de noir escortaient la personne chargée d’interroger 
l’E.B.E. Cet « Être » ne semblait pas avoir la nécessité de dormir. Il 
n’avait ni sourcils, ni cils, ni paupières. Sa personnalité aurait apparu 
comme indépendante de son corps. De nombreuses questions, organisées 
par les représentants militaires, scientifiques et gouvernementales 
n’obtinrent aucune réponse.  

A l’évidence, l’Extraterrestre comprenait les réelles intentions des 
personnes qui avaient rédigé les questions. Sa coopération aurait été très 
limitée, puisqu’il se considérait prisonnier, temporairement. Toutefois, il 
devint évident que les échanges télépathiques étaient trop difficiles à 
comprendre pour l’interprète désigné. Il aurait été décidé d’apprendre 
notre langue à l’E.T. qui accepta.  Il aurait également été décidé de ne 
plus lui poser de questions, mais de connaitre ce que l’E.T. voudrait bien 
transmettre. Il donna comme information qu’il était chargé de la 
surveillance de leur « territoire ».  

Il aurait aussi indiqué que d’autres civilisations d’E.B.E., venant de la 
Galaxie, étaient établies sur notre Planète et qu’elles interféraient 
avecleurs propres bases. Sa mission aurait été également de préserver 
cette Planète et toutes ses formes de vie. Chaque être est immortel et doit 
être respecté. Il aurait provoqué une expérience de « dé corporation » à 
l’interprète pour lui faire comprendre le fonctionnement de la conscience 
spirituelle.  

Il aurait déclaré avoir été aussi diligenté pour enquêter sur les entrepôts 
d’armements nucléaires. Il devait également définir quels étaient les 
impacts sur l’environnement terrestre des explosions nucléaires 
enregistrées. Il aurait encore précisé de devoir utiliser son apparence 
corporelle, réalisée en matériaux synthétiques et de connections 
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électriques très sensibles, qui seraient en phase avec une onde 
électronique propre à chacun d’entre eux et en phase avec le système 
évolutif du vaisseau spatial, pour se rendre sur les Planètes et pour 
pouvoir fonctionner dans le monde physique. L’appareil serait dirigé par 
les pensées de l’équipage et fonctionnerait comme une extension des 
E.B.E.  

L’écrasement de leur appareil aurait été provoqué par un court-circuit, et 
les aurait déconnectés. En dehors de leurs missions particulières, ces 
E.B.E. pourraient voyager à travers les espaces sans avoir recours à leur 
apparence. Leurs contrôles s’effectueraient sur un quart de notre 
Univers Physique englobant plusieurs amas galactiques et toutes les 
composantes de chaque système solaire dans leur globalité. Leurs 
missions consisteraient à sécuriser, à contrôler et étendre leur zone. Il 
comparerait sa mission à celle des « colonisateurs », mais avec plus de 
respect envers les occupants des « territoires » envers lesquels ils 
n’interfèreraient pas. Aussi, dans la mesure du possible, ces 
colonisateurs particuliers chercheraient à rester très discrets.  

Il n’aurait pas encore été jugé utile de transmettre les raisons de leurs 
interventions aux peuples de cette Planète. La ceinture d’astéroïdes, 
provenant selon lui de l’explosion d’une Planète, leur servirait de base 
avancée particulièrement favorable pour diverses raisons. Toujours selon 
cet E.B.E. le temps ne serait qu’une référence arbitraire causée par le 
mouvement des objets à travers l’Espace. L’Espace n’est déterminé que 
par l’observation des objets dont le déplacement dans cet Espace n’est 
pas linéaire. De ce fait, l’histoire ne serait pas un enregistrement linéaire 
d’évènements. L’histoire ne serait qu’une observation subjective du 
mouvement des objets à travers l’Espace, enregistrée par le « monde du 
vivant ». 

Il s’agirait en fait, d’interactions concomitantes et simultanées. Pour 
comprendre l’historique, il faudrait prendre conscience que tous les 
évènements feraient partie d’un ensemble interactif. Le temps devrait être 
considéré comme une vibration englobant la totalité de l’Univers. Il 
aurait indiqué que chaque conscience est non seulement indépendante du 
corps, mais elle serait aussi indépendante de chaque autre conscience. Il 
aurait également la possibilité de percevoir les différents niveaux du 
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physique et n’aurait pas de positionnement ni dans l’espace ni dans le 
temps. Son immatérialité lui octroierait toute latitude d’expérimentations.  

Il aurait aussi la capacité de se ré informer sur sa conscience. Il y aurait 
une créativité d’Univers Physiques. Une préformation de l’Univers 
Physique résulterait d’une sorte « d’allégorie illusoire ». Plusieurs 
organisations d’E.B.E. comparables à la sienne contrôleraient des parties 
de l’Univers et se chevaucheraient. Toutes les formes physiques de 
l’Univers seraient composées des mêmes matériaux indestructibles. 
Plusieurs Civilisations sur la Terre auraient été organisées à partir de 
sociétés extérieures. Toutefois, aucune « colonisation » ne peut être 
réalisée sur une Planète, sans l’autorisation de son organisation. 

Cependant, certaines disparitions auraient pu être engendrées par leurs 
forces technologiques, mais aussi par des évènements cataclysmiques 
propres à la Terre. Elle serait restée quasiment vide de vies pendant de 
longues périodes avant de repartir pour de nouveaux cycles. Ces 
situations expliqueraient que la Terre n’aurait pas pu développer de 
Civilisations supérieures. Son isolement galactique l’éloigne des grands 
centres planétaires. Elle n’aurait pas pour vocation de pouvoir 
développer des niveaux supérieurs de Civilisation. Cette Planète serait 
sous divers contrôles et comporterait des systèmes programmés 
d’amnésies empêchant l’Espèce Humaine de pouvoir accéder à une 
émancipation. Cette Planète pourrait n’être qu’une sorte de 
prison…Aucune entité humaine ne serait originaire de la Terre. Toutes 
les populations terrestres seraient conservées en esclavage, par la peur, 
l’ignorance et la force.  

Les « men in black », les hommes en noir, qui apparaitraient, alors 
qu’inattendus, en tous lieux, seraient un groupe d’E.T. spécialisé dans 
l’équilibre des conditions planétaires... Cette éventualité expliquerait 
peut-être leurs niveaux d’interventions. Ils ne seraient pas de constitution 
physique, mais ils auraient la particularité de pouvoir se matérialiser. 
Cela pourrait aussi être une explication à leurs soudaines apparitions et 
disparitions et aux « divergences » spatio-temporelles, constatées par les 
personnes ayant eu des contacts fortuits avec eux. 

Il se pourrait que leurs interventions soient diligentées et que leurs 
missions soient d’effrayer. Ils ne doivent pas être confondus avec des 
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militaires chargés d’intimider des témoins afin de les convaincre à se 
taire… Ils n’auraient aucun rapport avec les « hélicoptères noirs », qui 
eux, appartiendraient à l’organisation américaine et concerneraient des 
opérations ponctuelles secrètes. 

Il existerait une multitude de mondes parallèles. Chacun d’eux 
présenterait des « flots dimensionnels » qui seraient spécifiques à chaque 
personne. De plus, ces flots s’exprimeraient selon les tendances, elles 
aussi spécifiques, à chaque entité. Par ailleurs, chaque entité 
participerait à un ensemble de plus grande réalité rejoignant un concept 
d’unité souveraine… De nombreuses pistes temporelles coexisteraient 
dans l’environnement d’une puissance morale universelle. 

Indépendamment des éléments donnés par cet E.B.E. il existerait une 
entropie spirituelle, qui est une loi de la thermodynamique qui affirmerait 
que dans des conditions normales, tous les systèmes qui sont laissés à 
eux-mêmes ont tendance à se désorganiser. De cette loi, il découlerait que 
les personnes asservies sauraient répandre une philosophie et des 
attitudes comportementales axées vers certaines orientations. Lorsque ces 
personnes représentent l’élite sociale, elles peuvent créer un modèle 
d’asservissement des populations.  

On peut, à ce titre, se demander comment il se fait que les Extra 
Terrestres n’envahissent-ils pas la Terre directement ?  Ils en auraient 
effectivement les capacités pour pouvoir le réaliser. En fait, cela n’est pas 
aussi facile. D’abord parce que, pour ceux qui seraient tentés de le faire, 
ils rencontreraient des oppositions, de la part des autres espèces en 
présence, puis parce que cela serait contraire au libre choix de la 
Planète. Même si des accords étaient effectivement passés avec des 
représentants de notre Société Humaine, ceux-ci ne représenteraient pas 
les souhaits de la conscience collective.  

Le « continuum » espace-temps, de la Terre et du système planétaire, 
accèderait à des spectres vibratoires créant des réalignements 
électromagnétiques sur notre Planète. Des énergies et des formes de 
pensées collectives pourraient influencer les potentiels énergétiques des 
planètes. Chaque personnalité humaine, quelle que soit sa philosophie, 
devrait impérativement accéder à une autre dimension de « densité ». 
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Chaque civilisation doit avoir en perspective la réussite globale de la 
société humaine, contrairement à la pensée des oligarchies dirigeantes. 

Un volume considérable de documents gouvernementaux atteste de la 
réalité des faits qui sont ici relatés. Une très grande quantité de 
documents photographiques et de vidéos parfaitement authentifiés 
viendraient étayer des témoignages. Des traces matérielles d’atterrissages 
ou d’autres éléments convergeraient aussi vers cette réalité ne pouvant 
plus être mise en cause.  

_ Ouf… 

_ Comme tu dis… 

_ Je n’ai pas fini… 

 

es expérimentateurs, 

 

Les projets américains « Phoenix », auraient consisté à des 
expériences de contrôle sur l’esprit d’individus ciblés. La 

technologie utilisée aurait consisté en une antenne émettrice de 
fréquences contrôlables. Les variations de modulations en impulsion à 
« phases multiples »auraient cependant provoqué des lésions cérébrales 
et des troubles psychiques, entre autres conséquences, à partir des 
manipulations exercées à l’insu de personnes choisies… au hasard. Les 
chercheurs impliqués dans ses projets auraient déterminé qu’il suffisait 
de varier les « modulations de phase », les « sauts » entre les fréquences, 
et les « impulsions à phases multiples », pour pouvoir contrôler 
efficacement l’esprit des individus. 

Il aurait été estimé que plusieurs dizaines de milliers d’enfants auraient 
ainsi été « sacrifiés » pour mener à bien des expériences dans plusieurs 
dizaines de laboratoires. Des expériences de création de « tunnels 
temporels » auraient été réalisées avec succès. Un transmetteur aurait été 
utilisé pour générer des décalages « spatio-temporels ». Des voyages dans 
le temps auraient ainsi été provoqués. Des expériences de matérialisation 
de personnes et d’animaux auraient été réalisées à l’aide 

L
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d’amplificateurs spéciaux. Ces apparitions n’auraient duré que le temps 
de fonctionnement de cet amplificateur.  

Des « vortex » de 15 kilomètres de longueur auraient été engendrés pour 
permettre des passages partout, dans des « espaces-temps ». Cela 
s’apparenterait à des tunnels dans lesquels il serait possible de 
s’aventurer et de s’y sentir propulsé. Ces tunnels ressembleraient à un 
tire-bouchon, dont l’intérieur serait revêtu de cannelures. Des lignes 
temporelles auraient aussi été créées. Ces processus comporteraient de 
nombreux risques. Une personne qui pénètre dans le tunnel serait 
déphasée, par rapport à celle qui en ressort à l’autre bout. Le temps n’y 
serait plus le même. Au cours des voyages dans le temps, il serait apparu 
qu’il n’est plus possible à une personne de revenir précisément à son 
point de départ. Il y aurait une nécessité de décalage vers l’avenir, cela 
s’appellerait un « bouclage temporel fermé ». 

Il conviendrait encore de savoir que, dès qu’une personne atteignant les 
trois quarts de la longueur du tunnel temporel, sa conscience quitterait 
son enveloppe physique. Les verrous temporels n’y seraient plus actifs. 
La théorie de Nikola Tesla, qui avait précisé être en relation directe avec 
des E.T., certifiait qu’il suffisait de faire avancer le verrou temporel 
d’une personne, pour que celle-ci cesse de vieillir. Des extraterrestres lui 
auraient affirmé être vieux de plusieurs siècles, à l’échelle du temps de 
notre Planète. Trente à soixante jours suffiraient, aux personnes 
expérimentatrices, pour se projeter et s’insérer dans leur nouvelle 
référence temporelle.  

Un autre niveau expérimental concernerait les implants. Des dispositifs 
de trois  millimètres de diamètres seraient ainsi implantés sur une 
personne, assureraient sa surveillance et son contrôle. Il s’agirait d’un 
processeur « synaptique » activé par des flots de « micro positrons » qui 
imitent les fonctions du système nerveux humain par des micro relais 
servant à dupliquer les fonctions cérébrales. Ces dispositifs seraient 
implantés par des terriens, à ne pas confondre avec les « abductés », des 
Extra Terrestres, qui eux, utiliseraient des dispositifs de compositions 
ferreuses diverses, des dérivés d’origine météoritique non terrienne. On 
ne connait pas les fonctions précises de ces objets de formes diverses, 
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sauf à spéculer sur leurs raisons d’être et qui auraient été extraites de 
personnes déclarant avoir été enlevées par des E.T. 

Des équipements, de bases d’extraterrestre, auraient été découverts à 150 
mètres de profondeur, dans diverses salles, sous la pyramide de Gizeh. 
Ces vestiges dateraient d’au moins cent mille années. Ces salles en sous-
sol auraient ensuite été cachées en y construisant la pyramide par-dessus. 
De très grandes quantités de renseignements y auraient été mises en 
évidence. Il semblerait, selon ces sources d’informations que des 
civilisations d’extraterrestres, auraient prospéré sur notre Planète, et puis 
auraient disparues.  

Certains E.T. procèderaient à des expériences d’hybridations et de 
clonages à des fins biologiques à partir de bovins. Toutefois, des 
scientifiques humains seraient également soupçonnés d’avoir recours à 
de grandes quantités d’adrénaline, également prélevées sur des bovins. 
Cela pourrait expliquer les grandes quantités d’animaux morts auxquels 
des organes auraient été retirés à partir de pratiques chirurgicales 
complexes. Le clonage exigerait des endroits d’expérimentations à 
« champs géomagnétiques stables ». Les processus de clonages 
exigeraient des caractéristiques particulières pour leurs bons 
fonctionnements. Des répliques d’humains y auraient été réalisées avec 
succès… 

 

 

 

 

Es Forces Aériennes Péruviennes, 

ont crée en décembre 2001 : 

l'OIFAA, Oficina de Investigación de Fenómenos Aéreos Anómalos. 

Ce bureau d'enquête sur les Phénomènes Aériens non Identifiés est dirigé 
par le commandant Jose Luis Chamorro. Les membres du comité sont : 
Abraham Ramirez Lituma, doyen de l'Académie des F.A.P., de Fernando 
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Fuenzalida, anthropologue, de Mario Zegarra, médecin et d'Anthony Choy, 
hypnotiseur. 
Le cdt Chamorro a déclaré au journal "Somos" ( supplément de "El 
Comercio" du 02/02/2002 ) sur l'objet de cette équipe :   

_ "Le cœur du problème est la sécurité : si un appareil non péruvien 
pénètre dans notre espace sans autorisation, il doit être soit reconnu soit 
intercepté, qu'il soit équatorien, russe ou martien." 

Un scientifique mourant a fait une étrange vidéo sur son lit de mort, en 
déclarant qu’il sait ce qu’il se passe à la mystérieuse Zone 51 dans le 
Nevada – et déclare que la technologie récupérée des soucoupes 
volantes va à la firme de défense Lockheed Martin. 

Boyd Bushman a fait des révélations dans une vidéo enregistrée juste avant 
sa mort en août – avec des photos d’extraterrestres qui selon lui, ont été 
prises avec des appareils photo jetables dans les installations militaires 
américaines. Bushman était un chercheur pour Lockheed Martin, avec un 
certain nombre de brevets à son actif – bien que certains détails de sa 
biographie sont contestés. Bushman dit dans la vidéo, prise le 7 août de 
cette année: 

_ « En ce qui concerne le vaisseau extraterrestre, nous avons des citoyens 
américains qui travaillent sur les ovnis 24 heures sur 24. Nous essayons 
d’apprendre ce qu’il faut faire ». 

Ce n’est pas la première fois que quelqu’un à la firme de défense a affirmé 
que les secrets des vaisseaux spatiaux extraterrestres sont étudiés chez 
Lockheed Martin. Ben Rich, un employé de Lockheed Martin qui a 
développé des chasseurs furtifs, a déclaré: 

_ « Nous avons déjà les moyens de voyager parmi les étoiles, mais ces 
technologies sont enfermées dans des projets noirs et il faudrait un acte de 
Dieu pour que l’humanité puisse à jamais en bénéficier… nous pouvons 
faire tout ce que vous pouvez imaginer…/ … Il y a deux groupes 
d’extraterrestres », a dit Bushman. « Ils les divisent en deux groupes. C’est 
comme un ranch de bétail. Il y a un groupe de cow-boys, et les autres sont 
des voleurs,  les voleurs de bétail…/ … Les cow-boys sont nettement plus 
amicaux, et ont de meilleures relations avec nous. » 

Les confessions sur des lits de mort à propos de l’existence d’Ovnis et 
d’extraterrestres semblent être bien plus convaincantes:  
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_ « Pourquoi les gens mentiraient? » a dit Nigel Watson, auteur de Haynes 
UFO Investigations Manual…/ …  Néanmoins, nous devons nous méfier 
du fait que sur de longues périodes les souvenirs finissent par se faner, et 
les gens peuvent utiliser des morceaux de souvenirs afin de reconstituer des 
événements pour fabriquer une histoire qu’ils préfèrent croire ou pour 
satisfaire leur public…/… Le fait est que nous avons besoin d’encore plus 
de preuves solides pour corroborer ces déclarations et sans cela, les 
sceptiques peuvent toujours bouger leurs têtes dans tous les sens et la 
controverse OVNI peut continuer. » 

17 février 2016  

Pourquoi supprimer la vidéo si ce qu’il dit n’est pas vrai. Je suis certaine 
qu’un groupe de personnes puissantes savent des choses qu’ils ne veulent 
pas dévoiler à l’humanité par peur de révolte ou panique. Nous ne sommes 
que des spécimens scientifiques ni plus ni moins. Nous pensons tous avoir 
une vie bien à nous. En réalité nous ne sommes que les poumons d’une 
matrice qui nous dirige sans même nous en rendre compte. Notre monde 
n’est qu’une mascarade. Nous, nous sommes des moutons suivant leur 
berger qui les mène tout droit à l’abattoir. En 2005, après un audit effectué 

par François Louange ( directeur de Fleximage/Groupe EADS ), la direction 

du CNES a décidé de reformer un Comité de Pilotage pour une relance 

des activités liées aux PAN et de transformer le SEPRA en GEIPAN dirigé 

par M. Jacques PATENET. Il faudra attendre l'année 1997 pour voir enfin 

le tabou lié aux OVNIS perdre de sa force. 

Nota : Contiens des extraits de divers organismes et organisations. 
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CHAPITRE 4 

 

 

 

 

 

 

 

es armes électromagnétiques scalaires,  

 

Il s’agit, là aussi, d’une découverte de Nikola Tesla. Ce 
système consiste à utiliser le champ magnétique pour le 

transformer en énergie de champ gravitationnel. L’inverse pouvant aussi 
se réaliser. La transformation peut se structurer sur des objets 
spécifiques. La Russie aurait développé « l’électro-gravitation » pour 
réaliser, évidemment, des armes de puissances inconsidérées. Ces armes 
catastrophiques sont en totale contradiction avec les effets de la physique 
enseignés en Occident. Ces armes seraient tout simplement capables de 
traverser l’espace-temps. Il n’y aurait plus ni masse ni énergie, devant 
parcourir une distance. Les structures et les ondulations seraient 
manipulées de façon à pouvoir interférer dans un espace-temps ciblé, à 
partir de n’importe quelle distance de la « cible ».  

Une interférence, dans les structures ondulatoires, provoquerait l’effet 
énergétique désiré à travers la cible. La cible émergerait du vide créé 
pour être incorporé dans un lieu défini se trouvant à distance. L’armée 
Russe détiendrait là des pouvoirs hégémoniques considérables, dont on 
peut envisager qu’elle se retrouverait à égalité avec les USA. À travers les 
essais qui auraient été réalisés, aucun des Pays occidentaux n’a été en 
mesure de comprendre ni la nature ni la provenance des dégâts constatés. 

L
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Ce type de matériel servirait également à perturber des zones climatiques 
précises, à l’instar du « HARRP » américain. Des modifications des « jets 
Stream », ces courants-jets circulant entre 10.000 et 15.000 mètres 
d’altitude, à une vitesse de 200 à 400 kilomètres à l’heure, qui sont de 
plusieurs centaines de kilomètres de large pour quelques kilomètres 
d’épaisseur, auraient déjà été observées. Des morts, en masses, d’oiseaux 
et d’autres espèces animales seraient également imputées à ce modèle 
d’arme. 

L’armement électromagnétique scalaire procèderait d’une « résonance » 
scalaire. Cela signifierait que la résonance scalaire serait une onde 
électromagnétique stationnaire. Si elle peut être produite électriquement, 
elle n’est pas électrique dans son comportement. Dans une résonance 
scalaire, l’espace-temps se trouve courbé. Cette courbure oscillerait sous 
la forme d’une onde stationnaire.  

Un émetteur d’onde scalaire serait comparable à une pompe à chaleur. Il 
peut agir en émetteur d’énergie ou en extracteur d’énergie. D’un point de 
vue scalaire, chaque « objet » possèderait sa propre empreinte scalaire. 
Chaque modèle scalaire pourrait donc être « irradié » par des ondes 
scalaires distantes. La conséquence en serait de créer ou d’extraire de 
l’énergie d’un objet ciblé, par résonance « sympathique ». Ces 
dispositions particulières découleraient directement de la mécanique 
quantique. La physique classique ne s’appliquerait pas dans ce 
processus. L’action à distance réagit de la même façon que la 
matérialisation et la dématérialisation. Dans ces conditions, la pensée 
elle-même pourrait se matérialiser. Dans un type d’action scalaire, la 
valeur du temps se retrouve modifiable. Des expériences auraient permis 
de pouvoir le démontrer.  

Un tel procédé permettrait d’extraire d’énormes quantités d’énergie, en 
réglant des fréquences scalaires en direction d’une région de grande 
énergie, telle que le centre de la Terre, créant un courant de résonance 
scalaire de très haute énergie. Des expériences réalisées auraient été très 
concluantes. Un autre dispositif consisterait à utiliser un interféromètre 
scalaire. Deux émetteurs émettraient des rayons qui se croisent dans une 
zone d’interférence. L’interféromètre fonctionnerait alors en mode 
exothermique, pour produire de la chaleur. En réglant les potentiels des 
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émetteurs différemment, une énergie  serait extraite de la zone de 
l’émetteur. L’interféromètre fonctionnerait en mode endothermique, en 
absorbant la chaleur.  

Le résultat de l’arme scalaire procèderait d’émetteurs agissant par 
pulsations, ce qui créerait une émergence explosive d’énergie qui aurait 
lieu dans la zone d’interférence ciblée, selon que l’interféromètre 
fonctionnerait en mode exothermique ou endothermique. 
L’interférométrie scalaire s’appliquerait ainsi entre le site émetteur et un 
site d’intersection distant annihilant l’espace situé entre les deux sites. Il 
correspondrait à un flux d’énergie existant entre la zone émettrice et la 
zone d’intersection. Dans tout l’espace intermédiaire, l’énergie existante 
serait verrouillée. Autrement dit l’énergie de la zone émettrice 
disparaitrait d’un point A pour réapparaître à un point B. S’il s’agit de 
pulsation, l’énergie récoltée au point B, y serait explosive. 

Nikola Tesla avait prévu une utilisation particulière de son 
interféromètre scalaire légèrement endothermique. Cette disposition lui 
aurait permis de n’extraire qu’une petite partie d’énergie de la cible 
distante. Un receveur ouvert lui aurait permis de « scanner » la zone 
d’intersection, par des pulsations en phases, d’un côté à l’autre et de haut 
en bas. En finalité, le receveur génèrerait une représentation de l’énergie 
extraite des différents endroits de la zone endothermique distante. Son 
effet serait d’afficher une représentation distante de la zone.  

Les rayons scalaires peuvent pénétrer le sous-sol terrestre ainsi que les 
fonds océaniques. Il s’agirait de l’utilisation d’un scanner par 
interférométrie scalaire. Il serait ainsi possible de voir à l’intérieur des 
bâtiments, des cavités souterraines, etc. Dans l’océan, il agirait en radar 
sous marin permettant d’y observer tous les objets s’y trouvant. Ce 
système d’interférométrie scalaire agirait également pour une 
neutralisation temporaire ou définitive des équipements électriques et 
électroniques en réalisant un blocage des systèmes en fonction. Cela 
expliquerait peut-être, tous les « incidents » rapportés par les 
observateurs d’OVNI, concernant les conséquences des survols des 
voitures et des proximités aériennes avec des avions… 

Les découvertes de Nikola Tesla auraient également permis de réaliser 
des boucliers de défense par la réalisation de « vanne d’énergie 
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scalaire ». La « coquille » protectrice pourrait englober plusieurs 
kilomètres de diamètres. Dans des boucliers « Tesla » plus petits, la 
densité d’énergie y serait suffisante pour tout y faire fondre et vaporiser 
jusqu’aux… métaux. Cela pourrait expliquer la réalisation des tunnels, 
dont les structures internes seraient vaporisées jusqu’à réaliser la 
vitrification des parois, selon certains témoignages…concernant les 
tunnels de circulation des trains « maglev » aux USA.  

On peut être étonné, que de telles « prouesses techniques et 
technologiques » aient été constatées, et expérimentées par la Russie. 
Mais alors, qu’aucune cartographie de la Lune n’ait été fournie depuis le 
« Lunar Orbiter » de 1966 avec une résolution de 300 mètres par pixel et 
des photos réalisées en noir et blanc... qu’il n’a pas été possible de 
meilleures performances depuis ! Y aurait-il un problème à montrer des 
documents, obtenus en haute définition, qui mettraient en évidence des 
installations dont on ne voudrait pas en expliquer l’origine, ainsi que 
supposés. Des « réseaux scalaires » y auraient été détectés… ce qui 
expliquerait les dissimulations de la NASA et de tant d’autres 
organismes… 

 

 

 

 

es mystères jupitériens, 

 

Selon des astronomes et des astrophysiciens, la Planète Jupiter 
émettrait plus d’énergie qu’elle n’en reçoit du soleil…quel 

serait donc ce mystère ? Contrairement aux Planètes de notre système 
solaire, Jupiter serait un émetteur d’énergie. Serait-il possible d’utiliser 
cette énergie ?  

Un émetteur-récepteur d’ondes scalaires serait-il la solution ? Selon la 
théorie de Nikola Tesla, il suffirait d’utiliser une interférométrie scalaire, 
permettant de puiser de l’énergie calorique à distance et de la récupérer à 

L
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partir de l’émetteur. Pour pouvoir se faire, il conviendrait d’admettre que 
certains Pays, comme les USA, la Russie et peut-être aussi la Chine, 
seraient déjà dotés des technologies permettant de le faire… 

Il ne faut évidemment pas compter sur leurs personnels scientifiques, 
pour renseigner les populations qu’ils tiennent à l’écart, de toutes leurs 
découvertes. Ce ne sont pas non plus les gouvernements officiels, qui 
eux, sont inexorablement tenus écartés des progrès de telles recherches, 
qui en parleront. Les responsables des éditoriaux d’information, qui sont 
à la solde des Dirigeants de l’ombre, ne fourniront aucun renseignement, 
non plus, dans la mesure où ils seraient eux-mêmes informés, ce qui ne 
doit évidemment  pas être le cas. 

Le rapport « officiel » COMETA, soutient qu’après la récupération 
d’appareils aériens d’entités Extra Terrestres, il y aurait eu une 
exploitation de leurs technologies ainsi qu’une coopération avec ces 
Ethnies Extérieures. Il précise aussi que les USA auraient réalisé des 
aéronefs comparables à ceux qui auraient été capturés.  

Un scientifique recruté au « Philadelphia Project » et au « Montauk 
Project » soutient, quant à lui, qu’une coopération Russo-Américaine 
avec des entités E.T. exploiteraient des bases artificielles installées sur la 
Lune et sur la Planète Mars. Ces allégations auraient également été 
confirmées par d’autres scientifiques, par des militaires et par du 
personnel indépendant. La couverture médiatique de ces 50 dernières 
années n’aurait été qu’un décor de cinéma pour la réalisation de très 
mauvais films, ceux offerts par la NASA.  

La réalité serait donc toute autre. La technologie des « tunnels de temps » 
aurait déjà permis à certains militaires terriens de s’affranchir des 
distances spatiales. Les fameuses théories d’Albert Einstein, sur la 
physique classique, seraient ainsi battues en brèches. La vitesse limite de 
la lumière et la durée des trajets dans la Galaxie n’auraient plus aucune 
crédibilité. Notre conception d’un écoulement linéaire et inaltérable du 
temps n’a plus de vraisemblance, à partir de ces nouvelles considérations, 
découlant plus ou moins, de la théorie quantique.  

Après les déplacements dans l’espace viennent  ceux des déplacements 
dans le temps. Les témoins, qui sont souvent des citoyens « ordinaires », 
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mais pas seulement qu’eux parlent souvent d’une altération du temps, au 
cours de leurs rencontres fortuites avec des OVNIS.  

Plus étrange encore que les salles sous-terraines de la pyramide de gizeh 
seraient des salles découvertes dans un canyon du Nouveau-Mexique. 
Les « révélations apportées par les objets qui se trouvaient stockés dans 
ce site « archéologique », qui daterait du 9e siècle, auraient une 
« origine » de 800 ans… dans le Futur…Il n’y a aucune chance pour 
que la NSA Américaine et ses Services secrets, chargés de leur étude, 
nous informe, ni sur des explications, même aléatoires, ni sur leur 
véracité… sauf à utiliser la tactique bien habituelle de la désinformation. 

Parmi les mystères jupitériens, celui de la comète « Shoemaker-Levy 9 » 
ou  SL 9, figure parmi les plus énigmatiques. Il aurait été constaté, par 
des observateurs scientifiques indépendants des USA, que les impacts 
causés par cette comète, désintégrée en plusieurs morceaux, ne 
correspondaient pas aux volumes supposés. En effet, il se serait agi de 
morceaux de comète correspondant approximativement à 1 kilomètre de 
diamètre. Or, les perturbations engendrées correspondaient, elles, à des 
impacts représentant des volumes bien supérieurs au volume de la… 
Terre… 

C’est en juillet 1994 que cette comète s’est écrasée, éclaté en une 
vingtaine de fragments se suivant en file indienne… Les observateurs 
décrivirent des boules de feu géantes accompagnées de panaches 
s’élevant à plus de 3.000 kilomètres d’altitude, au-dessus de la surface 
gazeuse de Jupiter, à chaque impact. Ces constats étaient sans communes 
mesures avec les impacts qui avaient été envisagées pour un phénomène 
du genre supposé. Des retombées de débris auraient aussi créé des taches 
qui ont été comparées à quatre volumes terrestres, chacune.  

Il ressortirait en réalité que ces fragments, si bien alignés, auraient été le 
résultat d’essais de nouvelles armes à antimatière, déployées par l’armée 
américaine. Si c’est exact, le camouflage serait parfait, même si, la 
plupart des scientifiques ayant suivi l’épisode, paraissaient très 
circonspects, quant aux constats des effets particulièrement étranges, 
avec une collision… cométaire.  
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e la vie ailleurs, 

 

Il apparaît possible de pouvoir vivre sur n’importe quelle 
Planète, dès l’instant où des conditions de vie y sont 

adaptées. Certains scientifiques américains admettent détenir toute la 
technologie nécessaire pour pouvoir créer des bases de vie sur la Lune et 
sur Mars. Il apparaitrait alors évident que des entités extérieures, 
possédant des niveaux technologiques beaucoup plus avancés, puissent 
s’installer partout, même sur des Planètes comme Vénus.  

Des informations totalement erronées nous sont continuellement 
communiquées, pour continuer à nous faire croire que des températures 
excessives et des analyses des atmosphères des autres planètes de notre 
système solaire ne leur permettent pas d’être habitables. À titre 
d’exemples, des sondes en orbite autour de la Terre révèleraient que 
l’atmosphère terrestre est mortelle à cause d’une insuffisance d’oxygène, 
que des températures de 1.000 degrés auraient été enregistrées dans 
l’ionosphère. Il devient alors difficile de crédibiliser les informations 
fournies par les sondes orbitant autour d’autres Planètes. 

Des programmes d’études sur les OVNIS, réalisés au Canada par des 
scientifiques auraient permis d’établir des contacts avec des… 
Vénusiens… Un site expérimental d’atterrissages d’OVNI aurait été 
installé… avec pour succès de l’atterrissage d’un appareil cylindrique de 
210 mètres de diamètre et de 90 mètres de hauteur. Des coopérations en 
recherches technologiques auraient également été programmées avec des 
occupants de vaisseaux vénusiens. L’aspect physique des Vénusiens 
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serait comparable à celui des Humains, mais leur culture intellectuelle 
serait beaucoup plus raffinée. Ils sembleraient beaucoup plus sereins et 
confiants que nous, et dégageraient une grande sagesse.  

Des voyages vers la Planète Vénus et des séjours dans quelques zones 
habitées, situées sous de gigantesques dômes, auraient été organisés avec 
cette Planète. Selon des rapports effectués, les Vénusiens se seraient 
montrés préoccupés par nos orientations économiques et tout 
particulièrement par les dégradations causées à notre environnement. 

Les Vénusiens considèreraient que notre Planète est primitive, violente et 
très polluée. Il leur apparaitrait difficile de se déplacer dans notre 
atmosphère et de devoir la respirer. Ils auraient ressenti que leur corps 
était devenu lourd et encombrant. Certains d’entre eux auraient séjourné 
au Tibet. Des études du comportement humain auraient été réalisées par 
une jeune Vénusienne, installée en toute discrétion dans le Tennessee, 
après un accord diplomatique et  une préparation adaptée de 8 années. 

Les Vénusiens prétendraient s’être intéressés à de précédentes 
Civilisations, sur notre Terre, au cours des siècles terrestres, pour leur 
enseigner les bases permettant la création de systèmes économiques 
adaptés. Ils utiliseraient des systèmes de propulsion électromagnétiques 
par anti-gravité. En 1952, un Astronome amateur, Georges Adamski, que 
la presse de l’époque accusait de charlatanisme, aurait démontré, photo à 
l’appui, s’être rendu sur la Lune, sur Mars et sur Vénus avec un OVNI 
Vénusien. Tous les documents produits auraient depuis, été considérés 
comme authentiques. 

La présence sur Terre, d’Entités Génétiques Extérieures, n’est plus à 
démontrer. Leurs présences sur les Planètes voisines à notre Planète ne 
paraissaient pas, à priori, envisageables. Tous les manuels d’astronomie 
précisent qu’aucune vie ailleurs que sur la Terre ne peut exister dans 
notre système solaire. Cette indication est relayée par tous les modèles 
religieux, ce qui leur permet de garantir tous leurs dogmes. La création 
de l’espèce humaine représentant le summum de la création par leur 
« Dieu ».  

Un projet de divulgation publique, concernant les Extra Terrestres, 
permettant d’apporter des preuves irréfutables et d’émettre des 
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recommandations en matière « d’exo politique  extraterrestre », a été 
conduit par le Canada depuis plus de 10 ans. Celui-ci propose une 
« décennie de contacts », pour une éducation publique formelle, suivi 
d’une diplomatie de notre société terrestre avec des cultures 
extraterrestres visitant actuellement notre Planète. Le temps serait venu 
de révéler publiquement que des Civilisations Extraterrestres avancées 
visitent la Terre. Les implications, concernant la divulgation publique, y 
seront considérables. Cette divulgation, aurait entre autres objets tels que 
l’environnement, la pauvreté, la sécurité et la paix sur notre Terre, de 
mettre en œuvre une relation pacifique avec d’autres Civilisations venues 
d’ailleurs. Cependant, la militarisation de l’espace, par les USA, 
représenterait un problème majeur, pour l’établissement de ce projet. 

Une ingérence totale, concernant des complexes militaro-industriels 
américains détenant des mécanismes de financement occultes et 
représentant un gouvernement secret, déciderait arbitrairement de 
l’intérêt national des États-Unis et aussi mondial, par voie de 
conséquence. Des attaques armées contre des Véhicules Extra Terrestres 
auraient été volontairement perpétrées par les USA et d’autres Pays qui 
leur sont affiliés. Le projet « guerre des étoiles » a été délibérément mis 
en place pour empêcher toute incursion d’OVNIS, dans l’espace 
atmosphérique, quitte à les détruire.  

Tous les responsables politiques, de tous les Pays, en dehors de la Russie, 
ont systématiquement été tenus à l’écart et délibérément empêchés 
d’avoir accès à tout type d’information concernant le sujet des Extra 
Terrestres. Seulement en Russie, une valise, accompagnant celle des 
instructions sur l’usage de la force de frappe nucléaire, est remise au 
nouveau Président en lui donnant des informations particulières sur le 
sujet des Extra Terrestres. Cette situation représente un très grave danger 
pour les Pays démocratiques, s’il en existe encore… 

Un obscurantisme total est actuellement utilisé à l’encontre des 
populations de notre Planète. Il s’avère pourtant, pour les personnes qui 
sont parfaitement renseignées, qu’aucune menace hostile n’a été relevée 
de la part de nos visiteurs, à l’encontre des Terriens. La seule 
préoccupation ne concernerait que le « Pouvoir Mondial » aussi appelé 
Nouvel Ordre Mondial, préoccupé par le maintien de ses prérogatives, à 
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l’égard des Peuples qu’il tient à préserver en état de servitude et de 
soumission. Sa gestion des relations « militaro-humano-extraterrestre » a 
été un véritable fiasco et a failli provoquer une catastrophe planétaire. 
Cette politique de la pensée unique militaire aurait conduit à des actions 
de  destructions d’éléments extraterrestres. 

De hauts responsables scientifiques préviennent de l’effondrement des 
écosystèmes de la Terre dans les 50 années à venir… et l’avenir de la 
Société Humaine en dépend. L’impact, concernant la révélation des 
Entités Biologiques Extraterrestres, permettrait d’éviter le contexte 
catastrophique envisagé. Cependant, la cupidité actuelle du système 
économique globalisé emmènerait toute l’humanité vers un chaos global. 
Les Hauts Responsables du Pouvoir Mondial n’y voient aucune 
préoccupation, envisageant même de pouvoir aller se réfugier sur une 
autre Planète… 

Les programmes spatiaux n’auraient été que des alibis permettant de 
cacher la vérité sur les OVNIS et sur les programmes de rétro-
ingénieries. Il s’agirait de la plus grande escroquerie organisée, à partir 
des subventions payées par les contribuables des Pays concernés. Cette 
seule éventualité de révélation, suffis au pouvoir Mondial, de maintenir 
son véto sur la vérité des échanges passés en secret. C’est pourtant de 
l’avenir de l’humanité dont il s’agit… 

Des technologies de remplacement des énergies fossiles existent. Leur 
mise en service exigera entre 10 et 20 ans. Au-delà de cette date, le chaos 
économique planétaire s’installera à cause du délabrement 
environnemental exponentiel irréversible, créant un effondrement des 
structures sociales. De nouvelles infrastructures énergétiques peuvent 
être rapidement utilisées. Quelles sont ces technologies salvatrices ? : 

- Un accès à « l’énergie de champ zéro » des applications 
électromagnétiques, élaborées par Nikola Tesla. 

- Une utilisation de la propulsion « magnéto gravitique et électro 
gravitique », pour les déplacements. 

- Une production d’énergie par confinement de température à effets 
nucléaire (c’est une fusion par confinement magnétique 
inépuisable et non polluante). 
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- Une utilisation de l’électrochimie à très haut rendement à émission 
de zéro polluant. 

Une utilisation exclusivement pacifique de ces énergies doit 
impérativement être assurée. De hauts Responsables de la Société 
Humaine parviendront-ils à réaliser ces changements impératifs, en 
dehors de la censure dominée par les oligarques irresponsables qui 
dirigent actuellement l’Humanité.  

Tous les projets et les réalisations restés encore ultra secrets, s’ils 
pouvaient être envisagés à des fins pacifiques entrainerait l’Humanité 
vers un nouveau modèle de Civilisation. C’est son avenir qui en dépend. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 t si « Dieu » n’existait pas, 

 

Voilà qui est bien étrange. La traduction de ce terme 
« Dieux », signifierait : ceux qui viennent du ciel…s’agirait-

il tout simplement de prendre pour des dieux, toutes les Entités 
Biologiques Extraterrestres qui seraient venues du ciel, sur des « chars 
de feu »…Dieu, pourrait n’être alors qu’une traduction inconvenable. 

L’espèce humaine proviendrait-elle de dieux extraterrestres. L’ADN 
représente l’ensemble des informations héréditaires présentes en totalité 
dans chaque cellule humaine. Il est le « programme » biologique. C’est 
dans son assemblage que se trouvent toutes les informations servant à 

E
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coordonner la réplication à l’identique d’un sujet qu’il représente, avec 
la particularité de réaliser un caractère unique pour chaque réplication. 
Le corps humain est constitué de 100 milliards de cellules. Chaque 
cellule à un rôle prédéfini. 3 à 5% seulement de notre code génétique 
serait des gènes actifs suffisants à la réalisation de toute notre structure 
physique. 

Tout le reste de notre code génétique ne serait pas des séquences 
« codantes ». À quoi servirait-il donc alors ? Une hypothèse de 
chercheurs, pronostique qu'une forme supérieure d’intelligence 
extraterrestre se serait impliquée dans la création de nouvelles formes de 
vie et décidée de l’implanter sur notre planète et peut-être sur d’autres 
aussi. Il apparaitrait également très probable que la variété humaine ait 
été le résultat d’une manipulation génétique avec l’homo erectus vers 
l’homo sapiens.  

Lequel homo erectus serait lui-même descendant d’une variété évolutive 
de grands singes. Cela pourrait peut-être expliquer que 95% des gènes 
humains et de certaines variétés de singes soient identiques. L’espèce 
humaine serait-elle le résultat d’une bio-ingénierie extraterrestre ? La 
théorie de l’évolution darwinienne, en raison de la complexité trop 
aléatoire et hasardeuse de la molécule humaine, pourrait ne pas être 
applicable. Elle semblerait beaucoup plus procéder d’un programme très 
élaboré.  

En effet, le caractère de l’ADN, correspondant au quatrième état de la 
matière, présente les caractéristiques d’un cristal liquide, linéaire et 
unidimensionnel, dont les quatre bases hexagonales, tout comme les 
cristaux de quartz ont des arrangements réguliers d’atomes. Cette 
particularité permettrait d’émettre et de réceptionner des ondes 
électromagnétiques.  

L’ADN est un cristal apériodique correspondant à un véhicule de 
communication, qui pourrait expliquer que les 95 à 97% des fonctions 
inconnues de notre ADN, seraient sous « contrôle ». Une théorie, 
concernant son fonctionnement, précise que les gènes sont des objets 
quantiques dont la particularité de téléportassions des photons 
garantirait la cohérence et la cohésion de l’organisme humain. Ce 
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schéma pourrait expliquer le « chaînon », toujours actuellement 
manquant, reliant l’hominidé à l’humain.  

Le génome humain se compose de 30.000 gènes dont 223 ne présentent 
aucune caractéristique évolutionnaire. Ils sont désignés sous le terme 
scientifique de « gènes étrangers ». D’où cette hypothèse d’une création 
de l’espèce humaine hybride. Pourquoi pas, mais dans quel but ?  Toutes 
les hypothèses sont recevables, sans qu’aucune ne puisse donner une 
entière satisfaction. Une intervention extraterrestre pourrait-elle  
apporter la solution ?  La  séquence de vie de l’homo erectus, originaire 
d’Afrique, se situerait entre 1 million et 300 mille ans. Celle de l’homo 
sapiens aurait débuté, il y a 300 mille ans. Le processus d’hybridation 
devrait permettre d’élever l’humanité vers un niveau de conscience 
supérieur, selon certaines éventualités… Cela devient en effet 
particulièrement urgent… 
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CHAPITRE 5 

 

 

 

 

 

 

 

es Civilisations, 

 

Nous connaissons les notions de Sociétés et de Cultures. La 
notion de civilisation est plus complexe à comprendre. La 

Civilisation se rapporte à un concept de dynamique de l’évolution. Sur 
notre Planète beaucoup de Civilisations se sont développées et ont atteint 
des sommets, puis soudainement elles ont disparu. Les causes de leur 
disparition sont parfois explicites, parfois curieuses, parfois 
incompréhensibles. La valeur d’une Civilisation se mesure à partir de sa 
dimension matérielle et de sa dimension spirituelle.  

Le terme de Civilisation, lui-même peut prêter à diverses interprétations. 
La première de ces interprétations est associée à un jugement de valeur, 
correspondant à son niveau de raffinement. La seconde correspond à son 
aspect social, tel que l’art, la science, la technologie. La troisième porte 
sur sa définition géographique, sur son déploiement et sur son influence 
auprès des Sociétés et des Cultures qui l’entourent. L’étymologie suggère 
une relation de valeurs économiques et sociales. Elle devient un modèle 
idéal vers lequel les Sociétés en présence doivent s’orienter. Aucune des 
Civilisations recensées sur notre Planète n’a échappé au processus 
paraissant inévitable de leur disparition, souvent soudaine. Leur 
effondrement serait la conséquence d’un point critique atteint. Celui de 
la décadence apparaît comme inéluctable.  

L
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Notre « Civilisation » qui a atteint un sommet technologique très 
rapidement pourrait parfaitement connaître le chaos, si les systèmes 
informatisés, par exemple, qui organisent absolument toutes les 
démarches, arrêtaient soudainement de fonctionner, pour une 
quelconque raison que ce soit… Il convient de ne pas confondre des 
sociétés à groupement d’intérêts économiques, avec une Civilisation 
ayant des valeurs morales et culturelles, sociales et spirituelles. Nos 
Sociétés hétéroclites ne représentent qu’une Civilisation parcellaire, non 
accomplie. Les guerres menées en permanence, partout sur cette Terre, 
ne peuvent en rien présager d’une Civilisation organisée. Nous en 
sommes bien trop éloignés. 

Les Sociétés Extraterrestres, seraient-elles pourtant des exemples, qu’il y 
aurait la possibilité de réalisations de Civilisations à hautes 
technologies ? Représentent-elles des modèles démontrant que tous les 
risques liés à des technologies de hautes performances permettraient de 
créer une Civilisation Planétaire ?  Représentent-elles des exemples ayant 
dépassé tous les aléas liés à de tels développements ?  Les précédentes 
Civilisations établies sur notre Planète seraient de type 
« protoplanétaire ». La Civilisation Romaine ou Égyptienne, mais il y a 
d’autres exemples, représente des exemples de prototypes de civilisation 
protoplanétaire.  

Un modèle d’évolution technologique pourrait aboutir vers une 
intelligence artificielle qui déterminerait les principaux éléments 
permettant la survie de la Civilisation Humaine. Elle déterminerait les 
programmes de développement internationaux par les échanges 
économiques globalisés, la suppression des fanatismes et de toutes les 
activités portant une nuisance à l’intérêt général. Si, comme c’est une 
certitude maintenant, certaines Civilisations Extraterrestres se 
préoccupent du sort de notre Civilisation, c’est peut-être qu’elles auraient 
d’abord connu des niveaux critiques identiques aux nôtres, avant 
d’atteindre d’autres niveaux d’organisation, que nous ne soupçonnons 
pas encore.  

Les profils de ces Civilisations ne nous seraient pas encore 
communiqués. Peut-être que certaines d’entre elles ont été confrontées à 
des cataclysmes majeurs auxquels elles auraient su faire face ?  Peut-être 
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sont-elles parvenues à établir des « fédérations » réunissant différents 
modèles de Civilisation inter galactique ? Les modalités de ces 
Civilisations nous seraient peut-être inconnues et elles seraient 
vraisemblablement très éloignées de nos préoccupations terrestres. 

Ces Civilisations de visiteurs seraient actuellement en relation avec des 
« groupements » détachés des systèmes démocratiques, souvent appelés 
« complexes militaro-industriels ». Les prérogatives de ces complexes 
seraient exponentielles. Ils auraient accès à des technologies inconnues 
et à des niveaux scientifiques et cosmologiques insoupçonnés. Ils 
bénéficieraient d’infrastructures souterraines cachées, protégeant ainsi 
totalement leurs pouvoirs d’actions dans des domaines inaccessibles pour 
les autres populations. Ce sont des « sociétés » parallèles devenues 
comparables à certains empires du passé, bénéficiant de moyens 
financiers occultes, considérablement supérieurs à ceux des États. Y 
aura-t-il un jour où viendra la divulgation de ces oligarchies suspectes ?   

Le risque de faire croire à une maîtrise de l’espace par l’armée 
américaine, qui possèderait une technologie supérieure, permettant aux 
États-Unis de cacher la réalité Extraterrestre, serait désastreux. Des 
groupes privés auraient vite fait de démontrer la supercherie. A moins 
d’imposer une dictature totalitariste, à l’échelle planétaire, et c’est ce qui 
semblerait s’être mis en place, les Américains ne pourront plus cacher la 
réalité sur la présence des Extraterrestres parmi nous, pendant encore 
d’autres décennies. La qualité des informations, actuellement en 
circulation sur des systèmes d’informations extérieurs, concernant les 
OVNIS, et la qualité des témoignages concernant de hauts responsables 
publics ou privés, devraient pouvoir contraindre ces organismes cachés, à 
faire un minimum de révélations.  

Il est un exemple qui pourrait  leur servir de comparaison : 

_ « Le brouillage des messages adressés aux Français envahis par  
l’occupation allemande en 1945 n’a pas empêché la défaite de l’armée 
allemande. » 

Autrement dit, tous les brouillages de la réalité devraient être bientôt  
vains. De nombreuses sociétés forment des empires  haïssables à cause de 
leurs comportements de dissimulation et de désinformation de la réalité, 



100 

 

et les USA figurent dans ce lot. L’incompétence ou la complicité des 
systèmes d’information devront, soit démontrer comment les Civilisations 
Extraterrestres auraient déjà pris contact avec l’Espèce Humaine, soit 
démontrer, pour le moins, une grande mansuétude à l’égard des 
populations désinformées jusqu’alors. 

Seule, la divulgation de la réalité permettra à  l’espèce humaine de 
progresser vers une Civilisation des autres Planètes. Les Entités 
Extraterrestres seraient conscientes des difficultés de progression de 
l’Espèce Humaine. Cependant, nos rapports avec eux ne pourront pas se 
faire d’égal à égal. Les circonstances des contacts avec eux 
n’appartiennent qu’à eux. Les modalités qui accompagnent ces 
circonstances ne peuvent pas leur être imposées.  

Trois degrés de rapport peuvent être observés. Le premier ne comporte 
que des rapports d’observations concernant le phénomène OVNI. Le 
second correspond à des contacts limités, souvent secrets et courtois, sans 
influence majeure. Le troisième implique des contacts fréquents et une 
collaboration très active avec des transferts de technologies. Ce niveau 
d’implication peut laisser présager tous les scénarios dits de « science-
fiction ».  

La Civilisation Humaine, lorsqu’elle sera enfin informée de la réalité des 
créatures peuplant d’autres Planètes, devra d’abord faire abstraction de 
tous les enseignements qu’elle avait reçus jusque là, dans quasiment tous 
les domaines de son organisation. Une adaptation progressive à une telle  
situation est inévitable. Il s’agira d’abord d’apprendre à comprendre 
cette réalité. Ensuite, il conviendra d’établir une préparation spécifique 
aux technologies impliquées ainsi que des formes de vies hyper 
intelligentes, pour l’instant présumées. Le degré d’implication actuel 
permettrait de comprendre dans quelle zone de préparation l’humanité 
doit s’acheminer. Le maintien actuel du dénigrement et du « tout secret » 
n’est plus souhaitable.  

La « nature » des espèces inter stellaire serait particulièrement 
déroutante. Leurs aspects peuvent être naturels, artificiels, issus de 
biotechnologies et de biomécaniques résultant de combinaisons 
particulièrement originales et de formes d’intelligences très variées. Il 
conviendrait même de considérer que, par rapport à leur niveau de 
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connaissances, l’espèce humaine ne peut pas, pour encore quelques 
décennies, devenir égale à ces entités. Les véhicules qu’ils utilisent sont 
tout aussi déroutants. Les contraintes, qui nous sont actuelles, 
représentées par la matière, l’espace et le temps, ne nous permettent pas 
de comprendre quelles sont leurs maîtrises de ces modalités particulières 
et apparemment de conceptions multidimensionnelles.  

Les modèles de valeurs, des témoins d’apparition d’OVNI, sont souvent 
conscients d’une nécessité dans la remise en question de nos valeurs. Des 
études comparatives auraient permis de déterminer des similitudes de 
témoignages, entre des personnes ayant eu des rencontres rapprochées 
avec des Extraterrestres, et des personnes ayant subi des expériences de 
mort imminente. Des mutations fonctionnelles importantes 
concerneraient leurs niveaux de conscience sur des préoccupations 
soudaines jamais affrontées auparavant. Des phénomènes d’expansion 
de la conscience établiraient des déroulements d’existences successives, 
dans les deux cas, faisant plutôt référence à la métempsychose. Cela 
présumerait une impérative nécessité de développements personnels 
étalés vers une obligation de l’élargissement des champs d’expériences.  

La Civilisation Humaine devra affronter des « formes » d’intelligences, 
actuellement insoupçonnées. C’est vers une totale restructuration de la 
personnalité humaine, que pourraient chercher à nous entrainer ces 
entités. Certaines des entités qui voudraient bien nous côtoyer auraient 
rencontré des « vies » organiques avec lesquelles elles auraient créé des 
« interfaces ». Cela veut dire qu’elles auraient réalisé des caractéristiques 
spécifiques, leur permettant des adaptations structurelles 
particulièrement déroutantes. Les formes qui nous côtoieraient 
actuellement auraient des apparences humanoïdes, insectoïdes, 
reptiliennes, hybrides ou encore de biotechnologies « indéfinies »… 

Une évaluation, actuelle et très approximative, envisage la possibilité 
d’existence d’au moins 10.000 Civilisations, uniquement dans notre 
Galaxie, qui possèderaient un niveau technologique hautement avancé, 
par rapport au nôtre. Or, il apparaitrait maintenant évident, que des 
échanges inter galactique se réaliseraient. Il convient donc de multiplier 
10.000 par X… La principale raison, semblant motiver ces échanges, 



102 

 

pourrait être le recueil des « matériels » biologiques et tout 
particulièrement des ADN.  

Une autre procédure d’étude aurait permis d’identifier des bases « extra 
dimensionnelles » réunissant la coexistence de différents « plans » 
d’Univers, où des transports « inter dimensionnels » pourraient 
notamment, expliquer la soudaine apparition par « matérialisation » ou 
disparition par « dématérialisation » de certains Objets Volants, qui 
pourraient ainsi changer de « plans ». D’autre part, les capacités de leurs 
appareils sont tout particulièrement déconcertantes, dans leurs prouesses 
de vol et des changements soudains de directions. Leurs manœuvrabilités, 
dans l’air, dans la haute atmosphère, comme dans l’eau, leur contrôle du 
champ gravitationnel, et du spectre électromagnétique, restent autant de 
questionnements.  

Certains d’entre eux auraient un pouvoir de contrôle émotionnel et 
physiologique, par télépathie, sur les humains, mais aussi une maîtrise 
sur le temps. Il s’avère cependant qu’aucun contact direct avec des 
populations n’a été envisagé par les visiteurs de l’Espace. Ils 
sembleraient plutôt indifférents, tout en semblant toutefois vouloir aider 
l’Espèce Humaine. Leurs niveaux d’évolution apparaitraient beaucoup 
plus spirituels que matériels. Y aurait-il des « collectivités » de 
Civilisations Spatiales ?  Il s’agira, bien évidemment, de conduire les 
futurs contingents humains vers d’autres formes d’éducation et 
d’instruction.  

Il y aura, immanquablement, une énorme restructuration de la 
Civilisation Humaine qui devra s’accompagner d’un changement des 
valeurs de compréhension, de quiétude, de « paradigme ». De nouveaux 
modèles sociaux devront être développés à partir des modèles explicatifs 
s’accordant, non plus avec des croyances, mais avec des réalités. Pour 
qu’un nouveau paradigme soit édifié, il conviendra d’accompagner les 
diverses sociétés humaines à évoluer vers de nouveaux modèles de 
connaissances encore insoupçonnés.  

Les paradigmes des sectes religieuses, institutionnelles ou pas, n’auraient 
apparemment rien à craindre de ce passage vers d’autres niveaux de 
connaissances supérieurs. Il leur suffirait d’une simple adaptation. Les 
paradigmes scientifiques et économiques devront, réadapter leurs 
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modèles organisationnels pour pouvoir survivre aux énormes 
changements de modèles. Les anciens modèles seront totalement devenus 
obsolètes. Leurs précédents modèles ne pourront pas se maintenir, 
notamment à cause de leurs dénégations arrogantes sur la réalité 
extraterrestre. Une profonde restructuration de leurs institutions sera 
indispensable avec une émergence de nouveaux paradigmes. C’est d’une 
nouvelle Civilisation Humaine dont il est question et de sa future 
singularité. La conscience devrait y occuper un plus grand espace.  

Selon certaines références, et cela semble évident, il y aurait plusieurs 
modèles de Civilisation dans l’Univers ou dans les Univers. La 
spiritualité, pour ne prendre que cette référence, devrait pouvoir être 
rattachée à la conscience puisqu’il s’agit d’un état non matériel de tout 
individu. Il serait donc logique d’attribuer un très haut degré de 
spiritualité aux entités extérieures.  

Elles devraient même devenir, ces entités, des enseignants dans ce 
domaine autant que dans celui des technologies qu’ils utilisent. Les 
« abductés », des E.T. (Extra Terrestres) et les E.M.I. (Etat de Mort 
Imminente) font souvent référence à une phase « autoscopique », se 
rapportant à des états particuliers de séparation du corps et de la 
conscience. Ces deux cas, sans rapport apparent, décrivent les mêmes 
symptômes de nostalgie à devoir quitter le lieu du vécu « expérimental », 
doté d’un amour incommensurable, qu’ils viendraient de rencontrer.  

Les visiteurs du Cosmos cherchent-ils à rapprocher l’Espèce Humaine de 
ses racines cosmiques et de la conscience globale ?  Chercheraient-ils à 
nous faire admettre un plan d’une réalité immatérielle de la conscience ? 
Une autre réalité devrait être prise en considération, c’est celle des 
hybridations. De nombreux témoignages se réfèrent à des 
expérimentations entre extraterrestres et humains à l’échelon planétaire.  

Un programme de modification de l’humain passerait par des 
enlèvements d’humains transportés dans des zones expérimentales. Un 
autre programme consisterait à de la procréation « in vitro » de masse. 
Des espèces hybrides, à ressemblance humaine, seraient chargées 
d’infiltrer toutes nos sociétés humaines, afin de prendre le contrôle de la 
Civilisation Terrestre, bien sûr à partir de leurs technologies. Il se 
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pourrait aussi que certains E.T., en charge de ces programmes, n’aient 
aucune considération pour notre espèce… 

Un autre aspect d’étude, sur les conséquences des implications des 
extraterrestres, concerne les apparitions « mariales ». L’Église 
catholique, avec discernement et prudence, les a attribuées à des faits 
divins. Des études laïques, peut-être plus approfondies, émettraient un 
doute particulièrement bien étayé, sur ces apparitions, qui seraient plus 
imputables à des faits d’extraterrestres. Il est plus facile de comprendre la 
position actuelle des Églises Chrétiennes, vis-à-vis des phénomènes 
OVNI, en raison de leur interprétation religieuse des faits, par rapport 
aux autres religions orientales qui sembleraient admettre la réalité d’une 
vie « intelligente », partout dans l’Univers.  

Une autre perspective, des intrusions de Civilisations extérieures à notre 
Planète, consiste en la prise en considération: 

_ D’une volonté de surveillance accrue de l’Espèce Humaine. 

_ D’un suivi des progrès sociaux actuels. 

_ D’une communication préparatoire à la nécessité des contacts. 

_ De l’entrée de l’Humanité parmi les Civilisations avancées de la 
Galaxie, par des méthodes pacifiques. Leurs comportements pourraient 
s’avérer plus fermes si nous devions nous impliquer en conquérants 
indisciplinés. Cela pourrait aussi être le cas si nous devions continuer à 
nous montrer suicidaires à l’égard de notre Planète et d’un ordre 
interplanétaire. Sauf, s’ils respectent le « droit d’ingérence » à nous 
autodétruire, ce qui apparaitrait totalement contradictoire avec leurs 
présences actuelles. Il est également possible qu’ils utilisent des méthodes 
plus sophistiquées, nous permettant de croire que, seule, notre action 
naturelle aurait permis de nous conformer à leurs souhaits. La tendance 
actuelle à la « barbarie » ne paraît toutefois, pas en accord avec ce 
schéma.  

_ Mais où est-ce qu’il va chercher tout cela ?... 

_ Tu sais bien qu’il ne nous le dira pas… 

_ Attendez… j’ai encore autre chose… 
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e Collectif, 

 

Pourquoi créer un collectif ? 

La première étape de formalisation d'un collectif est de se mettre d'accord 
sur ce qui constitue l'identité du collectif, et d'en créer un texte de 
référence, même court, avec par exemple : 

L'objectif du collectif, son cadre, ses principes de fonctionnement, etc. 

Qu’est-ce qu’un collectif ? 

C’est un ensemble de personnes qui se réunissent pour réfléchir et agir 
devant une situation face à laquelle ils sont conscients qu’agir 
individuellement ne serait pas efficace. Elles ont un but commun, mais pas 
forcément les mêmes méthodes puisqu’ils viennent d’horizons différents et 
c’est dans la confrontation des divers points de vue que l’action se crée. 

Quel statut et quelle structure pour un collectif ? 

La grande force et la grande souplesse des collectifs, c’est de n’être 
organisé par aucune structure et de n’avoir, contrairement aux associations, 
aucun statut à respecter. 

Le but commun est le point de rencontre de la réflexion et de l’action. Il 
n’y a pas de responsable élu ou désigné une fois pour toutes. Mais il y a des 
gens qui prennent des responsabilités, qui font des propositions soumises 
aux réflexions des autres, des décisions prises à la majorité des présents 
dans les réunions. Il n’y a pas de représentants de partis, de syndicats, 
d’associations ou de personnages supérieurs… 

Dans un collectif, il n’y a pas d’adhérents, avec cartes numérotées, etc., 
mais des participants qui sont tous au même niveau, la différence vient de 
leur plus ou moins grand engagement par rapport à la vie du groupe et à ses 
objectifs. 

L
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Comment créer un collectif ? 

Voici comment créer un collectif pour agir localement : 

1) Il est recommandé d’abord de réunir quatre à cinq personnes, le collectif 
devant logiquement grossir petit à petit. Il est important qu’une réunion 
commence et se termine à l’heure. Les personnes qui ont l’habitude d’être 
ponctuelles ne se sentent pas respectées et cela envenime le climat 
relationnel avant même que la réunion ait commencé. Pour éviter cela, il 
suffit de commencer à l’heure prévue sans attendre les retardataires. De 
même, la réunion doit se terminer à l’heure prévue. C’est là aussi une 
question de respect des contraintes de chacun. 

2) Définir un porte-parole pour établir les documents du collectif et les 
autres formalités. Établir un ordre du jour compatible avec la durée de la 
réunion en veillant à réserver une marge: 

– Pour inclure un ou deux sujets qui pourraient être demandés au début de 
la réunion en raison de leur actualité. 

– Pour permettre de commencer la réunion par un temps d’expression libre 
destiné à évacuer d’éventuelles tensions, partager un ressenti, témoigner 
d’un événement qui puisse intéresser le groupe ou éclairer l’expérience en 
cours, partager quelque chose de personnel, etc. 

L’ordre du jour est établi par l’animateur ou le secrétaire de la réunion 
précédente et envoyé à chaque participant par courriel au moins 48h avant 
la réunion. Toutefois si les circonstances ne le permettent pas, l’ordre du 
jour est remis aux personnes présentes à l’ouverture de séance. Un temps 
est prévu pour chaque sujet de sorte que l’addition des temps prévus 
correspond à la durée de la réunion. 

En début de séance, après le temps d’expression libre, la désignation de 
l’animateur (trice) de réunion et du gardien du temps,  l’ordre du jour tel 
qu’il est présenté est soumis à adoption. On peut alors décider d’accorder 
plus de temps à tel ou tel sujet quitte à évacuer un autre qui peut attendre, 
inclure un nouveau sujet qui mérite d’être examiné pour sa pertinence et 
son actualité, etc. Si nécessaire une prolongation de séance peut être alors 
demandée en veillant à ce que cela soit accepté de bonne grâce par tous, y 
compris par celles et ceux qui ne pourraient pas rester au-delà de l’heure 
initialement prévue. Il est toutefois souhaitable d’éviter cela, d’où la 
nécessité de prévoir une marge confortable. 
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Quelle que soit l’organisation hiérarchique existante sur le papier, il est 
souhaitable que les responsabilités, à tous niveaux, ne deviennent pas des  
« rentes de position ». Ainsi, dans le cadre des réunions, nous 
recommandons de désigner un(e) animateur (trice) par tout procéder au 
choix (tirage au sort en début de réunion, liste tournante…) de sorte que ce 
rôle revienne indifféremment à chacun au fil du temps. Son rôle est de 
veiller à ce que toute personne demandant la parole puisse la prendre à son 
tour et sans la monopoliser et que la forme de communication soit 
respectée. Il faut aussi prévenir les conflits en invitant le groupe à prendre 
du recul, « à respirer », si les débats commencent à prendre la tournure de 
prise de position ou si le ton monte. 

Sur le même mode que l’animateur de séance, un(e) gardien(ne) du temps 
est désigné(e) en début de séance. Il (elle) veille à ce que le temps prévu 
pour chaque point de l’ordre du jour soit respecté. Il (elle) prévient le 
groupe lorsque la moitié du temps est écoulé, puis les trois quarts. Les 5 
dernières minutes sont réservées à la rédaction du résumé de la séance. Si 
un point de l’ordre du jour n’a pu être mené à son terme dans le temps 
prévu il est reporté à la réunion suivante. Une réunion spécifique peut être 
décidée en raison de son importance, ou un sous-groupe peut être créé pour 
travailler spécifiquement sur lui. C’est sur la base de ce qu’aura produit ce 
sous-groupe que la question sera alors examinée ultérieurement par 
l’ensemble des participants. 

Un ou une secrétaire de séance peut être souhaité. Il faut considérer le 
contexte. Veut-on avoir une mémoire de ce qui est dit ? Veut-on 
communiquer le contenu des travaux en cours à des personnes concernées, 
mais absentes ou ne participant pas physiquement aux réunions ?  Cela 
mérite réflexion, car rédiger systématiquement un compte rendu de séance 
représente un travail prenant, dépendant aussi du niveau de synthétisation 
des débats, demandé. À l’extrême inverse, on peut ne recourir qu’à 
l’établissement d’un document de synthèse. Ce document à nos yeux n’est 
pas optionnel, car il permet à chacun de partir en sachant précisément qui 
doit faire quoi et pour quand, sans avoir à attendre de recevoir le procès 
verbal de la réunion. Ainsi, autant le compte rendu peut être important pour 
la mémoire et l’information générale, autant le document de synthèse est un 
outil de travail efficace. 

Quel que soit le mode adopté, nous recommandons que les décisions soient 
prises par les personnes présentes habilitées à voter. Toute personne 
absente, habilitée à voter, accepte les décisions votées en son  absence. Elle 
peut toutefois demander la révision d’une décision si elle apporte un 
éclairage nouveau et pertinent sur le sujet traité, seulement si le groupe 
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accepte de revenir sur le sujet en raison de l’importance des éléments 
exposés, la décision peut être rediscutée. Sinon, elle s’impose aux 
personnes absentes qui doivent les accueillir de bonne grâce. 

La prise de parole : Quelle que soit la forme de communication utilisée, 
quelques  règles simples d’une grande valeur pour obtenir des échanges 
riches et agréables ont intérêt à être instituées à l’intérieur du groupe. Ces 
règles ne doivent pas être considérées comme des contraintes, mais au 
contraire comme des outils d’aide à une communication saine. Elles ne 
doivent pas être imposées, mais adoptées par consentement de l’ensemble 
des participants. Les règles ne doivent toutefois pas devenir des carcans. Si 
à l’usage on s’aperçoit que telle ou telle règle est mal vécue et génère des 
effets secondaires négatifs, il ne faut pas hésiter à la revoir. Bien veiller à 
rester dans la souplesse afin que les réunions soient des moments inspirants 
et conviviaux d’où on sort motivés : 

– Fixer un temps maximum d’expression: Une ou deux minutes par 
exemple. Cela a trois avantages au moins. Celui d’éviter la monopolisation 
de la parole (à laquelle certains sont coutumiers); celui d’apprendre à 
exprimer ce que l’on veut dire de façon concise; celui d’offrir à tous de 
nombreuses occasions d’expression. Toutefois, si nécessaire, une personne 
peut demander à avoir un temps élargi en raison de l’importance du sujet 
qu’il a à exposer. Le (a) gardien(ne) du temps veille à ce que chacun 
respecte l’espace convenu et fait signe à l’animateur (trice), quand le temps 
est écoulé. 

3) Faire un papier à entête avec le nom du collectif, un numéro de 
téléphone et une adresse e-mail de contact. Trouver un logo du collectif, à 
reprendre sur tous les supports créés par les uns et par les autres, afin d'être 
mieux identifiés comme un collectif d'acteurs travaillant ensemble 
durablement. 

Pour quel projet ? 

Un « Crédit Productif Public », avec la création d’une monnaie spécifique, 
par exemple : l’écu. 

_ Dans le jeu du « Monopoly », la banque est tenue arbitrairement par un 
des joueurs. Il a le droit d’établir ses propres règles de distribution de 
l’argent dont il dispose ou qu’il peut créer… 

_ Dans l’organisation de la Société Humaine, chaque État établit ses 
règles de distribution de sa propre monnaie… 
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_ Plus encore, que dans le jeu de Monopoly, qui rappelons-le a été créée 
pour mieux faire comprendre les modèles de fonctionnement d’une 
organisation sociale capitalisée, les États possèdent généralement un 
système bancaire particulièrement opaque… 

_ Lorsque la stratégie bancaire n’est pas visible, les règles sociales sont 
complètement faussées. Il n’est plus possible de comprendre comment la 
société humaine fonctionne… 

_ Le rôle de la banque, dans le jeu de Monopoly, qui est le reflet du 
fonctionnement économique et aussi des aléas de la vie, est d’attribuer 
des « prêts » aux différents acteurs sociaux afin d’organiser un bon  
fonctionnement social, où, en finalité il ne reste plus qu’un seul joueur… 

_ Si le fonctionnement de la banque est caché, plus personne, à part le 
banquier, n’est en mesure de connaître qui sont et où sont les acteurs 
sociaux. C’est évidemment la porte ouverte à tous les abus, facilement 
identifiables par ailleurs, comme dans le jeu, mais il ne s’agit plus de 
jouer… 

Pendant que quelques-uns s’enrichissent, et c’est bien sûr au détriment 
des autres acteurs sociaux qui ne peuvent même plus subvenir à leurs 
propres besoins ni même à se nourrir. Un seul protagoniste s’accapare la 
totalité de la masse monétaire censée être mise à la disposition de 
l’ensemble des acteurs sociaux… Comme dans le jeu du Monopoly le bon 
fonctionnement du système économique s’arrête, faute de participants… 

Le Crédit Productif Public doit être assuré par une gestion collective. 

Pourquoi ? 

-À cause d’une économie dégradée par l’absence de volonté politique de 
soutenir l’économie réelle.  

-En raison du soutien aveugle de l’économie financière, au seul profit des 
élites en leur permettant de détruire le travail et les monnaies. 

-Par la difficulté de soutenir des projets économiques respectant l’humain 
et voulant donner un avenir pour les générations futures.  
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-Par la difficulté de crédibiliser les idées nouvelles à cause de 
l’interdépendance à l’euro et par conséquence indirecte au dollar, par 
exemple en Europe.  

-À cause du peu de gens qui veulent s’engager de peur de perdre ce qu’il 
reste de leurs économies.  

-Par la difficulté sociale qui contraint à des obligations financières et à la 
notion de possession et qui donne un pouvoir illusoire. 

-Par la difficulté à la Resistance de pouvoir s’organiser par manque de 
moyens monétaires. 

Comment ? 

-Par une gestion au principe de la « banque des pauvres » avec un compte 
bancaire qui serait une vraie propriété privée avec des frais très limités, où 
l’humain serait prioritaire.  

-Par des crédits où il y aurait des taux d’intérêts limités au fonctionnement 
de la banque.  

-Pour que chaque client ait à l’ouverture d’un compte des parts sociales 
dans la banque.  

-Pour les professionnels, la création de commissions pour la demande de 
financements avec la présentation de projets.  

-Où des règles devront tenir compte des critères définis en fonction des 
métiers et des besoins.  

-Pour la création de moyens permettant de relancer l’économie sans avoir 
la gangrène de l’économie actuelle.  

-Par un outil pédagogique afin de faire comprendre le principe économique 
monétaire.  

-Par une méthode permettant de coordonner tous les systèmes d’échanges 
sous forme de base de données des réseaux sociaux. Chaque compte 
bancaire ouvert donnerait un compte en monnaie intermédiaire.  

-Par la création d’une monnaie intermédiaire et indépendante. 
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-Créer un site pour la banque et former une équipe de gestionnaires, de 
comptables, de conseillers juridiques, de secrétaires, de créateurs de 
monnaie, de gestionnaires des monnaies locales, et de toutes les 
compétences nécessaires… 

La création d’une monnaie complémentaire locale 

-Les monnaies locales sont également appelées monnaies complémentaires. 
Elles prennent de nombreuses formes, aussi bien matérielles que virtuelles. 

- Face à la désertification des petits commerces, à la délocalisation, au 
chômage, ou encore à la perte de liens sociaux, la monnaie peut-être un 
moyen de se réapproprier l'économie et de la rendre plus humaine. En effet, 
la monnaie locale permet de construire et de préserver l'intégrité d'un 
territoire et de s'ouvrir aux autres en échangeant ses acquis sans se mettre 
en danger. Le but n'est pas de concurrencer la monnaie nationale, mais de 
créer une monnaie complémentaire qui puisse pallier les déficiences du 
système monétaire actuel devenu incontrôlable, en ces temps de crises 
économiques. 

Comment, 

1.  Constituer le noyau des fondateurs, en veillant à avoir dans le groupe 
au moins un professionnel dans un secteur d'activité répondant à des 
besoins courants, afin de pouvoir offrir dès le départ un lieu où le paiement 
en monnaie locale est accepté. 

2. Rédiger la charte : elle précise le but et l'esprit du réseau. Elle doit être 
simple et courte pour être facilement mémorisée. Créer une plaquette 
d'information simple et conviviale. 

3. Définir le cadre légal : la monnaie doit circuler entre des acteurs 
sociaux économiques qui sont prêts à  incarner les valeurs et les objectifs 
de la charte. Ils doivent donc être adhérents d'un groupe identifiable. Les 
membres du collectif sont à priori les cadres les mieux adaptés. Toutes les 
monnaies locales sont adossées à la monnaie nationale. Une unité de 
monnaie complémentaire vaut un €uro. Elle est légale si elle est en 
conformité avec l’article L521-2 du code monétaire et financier qu’elle est 
confinée à un territoire restreint et ne concerne qu’un éventail réduit de 
biens et de services. 
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La monnaie complémentaire doit avoir une dimension sociale et solidaire 
servant à financer des projets sociaux. La monnaie locale permet de payer 
des transactions entre particuliers et entreprises et entre entreprises. Elle 
doit favoriser la prospérité économique locale. Elle n’est pas conçue pour 
concurrencer ou remplacer la monnaie nationale. Il s’agit d’une « Unité de 
Compte de Réseau », UCR. 

Ces systèmes sont tout à fait officiels et légaux. Le chiffre d’affaires réalisé 
en UCR est déclaré en comptabilité comme s’il s’agissait d’un règlement 
effectué avec une devise étrangère. La fiscalité du pays peut donc s’exercer 
normalement. La limite de cela est qu’une entreprise ne peut réaliser 
qu’une partie minoritaire de son chiffre d’affaires en UCR, faute de quoi 
elle ne pourrait plus faire face au paiement des taxes, salaires et charges 
sociales et frais généraux. 

Les « Système d’Echanges Locaux », SEL, ne concernent que les 
particuliers. Les participants échangent des biens et des services, dans une 
unité de compte qu’il n’est pas nécessaire de posséder à priori. 

C’est la réalisation de l’échange qui « crée » la monnaie.  La vraie richesse 
est dans le bien ou le service et dans la qualité de la relation. C’est un 
argent dont la provenance est basée sur l’égalitarisme de l’offreur et du 
demandeur, il décourage l’accumulation et encourage la coopération parmi 
ses usagers. Cette monnaie n’est qu’un outil d’échange qui permet d’éviter 
les contraintes liées au troc, il n’a ni valeur d’épargne ni valeur 
spéculative. 

Le compte de l’offreur est crédité du montant qui aura été convenu, la 
même somme sera débitée du compte du receveur. Préalablement, bien sûr, 
le groupe aura défini ce que représente l’unité, par rapport à la monnaie 
nationale par exemple, ou pouvant être converti en une unité de temps. Un 
inventaire des offres disponibles est établi au sein de la communauté pour 
permettre aux membres de savoir qui fait quoi et qui offre quoi. Les 
échanges se font de gré à gré, les comptes y sont centralisés. 

Des expériences fondamentales ont donné naissance à un vaste  
mouvement de monnaies complémentaires de par le monde (estimées à 
plus de 5000 expériences en cours, de nature très variées) qui s’adressent à 
la société dans toutes ses composantes: particuliers, entreprises et 
collectivités locales. Dans la grande majorité des cas, elles visent à ré 
introduire dans l’économie du sens, des valeurs sociales et écologiques. 
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La communauté qui décide de la mettre en circulation crée purement et 
simplement son unité de compte sans rapport avec ou sans convertibilité 
possible avec la monnaie nationale. On se trouve alors dans un cas de 
figure inverse à celui qui préside dans nos sociétés. En effet, contrairement 
au système économique dominant, il n’est pas nécessaire de posséder la 
monnaie pour accéder à un bien ou à un service. Cela ouvre naturellement 
de vastes horizons, mais on bute rapidement sur une question majeure: que 
représente cette monnaie? Le commerçant qui va la recevoir en paiement 
est-il satisfait ? S’il est au cœur d’un vaste réseau qui lui permet de régler 
ses propres dépenses avec la monnaie complémentaire locale qu’il a 
encaissée, oui. 

Cela implique la réalisation d’un réseau assez vaste et diversifié en 
productions essentielles pour permettre une circulation fluide de la 
monnaie, dans la confiance, tout en vérifiant que c’est compatible avec la 
règlementation nationale sur la monnaie afin de s’engager en toute 
connaissance de cause. C’est ce cas de figure le plus courant en Europe. 
Pourquoi est-il courant ? Outre l’aspect règlementaire, choisir cette option 
ouvre la possibilité de démarrer l’expérience avec un réseau restreint, car 
les quelques prestataires professionnels ont alors la sécurité de pouvoir 
reconvertir la monnaie locale en monnaie nationale. 

Principe général de fonctionnement,  

Tous les membres, personnes individuelles et prestataires professionnels se 
réunissent au sein d’un réseau identifié en officialisant leur adhésion: 

– En signant la charte qui exprime les valeurs et objectifs du réseau : par 
cet acte chaque membre se dit solidaire de ces valeurs et objectifs. 

En faisant signer une « convention de partenariat » aux prestataires 
professionnels, dès lors que la finalité du projet revêt des valeurs sociales 
écologiques, et éthiques qui proposent de poser des actes devant incarner 
progressivement ces valeurs, il est souhaitable qu’un tel document existe 
afin de rendre plus claire la contribution des entreprises à cet objectif 
commun. Les particuliers membres règlent leurs achats effectués dans les 
commerces et entreprises du réseau au moyen de « bons d’échanges en 
monnaie complémentaire locale ».  

La masse de monnaie complémentaire locale en circulation est donc 
équivalente à la masse de monnaie nationale collectée. Plus tard, au fur et à 
mesure que le réseau grandit en nombre et en diversité, la monnaie locale 
tournera nécessairement mieux, il a été constaté que la demande de 
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reconversion en monnaie nationale de la part des professionnels diminue. 
Elle représente la possibilité de pouvoir offrir une amélioration durable du 
pouvoir d’achat des plus démunis, et celui de pouvoir mieux contribuer au 
soutien de projets locaux. 

Dans ce système, chaque entreprise reste libre de sa politique commerciale 
et décide de ce qu’elle rend disponible aux échanges à l’aide de la monnaie 
complémentaire. Elle peut reconvertir ses encaissements en monnaie 
nationale. Cette faculté est réservée uniquement aux entreprises. Les 
entreprises affiliées, rendent visible leur contribution au réseau par un 
panneau indiquant qu’elles acceptent la monnaie complémentaire locale. 

Au départ, le plus simple est de lancer l’opération avec un seul moyen de 
paiement : la monnaie complémentaire, par le porte-monnaie électronique, 
en ce qui concerne les petits paiements, par des paiements informatisés 
pour les échanges entre les entreprises. Il est à noter que les factures et les 
tickets de caisse s’établissent exclusivement en euros. C’est le paiement qui 
se fait en tout ou partie en monnaie complémentaire locale. Toutes les 
écritures comptables, des entreprises sont passées en monnaie nationale. 

 L’équivalent monnaie nationale et monnaie complémentaire est donc 
primordial. Les règlements en monnaie locale entre entreprises affiliées ne 
résultent ni d’une obligation, ni d’une décision unilatérale, mais d’une 
entente négociée soit sur un volume ou une durée, soit au coup par coup. 
Rappelons que le système pour être légal suppose que le chiffre d’affaires 
réalisé en monnaie complémentaire locale soit inclus dans les comptes de 
l’entreprise en monnaie nationale. Dans une étape ultérieure, lorsque le 
réseau se sera élargi, il conviendra de regarder comment faire évoluer les 
moyens de paiement et la gestion pour faciliter les échanges à tous les 
participants. 

Nota : contiens des extraits du « Réseau des MLC Citoyennes ». 

_ Nous voilà revenus à des considérations de terrain… 

_ Qui nous sont plus accessibles... 

_ Rassurez-vous… Cela pourrait ne pas durer… 

 

 

 



115 

 

 

 

 

 

 

 

a chronologie des étapes,  

 

1.  Constituer le noyau des fondateurs, 

A l’origine est la volonté d’une ou plusieurs personnes, d’une ou plusieurs 
entreprises. Une poignée de personnes suffit, ce n’est pas le nombre qui 
compte, mais la motivation. 

2. Définir les règles du jeu, 

Une fois le noyau constitué, clarifier comment on va fonctionner ensemble. 
La propension naturelle nous pousse à nous réunir et nous lancer dans 
l’action, uniquement mobilisée par l’objectif de mettre en circulation une 
monnaie complémentaire. 

Si le groupe fondateur est essentiel, car c’est lui qui va définir la vision, la 
mission et le fonctionnement du système, comment envisage-t-il l’avenir au 
fur et à mesure que se développera le réseau? Est-il celui qui restera au 
gouvernail ? Ne formera-t-il qu’un des collèges qui plus tard animeront le 
réseau ?… 

Quant au lancement de l’opération, elle nécessite un assez grand nombre de 
réunions. L’expérience a révélé que les réunions dans toutes les 
organisations humaines représentent un grand défi. Au lieu d’être le 
tremplin qu’elles devraient être, elles deviennent trop souvent un frein, 
devenant  ennuyeuses et démotivantes quand elles ne sombrent pas dans la 
caricature des jeux de pouvoir. Il est essentiel de se mettre d’accord sur la 
façon dont les réunions doivent se tenir. 

L
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3.  Définir le processus de prise de décision, 

Il convient vivement d’adopter de processus « socio cratique » où les 
décisions sont l’aboutissement d’échanges conduisant au consentement de 
l’ensemble des participants par levée progressive des objections. Il 
implique d’accepter à priori de sortir de la logique du pouvoir pyramidal. Il 
demande à chacun ouverture et souplesse, car tout le monde a exactement 
le même pouvoir. L’objectif est d’aboutir à une solution admise par tous où 
chacun se sente respecté.  

Tant que ce point de rencontre n’a pas été trouvé, c’est le signe que les 
membres du groupe sont accrochés à des croyances et convictions qui les 
empêchent encore de voir la question avec un autre regard. Chacun doit 
donc pouvoir envisager de modifier sa position jusqu’à trouver ce point de 
rencontre. Mais contrairement à ce que l’on pourrait croire il ne s’agit pas 
de se résoudre à des compromis, mais au contraire à enrichir la proposition 
de base grâce aux objections qui sont faites et dont il est tenu compte. 
Chacun se trouve ainsi écouté, reconnu, et la décision finale devient 
efficace parce que chacun peut la faire sienne. 

4.  Définir la finalité du projet, 

Une monnaie complémentaire locale, oui, mais pour quoi ? Quelles sont les 
valeurs, quels sont les objectifs à atteindre, qu’une monnaie 
complémentaire peut soutenir ? C’est le modèle de développement et le 
paradigme sous-jacent, plus que la monnaie elle-même qui compte. Dans 
les expériences précédentes, les groupes fondateurs ont passé un long 
moment à définir  la vision et la mission portée par cette monnaie. À 
vouloir bruler les étapes, pressé de voir l’expérience aboutir, le risque est 
grand de retrouver dans notre « microcosme » les travers dont nous voulons 
nous affranchir dans notre« macrocosme ».  

L’aboutissement de l’expérience se limite-t-il à la satisfaction de pouvoir 
faire ses courses avec une autre monnaie ?  Ou celle de voir au fil du temps 
s’incarner une meilleure qualité de vie au sein de la communauté inter relié 
avec les autres ? Voilà le moment privilégié pour rêver l’utopie et imaginer 
comment cette monnaie peut aider son incarnation. C’est cela qui restera 
vivant, c’est cela qui sera l’âme de cette monnaie. La réflexion conduite 
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doit aboutir à définir précisément la forme d’expérience monétaire qui doit 
être mise en service. 

5. Rédiger la charte, 

La charte est la mémoire des deux étapes précédentes. Elle résume la raison 
d’être de l’action. Elle doit être simple et courte pour être facilement 
mémorisable, faute de quoi, aussi inspirante qu’elle soit, elle est oubliée et 
ne représente plus le fil conducteur de l’action.  Elle fixe donc le cap, 
donne le sens; c’est le point de référence à partir duquel les difficultés de 
parcours pourront être examinées afin que l’expérience ne se perde pas 
dans les aléas de fonctionnement. En outre, c’est la signature de cette 
charte qui validera l’adhésion de la personne ou du prestataire 
professionnel.  

6. Prendre conscience du cadre légal, 

Selon l’endroit où l’on se trouve, il n’est pas inutile de savoir comment 
l’expérience peut s’intégrer au paysage sans risquer d’être abandonnée pour 
cause d’illégalité, à moins bien sûr d’en faire une action délibérée de 
désobéissance civile. Dans tous les cas mieux vaut savoir où on pose les 
pieds et prendre en considération que ce que l’on décide de faire peut avoir 
des conséquences sur l’ensemble du mouvement. 

En général, les promoteurs se sont mis en rapport avec les autorités 
monétaires de leur pays pour avoir confirmation de la légalité de leur 
action. En France, lors de la mise en place d’une monnaie complémentaire, 
il convient de rencontrer le Trésorier Payeur Général et le directeur de la 
Banque de France.  

Les Monnaies Complémentaires Locales, MCL, sont légales à condition 
qu’elles circulent à l’intérieur d’un réseau identifié et limité.  

Le code monétaire et financier prévoit en effet en son article L521.3, article 
L314.1, que « par exception à l’interdiction de l’article L. 521-2, une 
entreprise peut fournir des services de paiement fondés sur des moyens de 
paiement qui ne sont acceptés, pour l’acquisition de biens ou de services, 
que dans les locaux de cette entreprise ou dans le cadre d’un accord 
commercial avec elle, dans un réseau limité de personnes acceptant ces 
moyens de paiement ou pour un éventail limité de biens ou de services. »  

Si ces articles sont respectés, le directeur de la Banque de France souligne 
qu’il est alors inutile de demander une autorisation officielle. Ce point est 
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intéressant, car avec l’accord de la Banque de France, les Trésoriers 
Payeurs Généraux devraient donc accepter de recevoir des unités de 
monnaies locales pour les transports en commun, piscine, théâtre, etc… 
Cela devrait inciter les municipalités à entrer dans le jeu. Reste la question 
de savoir si elles doivent nécessairement avoir leur contrepartie en euro. 
Elle ne doit avoir pour seul résultat qu’une action purement citoyenne, 

7. Quelle existence juridique donner au réseau, 

Où que l’on se trouve, cette question doit se poser. Souhaite-t-on un réseau 
informel ou identifié ? Et dans ce dernier cas quelle forme juridique 
souhaite-t-on lui donner ? En France et dans la zone euro, comme la 
légalité prévoit que ce moyen de paiement spécifique doit circuler au sein 
d’une structure identifiée, alors reste à choisir la forme: Collectif. Définir 
les statuts, l’objet cohérent avec la charte, les règles de fonctionnement, 
accomplir les démarches administratives appropriées pour enregistrer la 
structure choisie et ainsi définie… Si le choix se porte sur un collectif à but 
non lucratif, penser à la constituer de façon à ce que son utilité générale soit 
reconnue. Il est souhaitable que chaque membre du réseau reçoive une 
carte d’adhésion portant sa photo et sa référence. Cela facilitera 
l’identification des membres lors des échanges commerciaux et évitera 
d’être exposé à des poursuites légales. 

8. Points particuliers, 

Comment acquière-t-on de la monnaie locale ? 

_ Conditions de couverture et auprès de qui ? Mise en perspective avec le 
développement à prévoir au fil du temps. 

Convertibilité, 

– Qui peut reconvertir la monnaie locale en monnaie nationale ? 

– Conditions de reconversion en monnaie nationale (auprès de qui ? Avec 
ou sans contribution financière ? Mise en perspective avec le 
développement à prévoir au fil du temps) 

Gestion de la monnaie, 

Désignation et création de l’organe d’émission et de gestion de la monnaie 
locale : Ce peut être le collectif lui-même, une agence bancaire locale qui 
accepte de « jouer le jeu », une entreprise de service… Quelle que soit 
l’option retenue, il faut veiller à une totale transparence des opérations. Le 



119 

 

climat de confiance est essentiel. Tout doit pouvoir être justifié sur simple 
demande. 

9. Les critères d’affiliation des prestataires professionnels et les 
conventions. 

Accepte-t-on tout le monde sans distinction ? Au contraire est-on très 
sélectif afin de n’accueillir que les prestataires qui correspondent aux 
valeurs de la charte ? Propose-t-on aux participants de s’inscrire dans une 
dynamique d’évolution ? Libre à chacun de décider bien sûr, mais il 
convient de se déterminer en conscience. S’il y a dans la démarche un désir 
d’amélioration de la qualité de vie, est-il cohérent d’ouvrir le réseau sans 
exigence ? De l’autre côté fermer le réseau pour sauvegarder la pureté de 
l’intention ne risque-t-il pas de condamner l’expérience à l’ombre d’elle-
même ? Ces questions ne peuvent trouver de réponse qu’en fonction de la 
nature et de l’intention portées par le projet. Si nous nous fions aux actions 
en cours ou en préparation, elles s’inscrivent toutes dans un élan 
d’évolution qualitative.  

Mais le courant des monnaies complémentaires ne se veut pas un club 
élitiste; il se veut être un tremplin de transformation de la société. Aussi 
l’attitude prédominante consiste-t-elle à veiller à ce que les entreprises 
candidates soient en accord avec la finalité de l’action et précisent leur 
ferme intention de poser des actes pour tendre pas à pas vers cette finalité. 
Avoir établi au préalable une liste claire des critères requis pour entrer dans 
le système est un atout pour tous. Plus besoin de passer du temps à 
s’interroger sur la pertinence d’accueil. Plus besoin de vivre la délicate 
mission consistant à refuser une demande d’adhésion. À la simple lecture 
des critères requis, le prestataire évalue lui-même s’il y a adéquation entre 
la finalité du projet et ce qu’il vise lui-même. 

10. Créer une plaquette, 

Tract d’information simple et conviviale pour permettre une 
compréhension facile du projet, à distribuer lors des opérations 
d’information pour faire connaître le réseau et le développer. Dans tous les 
cas nous vous conseillons d’étendre le réseau par phénomène di bouche à 
oreille. C’est chaque membre qui, mieux que quiconque a la capacité de 
sensibiliser son entourage. Toutefois, et chaque fois que vous le jugerez 
opportun, n’hésitez pas à organiser des rencontres avec la population locale 
pour présenter l’expérience autour d’une conférence. La mise en place d’un 
site web sera très opportune. Contacter la presse et la télévision régionale 
lorsque vous organisez une rencontre publique. 
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11. Comment faire vivre les valeurs de la charte 

Il est courant qu’au fil du temps, la forme l’emporte sur le fond, le 
comment sur le pourquoi. C’est la dérive qui menace tout système. Aussi 
faut-il être vigilant à ne pas perdre de vue ce qui représente l’énergie 
vivante de l’expérience: ce qui est exprimé dans la charte. Que faire pour 
cela ? 

12. Accompagner les prestataires, 

Sans doute ont-ils signé une convention et ont-ils exprimé leur désir de 
tendre toujours plus vers la finalité éthique du réseau. Mais le quotidien et 
ses contraintes sont là… Il n’est certes pas question de se livrer à un 
contrôle sanctionnant; il est question d’être présent pour vérifier comment 
le prestataire vit l’expérience, ce dont il aurait besoin, ses difficultés, ses 
réussites, ses avancées. Une présence amicale qui par sa seule existence est 
un rappel à l’essentiel. Facile à dire, mais pas évident à mettre en place, car 
cela demande des personnes sur le terrain. Peut-on en faire l’économie ? 
Nous en doutons, car n’oublions pas que c’est la relation humaine qui, 
avant toute autre chose, préside à la réussite ou à l’échec d’une action. 

13. Valoriser le chemin plus que le résultat, 

Notre culture occidentale nous a habitués à célébrer le résultat, mais pas ce 
qui y a conduit. Nous sommes ici dans une expérience. Qui dit expérience 
dit tâtonnement, errance, échec… Échec ? Peut être peut-on considérer les 
choses comme telles si l’expérience patine, s’arrête… Mais, même en cas 
d’abandon, qu’aura-t-on appris ? Et pourquoi ne pas célébrer cela ? 

En général nous constatons que toute difficulté au sein du groupe 
d’animation ou au sein du réseau dans son ensemble est à priori considérée 
comme un problème, un obstacle dans le bon développement de 
l’opération. Une clé de succès consiste à se « réjouir»  des difficultés, sans 
masochisme toutefois et sans les rechercher, car loin d’être des obstacles, 
elles sont la seule marque d’une limite, d’une incohérence, d’une aptitude 
que nous n’avons pas encore développée, soit individuellement soit en 
groupe. Nous sommes désolés de voir parfois des groupes exploser parce 
que les relations deviennent trop tendues. Si notre nature profonde aspire à 
l’harmonie, notre culture une fois encore, associe l’harmonie au fait d’être 
tous d’accord. Quel piège destructeur! Dans nos milieux souvent sensibles 
à l’écologie, réclamant la sauvegarde de la biodiversité, comment pouvons-
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nous croire qu’un avenir heureux repose sur la capacité à penser tous la 
même chose ?  

S’il y a bien une attitude à cultiver au cœur de nos expériences, c’est à 
apprendre à nous enrichir de nos difficultés et de nos différences. N’est-ce 
pas le défi le plus important que l’on ait à relever en ce siècle ?  En effet, 
une différence devient un obstacle et une cause de rupture si chacun reste 
campé sur ses positions… croyant fermement avoir raison… Mais si nous 
acceptons de considérer que toute difficulté n’a d’autre source que nos 
propres limites et notre incapacité à voir les choses autrement, à nous 
ouvrir, alors acceptera-t-on d’aller visiter cette limite et s’offrira-t-on le 
choix de pouvoir la dissoudre plus facilement. Quelle extraordinaire 
opportunité qui se présente là ?  N’y aurait-il pas manque de démocratie 
dans nos sociétés qui pourtant s’en réclament ? La démocratie réside dans 
tout engagement à développer cette attitude. Il est prépondérant de savoir la 
construire au sein de ce microcosme choisi. 

14. Participer à la mutualisation, 

Il est réjouissant de constater que les acteurs de monnaies complémentaires, 
tant au niveau national qu’international, se relient et partagent le fruit de 
leurs expériences, mutualisent leurs connaissances et leurs moyens. 
Pouvoir bénéficier des apprentissages et acquis de ceux qui ont précédé est 
précieux et humainement régénérant. Chacun à autant à donner qu’à 
recevoir des autres. Toutefois, il appartient à chacun de se prendre en 
charge. Notre culture et le capitalisme qui en est l’une des expressions 
valorisent la compétition et l’individualisme. Nous en touchons les limites. 
Mais dans un monde où chacun est focalisé du matin au soir sur ses propres 
affaires, aiguillonné par la nécessité de gagner sa vie dans un 
environnement de plus en plus rapide, concurrentiel et élitiste, il est bien 
difficile d’incarner ces valeurs, tant par la force du conditionnement 
culturel que par le manque de temps et le risque de se fragiliser. Le principe 
est de faire se rencontrer les membres autour d’actions concrètes destinées 
à progresser. 

Exemple de charte,  

L’ambition : 

Nous organiser pour initier une évolution de l’économie 
afin qu’elle réponde aux besoins de tous les êtres humains 
dans un rapport harmonieux avec leur environnement et apprendre à 
coopérer pour que s’épanouisse la Vie. 
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Pour cela nous veillons à : 

Utiliser la monnaie complémentaire comme un outil de mesure et 
d’échange économique pour fluidifier les échanges dans un esprit d’équité 
et d’entraide entre citoyens et entreprises. 

Développer collectivement des réflexions et actions visant à : 

Adopter des comportements économiques de production et de 
consommation plus cohérents, afin de maintenir et restaurer les      
Équilibres naturels de la Terre et sauver l’évolution de la vie.          
Reconnaître que la seule vraie richesse nous est offerte gratuitement par la 
planète Terre, et que c’est celle-là que l’activité humaine doit valoriser, la 
monnaie n’étant qu’un outil collectif dont le but est d’assurer une 
répartition équitable de cette richesse à chaque humain. Envisager le bien-
être individuel comme indissociable du bien-être collectif. Contribuer 
individuellement et collectivement à la construction de ce nouveau 
paradigme au travers des réflexions et actions menées dans le réseau 
et par l’esprit d’ouverture et de coopération que chacun s’efforcera de 
développer. 

Chaque personne physique ou morale adhérant au réseau agit de son 
mieux pour tendre vers cette ambition. Il s’agit d’apprendre à exprimer 
une « facette » humaine plus responsable et affinée en dépassant les peurs 
et croyances qui nous poussent à lutter les uns contre les autres. 

Nota : contiens des extraits du « Réseau des MLC Citoyennes ». 
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e revenu de vie, 

 

De la même façon que le joueur qui tient la banque dans le 
jeu du Monopoly et qui distribue l’argent dont il dispose ou 

qu’il peut créer (voir « Le dernier regard, Tome 2, chapitre 9), le Collectif 
peut aussi créer un revenu de vie. 

Il est connu sous des appellations diverses : allocation universelle, revenu 
d’existence, revenu citoyen, revenu universel, revenu social garanti, 
dividende universel, revenu de base, etc… (Voir les divers sujets traités 
dans les tomes 1 et 2 de : « L’insouciance de la conscience »), traitant de 
ces divers revenus particuliers.  

Le revenu de vie ne doit pas être confondu avec le RMI, le RSA et autres 
allocations attribuées de manière conditionnelle en France. Le revenu de 
vie, lui, est automatique, inconditionnel et inaliénable. Il concerne tout le 
monde. Il est attribué à chaque individu, de la naissance à la mort. Son 
montant est suffisant pour garantir à chacun une existence décente, quoi 
qu’il arrive. Il est cumulable avec les autres revenus salariés ou non. Il ne 
peut être saisi aux plus modestes, mais il entre dans l’assiette d’imposition 
des plus aisés. Une contrepartie doit être consentie par le réceptionnaire 
majeur sans emploi et sans dérogations, d’un équivalent de 20 heures de 
« don de temps » par semaine, sur 4 semaines par mois et 50 semaines par 
an (voir « Le dernier regard, tome 2, chapitre 2 : une seconde alternative), 
pour pouvoir percevoir un revenu de base de 2.000 €uros ou équivalent, 
valeur 2016 (révisable). 

Le revenu de vie ne rémunère pas l’emploi, mais le travail au sens large. 

Ni l’emploi salarié, ni les revenus du capital, ni les aides sociales classiques 
ne peuvent prétendre désormais garantir le droit à l’existence de chacun tel 
que défini à l’article III de la Déclaration Universelle des Droits de 
l’Homme, (ainsi que décrit dans le tome 2 de « L’insouciance de la 
conscience », au chapitre 10 : la DDHC, dans la collection « ALERTE, le 
Triptyque humaniste Existentiel », du même auteur). C’est un fait : en 
raison de l’informatisation et de l’automatisation de la production, le plein-
emploi ne peut plus être atteint. Par contre le travail est toujours d’actualité, 
et sa tâche est immense. 

Il est plus que jamais nécessaire que chaque personne qui peut travailler 
puisse d’abord prendre soin d’elle-même, de ses parents, de ses enfants et 

L
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de ses proches. Elle doit pouvoir travailler ensuite, pour contribuer aux 
biens communs accessibles à tous : connaissances, arts, culture, logiciels, 
etc… Travailler enfin à inventer et à mettre en œuvre à tous les échelons de 
la Société Humaine, les moyens qui permettront de léguer une planète 
vivable aux générations futures. 

Loin d’être un encouragement à la paresse, il est de notoriété que le revenu 
de vie permettra à chaque homme et femme, dans la mesure de ses 
capacités et de son désir, de s’engager de manière sereine, libre et 
responsable, dans des travaux essentiels pour l’intérêt général, que les 
emplois traditionnels n’ont jamais eu pour vocation d’assumer. 

Comment financer le revenu de vie ? 

Il s’agit précisément d’engager pour le financement du revenu de vie tous 
les moyens alloués à l’entretien de la « chimère » du plein emploi. 
L’institution du revenu de vie implique pour les pays qui le mettront en 
place de revoir leur système fiscal et social, et probablement de reprendre 
un certain niveau de contrôle sur la création monétaire qu’ils avaient 
abandonné aux banques, ou, pour être plus précis, que les États et les 
banques leur avaient volé.  

Les calculs des économistes qui ont réfléchi en profondeur à cette question 
montrent que cela est parfaitement possible. Il n’est nullement besoin 
d’attendre quelque cataclysme pour envisager cette profonde 
transformation. Cela peut se faire progressivement et sans dommage, à 
condition qu’il existe une prise de conscience et un engagement 
suffisamment massif. Chaque collectif pourra donc le mettre en œuvre. 

Qu’avons-nous à perdre ? 

L’illusion d’un emploi salarié et dûment rémunéré pour tous n’existe plus. 
Avec cette disparition, va s’évanouir aussi pour beaucoup, le réflexe de se 
définir en fonction de son activité professionnelle, lui permettant d’établir 
son assise sociale. Cette attitude orgueilleuse et illusoire devra disparaître, 
au profit d’une Communauté Humaine beaucoup plus animée par un désir 
de bienveillance à l’égard des autres que de compétition au détriment des 
autres.  

Il ne faut pas le cacher, l’institution du revenu de vie amènera 
probablement à s’interroger plus encore, sur notre identité, notre rôle dans 
la société, notre aspiration à procréer, en regard des problèmes de 
démographie, et sur la nature de ce que nous voulons transmettre à nos 
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enfants et à nos contemporains. L’institution du revenu de vie ne va pas 
sans des remises en cause profonde de nombreuses habitudes de la vie. 
Nous pensons néanmoins que cette mutation des consciences et des 
comportements peut s’effectuer sans violence, et dans un esprit d’entraide 
mutuelle afin que se développe une nouvelle culture de la responsabilité. 

Qu’avons-nous à gagner ? 

L’institution du revenu de vie remet en cause le travail tel qu’il est compris 
usuellement, à savoir comme base du capital et des rapports sociaux, 
jusqu’alors enseignée par les oligarques. On le sait, la réduction du travail 
comme emploi provoque automatiquement l’exclusion de ceux qui en sont 
privés. Il occasionne la peur du chômage chez les salariés, et le contrôle 
social des assistés. Cette confusion entre travail et emploi a un coût énorme 
pour la société, en dehors des privilégiés de l’oligarchie, aussi bien 
financièrement que socialement. Les pathologies sociales et psychiques 
qu’elle entraîne ne sont tout simplement plus soutenables. Nous 
n’attendons pas du revenu de vie qu’il règle tous les maux, mais nous 
affirmons qu’il est absolument nécessaire pour surmonter la crise de 
confiance actuelle, en réduisant le niveau intolérable de pauvreté, 
d’exclusion et de peur. 

Le système monétaire est un concept économique. Les conséquences des 
modèles inflationnistes provoquent des turbulences. Le pouvoir financier 
est global. La finance et la banque devraient faciliter le commerce et non 
le dominer. Les banquiers sont des parasites du modèle économique. Ils 
s’accaparent les richesses, mais n’en produisent pas. Les créateurs de 
richesses sont les entreprises. Le système bancaire ne doit exister que 
pour favoriser les échanges de biens et de services. Autrement il n’a 
aucune utilité et c’est actuellement le cas. Les transactions se font à 
l’échelon numérique, pour toutes les monnaies officielles ou non 
officielles. C’est la sécurité du modèle qui est primordial.  

Les monnaies ont leur légitimité si elles s’accompagnent de la confiance. 
Quand un système monétaire international s’effondre, et cela a été le cas 
en 1929, en 1939, en 1971, en 2008, il convient de définir de nouvelles 
règles du jeu (Monopoly). Cependant le système économique en réseau 
est particulièrement vulnérable. Il y a environ 180 monnaies officielles à 
travers le monde, sans compter celles qui ne le sont pas. A la bourse ce 
sont, le dollar, l’€uro et le Yen qui s’échangent le plus souvent. Le 
Nasdaq est un marché boursier exclusivement virtuel. La moitié des 
échanges se font à très grande vitesse. Les fortunes permettent d’établir 
un équilibre social seulement pour ceux qui les possèdent. Pour les 
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conserver, il leur suffit d’appliquer la règle des trois tiers. Un tiers en or, 
un tiers en œuvre d’art et un tiers en propriétés foncières. Elles 
permettent aussi de réaliser des financements occultes afin de pouvoir 
organiser des contrats de vente ou d’achats. Les banques sont en fait des 
modèles d’arnaques en tous genres.  

Au moment où les systèmes d’information annoncent quotidiennement 
l’imminence de catastrophes provoquées par l’effondrement des 
économies, le réchauffement climatique ou les pandémies, il existe un 
moyen efficace pour faire face collectivement et pour mobiliser les forces 
vives: c’est l’instauration du revenu de vie, organisée par les Collectifs. 

Nota : contiens des extraits de « Appel pour le revenu de vie ». 
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CHAPITRE 6 

 

 

 

 

 

 

es implants chez les abductés, 

 

le terme anglais « abduction » est traduit en français par 
« enlèvement ». 

Plusieurs millions de personnes, à travers la Planète, correspondraient à 
cette définition d’abductés, des victimes d’enlèvements. Elles 
témoigneraient avoir été enlevées par des Extra Terrestres et la majorité 
d’entre elles auraient été implantées. A la suite d’examens radiologiques 
ou par scanner, il a été découvert un implant chez de nombreuses 
personnes se plaignant de gènes ou de douleurs particulieres. Des 
chercheurs se sont intéressés aux particularités de ces minuscules objets 
trouvés sur différentes parties du corps des sujets examinés, souvent 
situés dans les sinus, la nuque, l’abdomen, les bras, les jambes ou les 
pieds, mais toujours situés sur leur côté gauche, sans qu’aucun point 
d’entrée n’ait pu être décelé permettant de les identifier sans un examen 
spécifique approfondi. 

Ces implants se présentent sous des formes et des structures diverses. Ils 
ne présenteraient aucune forme de rejet ni de réaction inflammatoire. 
Les tissus adjacents apparaissent étroitement liés à ces corps étrangers ou 
à la membrane biologique qui les composent. Ils revêtent des formes 
géométriques particulières très variées. Certains de ces objets se 
présentent comme agencés pour s’emboiter entre eux. Ils pourraient 
avoir des particularités de localisation, de contrôle de la pensée et aussi 
de pouvoirs télépathiques. 

L
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Ils seraient de composition métallique ou métalloïde aux comportements 
de semi-conducteurs, aussi appelés magnéto conducteur, bien que n’étant 
pas magnétiques. Leur observation aux rayons X leur octroie une 
fluorescence particulière, et celui des ultraviolets les faits rougeoyer. 
Leurs tailles varient entre 1,5 et 4 millimètres. Ils présentent des 
sophistications qui leur permettraient de fonctionner en émetteur-
récepteur.  

Ils seraient des composés de ferronickel, de calcium, de « barium », de 
« chlorapatite et de « chlorique »ainsi que d’autres composants exogènes, 
dont divers agrégats métalliques présents dans les météorites. Ils se sont 
avérés être recouverts d’une membrane biologique, extrêmement 
résistante, d’aspect gris sombre et brillant, constituées d’un 
coagulant protéinique composé « d’hémosidérine » et de kératine. Des 
examens très sophistiqués avec des microscopes de champs atomiques ont 
permis de révéler que, bien qu’ils soient d’une composition élémentaire 
ferreuse à l’état amorphe, ils apparaissaient hautement magnétiques. Il 
s’avère qu’aucun procédé actuel ne permet d’atteindre un tel résultat 
dans les laboratoires de nos chercheurs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

e principe CHEV, 

 

La notion de Civilisation repose sur un concept nécessaire 
d’une Corrélation entre son Expansion Horizontale et 

L
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Verticale, c’est la CHEV. Elle n’est encore qu’une spéculation 
philosophique. Son implication concerne la notion même des 
Civilisations. Elle précise qu’une expansion durable devrait pouvoir 
passer par des niveaux d’élévation spirituelle où la conscience serait en 
rapport avec les ambitions. Toutefois, en entreprendre la démonstration 
est particulièrement complexe.  

La réalisation de Civilisations expansionnistes, à travers l’Univers, est 
maintenant acquise. À condition, bien évidemment, de ne pas tomber 
dans le piège de l’oligarchie négationniste qui nie leurs réalités. La vérité 
d’un « Dieu », créateur de tout l’Univers et de l’espèce humaine sur une 
seule Planète, la nôtre, n’est plus admissible. L’expansion horizontale et 
verticale consiste à définir plusieurs types de Civilisations, dans le temps 
et dans l’espace, et de leurs hiérarchies vers des niveaux de conscience 
correspondants.  

Autrement dit, plus le niveau d’une Civilisation devient conséquent, dans 
le temps et dans l’espace, plus il doit atteindre des niveaux supérieurs de 
la conscience. À l’évidence, les conflits armés qui ne cessent de se 
produire chez les terriens ne vont pas dans ce sens. Pour que l’Espèce 
Humaine parvienne à se propulser vers un début d’expansion 
horizontale, il lui faudra d’abord atteindre des niveaux spirituels qu’elle 
ne connaît pas. Les développements spirituels devront passer par des 
phases d’apprentissages, apportant une « maturité », qui permettra 
d’atteindre d’autres états de la conscience. Unir la science et la 
spiritualité, même s’il ne s’agit pas des dogmes religieux, ne sera pas une 
stratégie facile à réaliser. Les deux tomes de « L’insouciance de la 
conscience » offrent une approche des niveaux de spiritualités pouvant et 
devant sans doute être préalablement atteints.  

À la globalisation économique qui s’établit devra suivre une globalisation 
énergétique, écologique, alimentaire, etc, qui mettra en place des 
stratégies globalisatrices pour la survie de la Civilisation Humaine. L’axe 
horizontal de la Civilisation représente la matérialité de l’Univers. Son 
axe vertical représente la réalité de la conscience. Le premier modèle que 
l’espèce humaine doit d’abord atteindre est une Civilisation « globale » 
de premier type. Elle ne pourra y accéder que si elle parvient à, en 
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premier lieu, intégrer puis harmoniser ses propres dimensions spirituelles 
à ses dimensions matérielles.  

 

 

 

 

 

 

 

es faits, 

 

Des structures secrètes, dans divers Pays, seraient en 
possession de systèmes de « générateurs » d’énergie 

permettant de remplacer tous les modèles polluants actuels. Ils 
posséderaient également des systèmes de propulsion fonctionnant par 
« anti-gravité » pouvant être adaptés à nos moyens de transport en 
remplacement des modèles extrêmement polluants actuels. Ils seraient 
utilisables pour toutes les futures générations de la Planète. Ces 
structures seraient basées sur le point « zéro » du champ 
électromagnétique ambiant pouvant produire des quantités d’énergie très 
largement suffisantes à toutes les populations actuelles et à venir du 
globe.  

Pour produire cette énergie, des procédés capteraient l’énergie située à 
l’état « latent » dans le vide. Toutes les ressources énergétiques fossiles 
que nous utilisons, y compris l’uranium, proviendraient, en réalité de ce 
vide énergétique. Il serait donc possible de capter des quantités 
« inévaluables » d’énergie récupérée à partir de « configurations » 
électromagnétiques spécifiques, issues de notre « espace-temps ». Il est 
donc dorénavant envisageable de pouvoir capter le « champ » d’énergie 
ambiant. Il n’y aurait alors plus aucune nécessité de conserver les 
infrastructures actuelles de transfert de l’électricité. Ces dispositifs de 

D
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configuration pourraient être implantés partout et seraient des petits 
volumes.  

Toutefois, si ces moyens étaient immédiatement mis en œuvre, les 
conséquences de nos activités actuelles ne seraient supprimées que dans 
une vingtaine d’années, au mieux. Cela permettrait de ralentir 
progressivement les tensions géopolitiques actuelles et la pauvreté 
inhumaine, avec un espoir, d’une cessation elle aussi progressive, des 
guerres ? L’Humanité aurait donc beaucoup à y gagner. De l’agriculture 
au recyclage, des transports à la désertification, tout serait à 
reconsidérer. Cette transformation technologique, par ces nouvelles 
applications, ne permettrait pas à l’Espèce Humaine de passer de son ère 
informatique à celle d’une civilisation de premier niveau, à l’échelle 
globale des Civilisations du Cosmos.  

Il est facile de comprendre que les changements de technologies sont plus 
faciles à réaliser que les changements de mentalités. Cependant, c’est là 
le seul espoir de pouvoir sauver la Société humaine de son effondrement 
quasi total dans les toutes prochaines décennies. Il convient de 
comprendre que toutes les difficultés de l’Humanité résultent, en grande 
partie de l’organisation économique qui nous dirige, et pour une autre 
partie des impacts néfastes, peut-être involontaires, des religieux, dont la 
puissance devra aussi être remise en cause. La France a été le seul Pays, 
sur cette Planète, qui ait été capable d’installer la séparation de l’État 
d’avec les religions et d’avec les religieux.  

Un effort global sera absolument indispensable pour permettre la 
transition des transferts et notamment avec l’aide du « revenu de vie », 
applicable pour tous les habitants de la Terre. Le surpeuplement actuel 
de certaines parties géographiques de la Planète devra être régulé et 
réparti. La démographie galopante actuelle devra d’abord être stoppée 
puis rationalisée. Les modèles d’instruction ne devront plus être des 
systèmes d’éducation mis au profit des oligarques. Le rôle des Femmes, 
dans les prises de décisions, devra devenir l’équivalent de celui des 
hommes, et cela n’est pas une petite affaire. 

Rien ne sera facile, puisqu’il s’avèrerait qu’aujourd’hui encore, 
plusieurs Etats participeraient, en accords concertés, à des attaques 
armées menant à la destruction des E.T.V. (Extra Terrestrial Vehicle). 
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Cette attitude inadmissible démontre une volonté, purement oligarchique, 
d’empêcher la réalisation d’une autre Civilisation sur cette Planète. Le 
survol des espaces aériens des États, par ces appareils, n’a jamais 
démontré une quelconque hostilité. La plupart des Pays considérant avoir 
constaté qu’aucune menace n’avait été détectée et qu’il convenait de s’en 
désintéresser. Cela, évidemment, c’est le discours officiel auprès des 
populations, la réalité est tout autre.  

Il est bien certain qu’à contrario, leur supériorité technologique en 
armement, d’après ce qu’ils ont pu en démontrer à quelques occasions, 
serait suffisante à éradiquer notre Planète de ses occupants. Le projet 
« guerre des étoiles » aurait bien été mis en œuvre pour débusquer et 
détruire les « gêneurs » de l’espace, mais en vain selon toute apparence. 
Les missiles balistiques, tirés à leur encontre, auraient tout simplement 
été détruits avant qu’ils ne parviennent sur leurs cibles, quant ils 
n’étaient pas directement désactivés dans leurs silos. 

 Seule une prise de conscience de l’Humanité dans sa globalité permettra 
d’éviter une guerre avec ces visiteurs du cosmos, dont les conséquences 
seraient irrémédiables pour cette Humanité. En fait, le plus grand danger 
réside dans la situation où l’ultra secret sera maintenu. Ce secret 
hermétique des autorités militaires empêche toutes possibilités 
d’évolutions vers d’autres niveaux de réalités scientifiques et morales. Il 
importe que des informations circulent sur l’état de dangerosité d’une 
gestion secrète des agressions à l’égard de nos visiteurs.  

La communauté internationale doit pouvoir évoluer vers une situation 
pacifique globale. La Paix globale sur notre Planète est possible si 
chacun est informé sur la réalité des entités extraterrestres, de leurs 
technologies et de leurs divers niveaux de moralité. Cette Paix est liée aux 
découvertes exponentielles établies à partir de la rétro-ingénierie réalisée. 
Les dispositifs étudiés démontraient des possibilités physiques inconnues 
ainsi que des systèmes d’énergie (dont Nikola Tesla en avait défini les 
grandes lignes, et qui fut pour cela évincé), aux avancées prodigieuses 
pour le bien-être de l’Humanité dans son ensemble.  

Le secret qui est actuellement maintenu correspond surtout aux 
inquiétudes du « Pouvoir Mondial » qui devrait rendre des comptes sur 
son attitude. Le public est lui, depuis longtemps convaincu de la réalité 
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des OVNIS. Les raisons qui poussent l’oligarchie à maintenir le secret 
correspondent aux risques, non maîtrisables immédiatement, d’une 
rupture, dans  l’ordre géopolitique et économique établi d’une part, et à 
la conservation de leurs moyens de contrôle et de maintien de leurs 
prérogatives d’autre part. Le pouvoir mondial représente les grandes 
entreprises multinationales qui tiennent à ce que l’ordre établi jusque là, 
parce qu’il leur est parfaitement profitable, soit conservé à tout prix. Le 
bien-être de l’Humanité n’est pas leur souci, eux vivent déjà dans un 
autre monde.  

Parce qu’ils n’ont pas voulu dire la vérité dès le début, elle devient de 
plus en plus difficile à révéler. La dissimulation dans l’étude des 
découvertes technologiques, apportées par la rétro-ingénierie des OVNIS, 
est simplement le résultat d’une volonté de ne transmettre que les 
technologies parfaitement contrôlées, permettant de mieux sécuriser la 
puissance oligarque. Les pouvoirs subalternes, des politiques aux 
religieux, des économistes aux systèmes de l’information, tiennent aussi à 
conserver leur rôle et leurs prérogatives actuelles dans la société 
humaine. Peux leurs importent, les dégradations de l’environnement, les 
disparités économiques et le chaos social. Ces personnages orgueilleux et 
présomptueux se valorisent en écrasant les autres. Ils se considèrent 
comme des disciples des « Dieux » ou des Dieux eux-mêmes. Une vie plus 
digne de leurs concitoyens ne les concerne pas.  

Face à cette oligarchie inconséquente, ceux qui devraient être les 
responsables de chaque État et qui sont élus par leur population se 
retrouvent sans aucun pouvoir décisionnel. La puissance oligarchique 
secrète s’est volontairement substituée aux pouvoirs démocratiques, par 
différents artifices économiques. Ces groupes oligarques 
inconstitutionnels ont tout simplement usurpé leurs pouvoirs, par des 
méthodes dictatoriales. Et, de par cette situation, plus aucun Pays ne peut 
plus se targuer de posséder une démocratie. Si jamais la démocratie a pu 
exister quelque part, elle n’est plus admissible par les puissants groupes 
militaro-industriels qui ont usurpé le pouvoir. 

Comment de tels secrets peuvent-ils être maintenus ? Tout simplement en 
compartimentant tous les secteurs de la recherche en rétro-ingénierie. 
Chaque ingénieur à l’obligation de travailler dans l’espace de recherche 
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qui lui est réservé, sans qu’il puisse avoir connaissance de ce qui se passe 
à ses côtés. Un secret total sur l’objet de leurs recherches leur est 
évidemment imposé. Tout manquement à la déontologie restrictive est 
irrémédiablement sanctionné, souvent de manière violente et définitive. 
Le maintien d’un secret total n’a pas de prix pour eux. Tous les secteurs 
de la recherche en rétro-ingénierie sont entièrement sous le contrôle des 
militaires, avec toute la partie autoritariste de la pensée unique, et qui n’a 
aucun compte à rendre.  

_ « Nous pensons que ces activités sont d'une extrême importance, car on 
ne peut pas considérer que des programmes secrets - ayant coûté des 
centaines de milliards de dollars, sur plusieurs décennies, en recherches et 
développements, nommés aussi " ingénierie inverse " ou " ingénierie 
induite ", sur les technologies extraterrestres - n'aient pas résulté en des 
percées technologiques significatives. Et c'est ce que l'on voit tous les 
jours: des découvertes qui surgissent sous forme d'avancées en 
électronique, en sciences, l'apparition de nouveaux matériaux.  

Cependant, la découverte physique principale se rapportant au " quantum 
du vide spatial " (quantum vacuum space, Ndt) - appelé aussi " phénomène 
du point zéro d'énergie ", comme l'anti-gravité, la propulsion électro-
gravitationnelle - a été cachée à notre société. Les programmes d'étude des 
technologies et formes de vie extraterrestres ont toujours cours maintenant. 
Ce serait quelque chose qui serait d'une grande importance pour le monde 
et la communauté scientifique, mais bien plus encore pour les officiels qui, 
nous le savons, n'ont pas été briefés correctement sur ce sujet. » 

Témoignages Expliquant le Secret 

Brigadier General Stephen Lovekin 
Army National Guard Reserves 

Ce qui s'est produit, c'est qu'Eisenhower a été mis à l'écart. Il ne contrôlait 
plus la situation à propos des OVNIS. Dans sa dernière allocution à la 
Nation, je pense qu'il voulait dire que le Complexe Militaro-industriel nous 
poignarderait dans le dos si nous n'étions pas totalement sur nos gardes. Je 
pense qu'il sentait qu'il n'avait pas été assez vigilant, qu'il avait été trop 
crédule. Et effectivement, Eisenhower était crédule. C'était un homme 
foncièrement bon. Je pense qu'il a réalisé soudainement que tout était passé 
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sous le contrôle de corporations qui pouvaient très bien agir au détriment 
de son pays. Cette frustration, d'après ce dont je me souviens, est apparue 
sur plusieurs mois. Il réalisait peu à peu qu'il avait perdu le contrôle du 
sujet OVNI. Il réalisait que le phénomène, ou quoi que ce fût en face de 
nous, ne passait pas entre les meilleures mains.  

Aussi loin que je m'en souvienne, c'était l'expression qu'il utilisait: "ça ne 
passe pas entre les meilleures mains". C'était une réelle inquiétude. Aussi 
cela est-il devenu un réel problème... On m'a souvent demandé ce qu'il 
m'arriverait, du point de vue professionnel, si je parlais de cela. Je voudrais 
dire que le gouvernement a travaillé à renforcer le secret par l'installation 
d'une peur abjecte, comme ils l'ont fait avec tout ce que contient la 
mémoire de l'homme moderne. Je crois réellement qu'ils s'y sont appliqués 
comme à un travail. Un ancien officier et moi discutions de ce qu'il pourrait 
advenir en cas de révélation. Il disait que nous serions alors "effacés". Je lui 
demandais de préciser ce terme: "Oui, nous serons effacés, disparus". 
"Comment le savez-vous?" lui demandai-je. "Je le sais", fût sa seule 
réponse. 
Ces menaces ont été mises à exécution. Elles ont débuté en 1947. L'Army 
Air Force obtint le contrôle absolu sur la manière de gérer cela. Ce fût la 
plus importante campagne de sécurité que ce pays ait subie et il y eut 
quelques "effaçages"... Je n'ai pas peur de qui vous êtes. Je n'ai peur ni de 
votre force ni de votre courage. Ce serait une situation très effrayante à 
cause de ce que disait Matt (l'ancien officier): "Ils ne seront pas seulement 
après toi. Ils seront après ta famille". Ce furent ses mots. Et je peux 
seulement dire que la méthode qu'ils ont élaborée pour garder cela sous 
couvert si longtemps passe par la peur. Ils sont très attentifs à qui sera 
"effacé" pour l'exemple. Et je sais que cela a été fait. 

Merle Shane McDow 
US Navy Atlantic Command 

Ces deux messieurs commencèrent à me questionner à propos de cet 
événement. Ils étaient très évasifs, pour être honnête avec vous. Je me 
souviens d'avoir levé les mains et d'avoir dit: "Une minute les gars. Je suis 
de votre côté. Juste une minute", parce qu'ils n'étaient pas vraiment 
agréables... Ils étaient très intimidants et agissaient de telle sorte qu'il était 
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tout à fait évident que rien de ce qui avait été vu, entendu, ne devait sortir 
de ce bâtiment.  

_ « Vous ne devez pas toucher un mot de cela à vos collègues. Vous devez 
seulement oublier tout ce que vous avez pu voir ou entendre concernant 
cela. Il ne s'est rien passé ». 

Lt. Col. Charles Brown 
US Air Force (en retraite) 

Cela peut sembler étrange, mais nous avons envoyé des gens en prison, 
nous en avons envoyé à la mort à cause de témoignages visuels qui 
rendaient compte de crimes. Notre système légal est pourtant basé pour une 
large part sur ces témoignages. Et pourtant, dans ma poursuite des 
phénomènes aériens inhabituels durant ces 50 dernières années, il me 
semble qu'il y ait eu de bonnes raisons de discréditer certains témoins tout à 
fait viables et de bonne réputation quand ils parlaient de quelque chose de 
non identifiés. 

 
Je sais qu'il y a des agences de notre gouvernement qui peuvent manipuler 
les données. Qui peuvent en créer ou en recréer comme bon leur semble. 
Des appareils, des appareils dirigés intelligemment, ont tranquillement 
violé nos lois physiques sur cette planète. Et ils font cela depuis longtemps. 
Le fait que le gouvernement, depuis tout ce temps, je sais que 
l'investigation a débuté en 1947, n'ait toujours pas apporté une réponse 
indique, pour moi, qu'il y a quelque chose de foncièrement mauvais. 
Sommes-nous si incompétents en science? Je ne le pense pas. 
Sommes-nous si peu pourvus d'intelligence? Je sais que ce n'est pas le cas. 

Maintenant, après la clôture du Projet Livre Bleu par le groupe du Docteur 
Condon, j'ai toutes les raisons de croire que ce n'était qu'un lavage de 
cerveau délibéré. Les OVNIS ont été étudiés durant une période très 
étendue et le grand public n'a pas été informé, totalement informé. On lui a 
seulement livré quelques bribes, parcelles... des miettes .Dr B. 
Je sais que plusieurs personnes avec qui j'ai travaillé ont disparu de certains 
programmes et n'ont plus été vues nulle part par la suite. Elles ont juste 
disparu. J'ai eu l'évidence de cela tout au long de ma carrière. Vous savez 
que ces personnes quittent un projet [et disparaissent]. Aussi [pour me 
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protéger de cela], je ne veux plus appartenir à un projet quelconque parce 
que je pourrais voir quelque chose d'étrange arriver. Beaucoup de gens ont 
disparu, vous savez. 

Lance Corporal Jonathan Weygandt 
US Marine Corps 

"Vous n'étiez pas supposés être là", "Vous n'êtes pas supposé voir ceci", 
"Vous allez devenir dangereux si nous vous laissons faire". Je pensais qu'ils 
allaient me tuer, réellement... Ils avaient un Lieutenant Colonel de l'Air 
Force qui n'a pas donné son identité. Il m'a dit "Si nous vous déposons au 
milieu de la jungle, ils ne vous retrouveront jamais." Je n'ai pas voulu le 
tester pour savoir s'il irait jusque-là, aussi ai-je seulement répondu "Ouais". 
Il dit alors "Vous allez signer ces papiers. Vous n'avez jamais vu cela". Je 
"n'existe pas" et "cette situation n'a jamais eu lieu". Et si vous en parlez à 
quiconque, vous serez porté disparu... Ils ont crié, hurlé et m'ont insulté. 
"Vous n'avez rien vu. Gare à vous et à toute votre bon dieu de famille." 
Ce fût comme cela pendant huit à neuf heures. "On va vous prendre en 
hélicoptère et avec un bon coup de pied au cul vous balancer dans la jungle 
et vous y laisser..." Ces différentes agences sont totalement indépendantes. 

 Elles n'obéissent pas à la loi. Ce sont des crapules. Si je pense que c'est un 
projet qui passe par le gouvernement et que chacun y a sa part ?Non. Je 
pense que ces gars agissent d'eux-mêmes et que personne ne sait ce qu'ils 
font. C'est si facile à faire de nos jours. Et il n'y a ni erreur ni contrôle. Ils 
font juste ce qu'ils veulent... Une force mortelle a été utilisée. Pour ceux 
d'entre vous qui ne le savent pas, je connais des tireurs d'élite des Marines 
(j'ai entendu parler de cela par d'autres personnes) qui descendent dans la 
rue traquer quelqu'un pour l'abattre. Je sais que les tireurs de l'Army 
Airborne font la même chose. Ils utilisent la Delta Force pour saisir 
quelqu'un et les réduisent au silence en les tuant. 

Résumé des Actions Recommandées au Public, aux Entreprises Privées 
et aux Responsables Gouvernementaux .Recommandations d'Actions 
au Public et à la Presse, 

Le rôle de la presse dans cet effort de révélation est critique pour son 
succès et l'acceptation des faits par le public américain et les institutions 
universitaires d'une manière non agressive, intelligente et intéressante. Il 
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devient évident à tout un chacun étudiant ce domaine que la presse 
américaine a joué un rôle important depuis la dernière moitié du siècle 
dernier en aidant à étendre la désinformation et en développant les vues du 
public sur les sujets extraterrestres (voir T.Hanson, The Missing Times: 
News Media Complicity in the UFO Cover-up. 2001). 

 La presse a souvent été un partenaire ignorant pour la diffusion de fausses 
informations ou de désinformation ou un partenaire reconnu dans le fait de 
refuser de rapporter des faits réels. Il est excessivement rare que des 
observations majeures soient rapportées au niveau national. Quand les 
rapports sont effectués, ils sont souvent relatés d'une façon minimisée, 
détournée, "en ajoutant un facteur de rire bête" souhaitant laisser l'audience 
confuse et renfermée. Les deux exceptions récentes ont été l'histoire 
"Phoenix Lights" dans USA Today de Richard Price et le compte-rendu de 
la comète française effectué par Leslie Kean. Des enquêtes sérieuses ont 
été effectuées pour la réalisation de ces deux articles qui ont été présentés 
d'une façon équilibrée et sans parti-pris. Nous recommandons à la presse 
d'entreprendre les actions suivantes:                    

- Nous recommandons que les journalistes travaillant sur ce thème soient 
eux-mêmes familiarisés aux implications évidentes de ces faits. Il est 
évident pour nombre de personnes ayant travaillé sur le sujet extraterrestre 
qu'il est le thème majeur se présentant au monde aujourd'hui. Cette 
importance doit être transmise aux écrivains d'une manière sérieuse et 
responsable; 
- Nous recommandons que ces organisations médiatiques assignent ces 
thèmes à des journalistes expérimentés, respectés et reconnus sur un plan 
national. Ces thèmes ne doivent plus être confinés dans des articles de 
remplissage et assignés à des équipes débutantes ou reléguées à des 
programmes divertissants;        

- Nous recommandons que les présents clichés portant sur ces thèmes, qui 
sont peut-être destinés à les rendre de plus en plus stupides en utilisant un 
ton non sérieux et idiot, soient éliminés. Ceci inclut l'utilisation 
d'expressions de type "les petits hommes verts" et les techniques 
cinématographiques pour interviewer des personnes avec des angles de 
caméra, des lumières colorées, des générateurs de brouillard ou autres 
trucages du même genre. Toutes ces techniques, utilisées de manière 
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satisfaisante depuis des décennies pour "masquer" l'importance de ces 
thèmes, doivent être éliminées afin que le public puisse croire au sérieux 
des reportages réalisés. Nous recommandons au public d'entreprendre les 
actions suivantes:                  
-Nous recommandons que le public s'ouvre l'esprit aux thèmes 
extraterrestres en étudiant avec prévenance les résultats eux-mêmes. 
- Nous recommandons que le public, ayant d'abord reconnu les implications 
de cette révélation, encourage la presse et les offices publics afin qu'ils 
effectuent des enquêtes et des rapports sur celles-ci et de plus prendre part à 
un dialogue adressant une vue transformée des humains sur 
cette planète et leur place future dans une plus grande part en tant qu'êtres 
créateurs et intelligents;          

- Nous recommandons que le public écrive au Président de la République 
en lui demandant d'établir des ordonnances permettant aux témoins de se 
présenter sans risques (voir la section sur les recommandations d'actions au 
Président) et qu'il écrive à leurs sénateurs et représentants en leur 
demandant qu'ils supportent des réunions auxquelles des témoins pourront 
participer; 
- Nous recommandons aux anciens membres de gouvernements, militaires 
ou anciens membres de compagnies ayant une certaine connaissance de ce 
sujet et une bonne volonté de devenir des témoins en contactant le 
« Disclosure Project » afin de les aider à diffuser leur connaissance au 
public d'une manière patriotique et honorable. Nous avons des mesures de 
protection en place pour la plupart des témoins que nous connaissons, et 
une grande marge de sureté pour toutes les personnes concernées; 
- Finalement, si la population dirige, les dirigeants suivront. Le courage, 
l'imagination et la persévérance sont nécessaires pour transformer cette 
situation, et créer un temps de franchise et de confiance. Si nos dirigeants 
manquent actuellement de courage et de franchise, nous devons alors les 
manifester pour eux afin que finalement le public aide à conduire cet effort 
de révélation. 

Recommandations d'Actions « Congressionnelles », 

En considérant les incroyables importances et implications de ce sujet, le 
Congrès américain a joué un rôle non négligeable dans les quatre à cinq 
dernières décennies. Finalement, seulement deux réunions officielles ont 
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été organisées durant cette période. La première a été organisée par le 
House Armed Services Committee le 5 avril 1966 à cause d'une réaction et 
d'une critique fortes du public au sujet du programme Air Force Project 
Blue Book UFO. Le représentant du Michigan Gérald Ford a été 
un grand supporter de cette réunion, en partie avec l'aboutissement d'une 
observation majeure qui s'est présentée en mars de cette même année dans 
son état et vue par des centaines de personnes et largement reportée dans la 
presse. Le résultat de ces débats a été la recommandation d'enquêtes 
scientifiques indépendantes à propos du sujet OVNI, devenu l'université du 
Colorado Scientific Study of UFOs dirigée par le Dr Edward Condon. 

Ainsi en 1968, le House Science and Astronautics Committee a organisé le 
"Symposium on Unidentified Flying Objects" pour examiner leur évidence 
scientifique. Sur les six scientifiques ayant déclaré quelque chose, cinq ont 
confirmé qu'il existait une anomalie scientifique sur laquelle il serait 
bon de travailler. En fait, un des scientifiques, le Dr James McDonald, un 
physicien important et professeur à l'université d'Arizona, a conclut ceci: 
"Mon étude personnelle sur le problème extraterrestre m'a persuadé qu'il 
nous faut apporter une attention scientifique de plus en plus sérieuse 
sur cet extraordinaire puzzle intriguant".  

Un an plus tard, le Condon Committee conclut qu'il n'y avait pas d'évidence 
scientifique convaincante au sujet des OVNIS et recommanda que ce 
Project Blue Book soit terminé, ce qui est arrivé en cette même année le 17 
décembre. Cette conclusion surprenante est survenue en dépit du fait que 
30% des cas sur lesquels le comité avait enquêté furent demeurés 
inexpliqués. Dans les années 1990, le refus de l'Air Force de continuer à ne 
pas commenter la grandissante évidence d'un crash à proximité de Roswell 
Nouveau-Mexique, ont mené le représentantSteven Schiff à demander que 
le General Accounting Office conduise une recherche sur les 
documents portant sur ce sujet.  

En 1995, le GAO a réalisé un rapport faisant état qu'il n'était pas possible 
de trouver de documents dans la base militaire de Roswell, car ils avaient 
été malencontreusement détruits. Alors au début d'avril 1997 l'organisation 
CSETI a organisé une réunion privée entre membres du Congrès américain 
et témoins civils dans l'espoir qu'un membre du Congrès aurait le courage 
d'organiser des débats sur ce sujet. Personne jusqu'à aujourd'hui n'a eu le 
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courage de demander de tels débats, pourtant même avec la déclaration de 
Gerald Ford en 1966 "Nous devons au public d'établir une crédibilité au 
regard du sujet extraterrestre" qui est aussi vrai aujourd'hui qu'elle a été. Il 
est intéressant de noter que les membres du Sénat n'ont jamais organisé de 
débat sur ce sujet bien que des individus en privé aient signifié l'intérêt de 
ce sujet. Nous recommandons que le Congrès prenne les résolutions 
suivantes pour poursuivre cette affaire:     - 
Constituer des enquêtes dirigées vers les contacts et les Présidents des 
House and Senate Intelligence Committees;     - 
Contacter les autres personnes connues au Congrès, qui ont la possibilité 
d'assister le contrôle de ces opérations;     - 
Poursuivre plus loin en organisant des débats congressionnels dans lesquels 
des témoins directs de ces projets pourraient témoigner. Nous croyons que 
plus d'un membre du Congrès devrait être désigné comme coresponsable de 
telles recherches;       

- De créer une loi interdisant les armes dans l'espace et d'encourager nos 
alliés et les Nations Unies à faire de même. Notez qu'une fois que les issues 
portant sur la validité des serments et de l'amnistie de la sécurité 
nationale seront définies par les commandements congressionnels et/ou 
présidentiels, des centaines de témoins potentiels ayant le souhait de 
témoigner sur la réalité des OVNIS et des formes de vie 
extraterrestres se dévoileront tout comme les implications pour l'avenir de 
notre pays. Ce n'est qu'à travers l'ouverture de débats congressionnels 
qu'une compréhension de la complexité de ces conclusions pourra être 
réalisée et que notre pays pourra avancer.  

À cause des interconnexions entre les sujets extraterrestres et les états 
énergétiques et technologiques mondiaux, il sera aussi nécessaire 
d'organiser des débats congressionnels sur ces solutions énergétiques, 
simplement comme une suite logique, mais avec un processus légèrement 
différent. Une fois que la réalité des solutions extraterrestres sera acceptée 
par le Congrès, nous recommandons alors:   

- D'enquêter d'une manière approfondie sur ces nouvelles technologies 
grâce à des sources civiles aussi bien qu'à des projets compartimentés entre 
l'armée, les services secrets et les compagnies privées en relation avec ces 
entités; 
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- D'autoriser la dé classification et la libéralisation de l'information 
conservée dans ces projets en relation avec ce sujet; 
- De spécifiquement interdire le contrôle ou la suppression de telles 
technologies; 
- D'accorder un financement réel pour les recherches fondamentales et le 
développement par des scientifiques et ingénieurs civils afin de rendre la 
recherche disponible au public et à la communauté scientifique; 
- De développer des projets de distribution de telles technologies et de 
transition vers une économie sans utilisation de carburants fossiles. Ces 
projets devront en inclure d'autres: une planification militaire et de sécurité 
nationale; une planification et une préparation stratégique économique; un 
secteur privé de support et de coopération; une planification géopolitique, 
spécialement en ce qui concerne les pays de l'OPEP et les régions où 
l'économie est très dépendante des exportations et du prix du pétrole; une 
coopération et une sécurité internationales.  

Le Disclosure Project se tient prêt pour assister le Congrès partout où il 
sera possible de faciliter l'utilisation de telles sources d'énergie. Nous 
pouvons recommander un certain nombre de personnes pouvant être 
convoquées pour fournir des témoignages sur de telles technologies, aussi 
bien que des personnes possédant certaines informations au sujet de ces 
projets spéciaux non reconnus dans le cadre d'opérations gouvernementales 
secrètes qui ont déjà œuvré sur ces solutions. 

Recommandations d'Actions Militaires. Depuis le début des années 
1990, le directeur et des membres du Disclosure Project ont entendu 
différents militaires de haut rang incluant le chef du Intelligence Joint Staff 
(J-2), le directeur de la Defense Intelligence Agency, le Directeur de la 
Central Intelligence Agency, Wright Patterson directeur du National Air 
Intelligence Center ainsi que d'autres personnalités. Il est devenu clair à 
leurs yeux durant ces réunions que les hauts fonctionnaires de l'État n'ont 
pas été informés de ces sujets. Ceci constitue une sérieuse menace pour 
lasécurité nationale et l'empressement militaire.  

Pour citer l'Amiral Roscoe Hillenkoetter,  

_ « J'encourage une action congressionnelle immédiate pourréduire les 
dangers du secret placé sur les sujets extraterrestres". Notez que ceci 
accentue les dangers de tels secrets, pas les dangers surgissants des sujets 
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extraterrestres (Hillenkoeter, Roscoe: Aliens from Space, Major Donald E. 
Keyhoe, 1975). Nous recommandons aux hauts fonctionnaires militaires et 
aux chefs de la sécurité nationale d'entreprendre les actions suivantes: 
- Recevoir un rapport minutieux sur le sujet des témoins, chefs militaires et 
civils du Disclosure Project;        

- Informer les commandeurs en chef et définir des règles spécifiques 
d'engagement au sujet des confrontations extraterrestres;    

- D'enquêter d'une façon indépendante le sujet et de percer les projets 
spéciaux non reconnus en relation avec ce sujet;     

- De devenir complètement impliqué dans les projets secrets en relation 
avec le sujet pour assurer que de tels projets soient supervisés d'une 
manière adéquate et qu'ils soient sous le contrôle direct et continu d'une 
chaîne constitutionnelle de commandement;      

- Corriger et/ou abandonner certains mauvais projets secrets à propos de 
systèmes technologiques avancés en relation avec les OVNIS;   

- Tenter un engagement pacifique et coopératif avec ces formes de vie en 
excluant réellement un engagement militaire violent;   

- Reconsidérer prudemment le développement des objectifs militaires 
spatiaux à la lumière de l'information donnée ci-dessus et exclure des 
actions pouvant être considérées comme belliqueuses par des formes de vie 
extraterrestres. » 

Recommandations d'Actions aux Communautés Scientifiques, 

Comme les observations du phénomène OVNI rapportées par des milliers 
de témoins sont validées, une nouvelle définition des modèles scientifiques 
sera nécessaire pour réussir à expliquer ce qui est observé. Les théories 
scientifiques du vingtième siècle ont juste frôlé la surface en expliquant ce 
que ces nombreux témoins scientifiques, militaires et civils ont observé et 
rapporté. Toutefois, dans certains cas, des programmes secrets de recherche 
militaire paraissent avoir progressé plus en avant en comprenant les 
phénomènes observés que nos scientifiques privés et universitaires.  

De récentes découvertes, comme celui de la possibilité de se déplacer plus 
vite que la lumière (Wang, L.J., A. Kuzmich, and A. Dogariu. 2000. Gain 
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assisted super luminal light propagation. Nature. 406:277-279), ont suggéré 
qu'en effet il y aurait un type entièrement nouveau de phénomène 
scientifique que les chercheurs examineront pour expliquer ce qui a été 
déclaré "impossible" par les chercheurs du siècle dernier. Il persiste un 
problème d'acceptation majeur à propos des solutions extraterrestres avec la 
plupart des chercheurs scientifiques. Le Docteur Peter Sturrock, un 
physicien hautement respecté dans les recherches sur le soleil et aujourd'hui 
professeur émérite de l'université de Stanford, résuma le problème comme 
ceci: 

-La résolution définitive à l'énigme extraterrestre ne viendra pas à moins 
que et jusqu'à ce que le problème ne soit soumis à une étude scientifique 
ouverte et vaste par les procédures établies par la science. Ceci requiert un 
changement dans l'attitude première de la part des scientifiques 
et des fonctionnaires des universités (Sturrock, P. A., Report on a Survey of 
the American Astronomical Society concerning the UFO Phenomenon, 
Stanford University Report SUIPR 68IR, 1977).  

Une vue encourageante du Docteur Sturrock sur le rôle des chercheurs et 
des journaux scientifiques est citée à la section 3.2.1. Cependant aussi 
étonnant que cela puisse paraître aux profanes, les scientifiques ont souvent 
des problèmes pour changer leur compréhension des processus et du 
phénomène naturel quand ils sont placés face à l'évidence que leurs théories 
puissent ne pas être correctes. L'histoire de la science est remplie 
d'exemples de proclamations déclarées impossibles par des scientifiques et 
seulement démontrées bien plus tard après que les hypothèses de ces 
chercheurs soient déclarées elles-mêmes incorrectes. Cette tendance 
humaine ordinaire n'est certainement pas limitée au monde de la science 
(par exemple, un bon nombre d'années après que les aéronefs des frères 
Wright aient été observés par des milliers de personnes, des articles 
populaires continuaient de proclamer le vol comme impossible).  

En outre, la plupart des recherches scientifiques aux États-Unis, 
spécialement dans les collèges et les universités, sont conduites par des 
confrères à travers les procédés observés pour la promotion et la 
titularisation aussi bien des bourses d'études que des publications de 
journaux. Outrepasser les points acceptables de la recherche est une chose 
toujours difficile à entreprendre pour les scientifiques, même s'ils sont 
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établis dans une sphère scientifique plus conventionnellement acceptable. 
Par conséquent, la plus grande majorité des membres des universités ne 
sont pas disposés à prendre un tel risque, depuis qu'il est plus sûr de se 
cantonner dans les points de vue admis aujourd'hui.  

Durant le dernier siècle, les scientifiques ont joué un rôle autant actif que 
passif, souvent sans le savoir, en développant des attitudes du public 
"confiant" sur le sujet extraterrestre à travers la divulgation de fausses 
informations et de désinformation. Depuis les années 1950, les 
scientifiques ont été utilisés pour persuader le public qu'il n'existait pas 
d'évidence scientifique sur le phénomène OVNI. De grands chercheurs 
continuent à jouer ce rôle aujourd'hui, comme l'a fait un des chefs du 
programme SETI qui donna lors d'une réunion publique à l'université 
d'Harvard qu’"il n'y a pas d'évidence scientifique sur le sujet 
extraterrestre".  

Il existe plusieurs explications possibles à cette déclaration. Soit cette 
personne était ignorante de la profondeur de l'évidence de ce sujet, dans 
quel cas elle n'aurait pas pu qualifier sa déclaration comme officielle, ou 
elle savait que le sujet était réel, mais qu'il existait des motivations qui 
induirait par inadvertance le public pour obtenir un plus grand 
support afin d'étendre les recherches de la SETI. Dans l'une où l'autre des 
voies, les scientifiques doivent être plus honnêtes vis à vis du public, qui 
pour la plupart croient en eux et en leurs déclarations. 
En résumé, sans enquêtes et recherches, il ne peut être communiqué de 
déclaration sensée à propos du phénomène. Ceci a aussi été recommandé 
par une équipe de scientifiques dans le rapport Sturrock/Rockefeller et par 
des personnels scientifiques et militaires dans le rapport français 
COMETA. 

Nous recommandons aux scientifiques d'entreprendre les actions suivantes: 
- Les scientifiques doivent ouvrir leurs esprits à la possibilité d'existence du 
phénomène extraterrestre et ne plus préjuger les personnes effectuant des 
recherches dans ce domaine. Ceci demandera à chacun d'effectuer ses 
propres recherches sur ce thème;       

- Les scientifiques existent qui connaissent le thème extraterrestre (comme 
ceux qui ont participé aux projets de recherche secrets) et pourraient 
partager la réalité et leur connaissance avec d'autres collègues scientifiques 
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pour les amener à ce sujet plus rapidement. Beaucoup de choses seront 
difficiles à prendre en considération à cause des réputations et des issues 
financières; 
- Les scientifiques universitaires devraient partager leurs connaissances 
avec leurs étudiants et le public, pour que la prochaine génération 
d'étudiants et les étudiants diplômés ouvrent une brèche dans la recherche 
afin d'expliquer de ce qui a été observé depuis plusieurs générations; 
- Il est essentiel que les scientifiques participent à des projets visant la 
réalisation des énigmes extraterrestres et encouragent des enquêtes 
scientifiques pour les futurs étudiants diplômés et les jeunes scientifiques 
professionnels; 
- Les scientifiques et directeurs qui dirigent les programmes fédéraux 
universitaires de recherche devraient mettre de côté un petit pourcentage de 
leur budget pour des recherches sur le sujet extraterrestre, et aidant des 
projets à devenir légitimes;         

- En fin de compte, les scientifiques devraient comprendre que ces 
avancées dans la science et la technologie qui pourraient apparaître grâce 
au phénomène extraterrestre auront des effets énormes pour l'avenir de 
l'humanité et de l'écologie de notre planète. Les opportunités d'une nouvelle 
brèche dans la recherche scientifique n'ont jamais été meilleures (tout 
comme l'opportunité de ré écrire certains manuels).   

Recommandations d'Actions au Président des États-Unis d'Amérique, 

Bien que des présidents aient depuis la Deuxième Guerre mondiale pris 
connaissance de la réalité des solutions extraterrestres, leur connaissance et 
leur capacité ont été limitées durant les dernières décennies. Il est temps 
pour le Président de prendre part au processus de révélation de façon 
active, parce que lors de telles révélations importantes présentées sans 
appui présidentiel, le Président pourrait être vu par le public américain et 
par le monde d'une façon dommageable.      

- Si le Président et la branche exécutive du gouvernement américain 
maintiennent qu'ils ne sont au courant de rien concernant un sujet de cette 
importance, la stature et la crédibilité du Président pourraient être lésées 
d'une manière signifiante.        
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- Si le Président et la branche exécutive du gouvernement américain 
maintiennent après de telles révélations qu'ils connaissaient le sujet et son 
incroyable signification nationale, mais qu'ils n'aient pas proposé la 
révélation, le Président pourrait être accusé d'appuyer la mise au secret, 
même si cette accusation peut paraître injuste à la lumière des faits actuels 
montrant comment ce sujet a été maintenu secret. Une autre raison 
définissant qu'il incombe au Président de déclencher le processus de 
révélation avec les étapes définies ci-dessous ou les options ci-dessus 
dommageables pourrait devenir un point de vue dominant. Nous 
recommandons d'entreprendre les actions suivantes au Président des États 
Unis: 
- Nous recommandons au Président d'instaurer un décret libérant les 
témoins de leur obligation de témoigner sous le sceau du secret d'État, car 
même si c'est le cas, leurs témoignages peuvent très bien avoir été obtenus 
de manière illégale.;         

- Nous recommandons que le Président convoque une commission 
indépendante, juste et ouverte pour enquêter sur ce sujet, sur les projets non 
reconnus à accès spéciaux (USAP), et sur les technologies qui sont 
actuellement élucidées et dont pourrait bénéficier toute l'humanité s'ils 
étaient librement publiés;        

- Nous recommandons dans le même temps que le décret soutienne la dé 
classification des documents gouvernementaux en relation avec le sujet 
extraterrestre, un processus qui a déjà démarré avec le Freedom of 
Information Act (FOIA).         

- Nous recommandons aussi, durant la progression de ces processus, que le 
Président publie un décret prévoyant l'amnistie pour les membres et les 
personnels des groupes suspectés de contrôler les sujets extraterrestres, à 
condition que ces groupes coopèrent et n'interfèrent pas avec les processus 
en cours;           

- Nous recommandons que le Président présente lors d'une émission 
télévisée nationale ces solutions et le processus pour restaurer la confiance 
du public dans le gouvernement et les principes démocratiques; 
- En définitive, nous recommandons de créer par décret un nouvel 
organisme de recherche scientifique chargé de développer les technologies 
secrètes qui pourront être utilisées pour résoudre nos problèmes 
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énergétiques, et d'intégrer ces technologies au cadre normal de nos 
institutions courantes. Ces décrets utiliseraient totalement les pouvoirs de la 
présidence pour aider à clore certains "projets sombres" apparaissant être 
dirigés en dehors de la chaîne de commande constitutionnelle.  

Tandis que certains aspects des technologies extraterrestres (et d'autres 
choses) pourraient être accessibles totalement par ce processus de création 
de décrets, il autorisera la révélation de témoignages clairs. Ceci devrait 
entamer un processus de neutralisation des présents efforts employés par 
les groupes secrets pour garder le Président et la branche exécutive, le 
Congrès, la presse et les contribuables à l'écart de leurs investigations. 

M. Paul Hellyer (né le 6 août 1923) est ancien Vice-Premier Ministre du 
Canada, et ancien Ministre de la Défense. Ancien Député du temps de 
Pierre Trudeau, il a rejoint les rangs de trois organisations non 
gouvernementales pour demander au Parlement du Canada de tenir des 
audiences publiques sur l’exo politique, ou politique concernant le sujet des 
extraterrestres. Cette allocution a eu un grand retentissement en raison de la 
position sociale de Monsieur Hellyer et des hautes responsabilités qu’il a 
occupée au sein du gouvernement canadien. Il nous semble important de 
noter les points suivants :  

- 1) le texte fait référence à une communication directe entre des humains, 
un contact de M. Wilbert Smith, et des extraterrestres. 

-2) il mentionne l’existence d’une forme d’énergie non polluante qui 
pourrait remplacer les énergies fossiles. 

-3) il fait allusion à des groupes d’humains ou d’extraterrestres qui 
aideraient le complexe militaro-industriel à assurer son hégémonie sur le 
monde. 

-4)  il fait référence à un « gouvernement de l’ombre » qui serait totalement 
en dehors des institutions officielles, et soupçonne que la prétendue 
démocratie américaine ne serait qu’un leurre. 

-5) il prétend que des avions de chasse auraient été détruits au cours de 
missions d’interception d’ovnis. 

-6) et sans soute le plus important, il mentionne l’existence d’une tentative 
de négociation initiée par les extraterrestres qui auraient proposé des 
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solutions pacifiques (désarmement nucléaire), mais qui, malheureusement, 
aurait été repoussée par les militaires.  

Il ressort de l’allocution de M. Hellyer du 19 avril 2008, que le complexe 
militaro-industriel américain s’est lancé dans des projets de militarisation 
de l’espace en vue de s’opposer, d’une façon ou d’une autre, aux 
extraterrestres actuellement présents dans notre système solaire. L’un de 
ces projets, selon M. Hellyer, serait de construire une base militaire 
permanente sur la Lune. Il affirme que « l’administration Bush a consenti 
finalement à laisser les militaires construire une base avancée sur la Lune, 
qui pourrait les mettre dans une meilleure position pour surveiller les allées 
et venues des visiteurs de l’espace, et tirer sur eux, s’ils le décident ». 
Comme nous pouvons le constater, ce ne sont pas de minces allégations, et 
elles sont lourdes de conséquences pour tous les citoyens de notre planète. 
Selon lui, cette militarisation de l’espace pourrait même déclencher un 
conflit ouvert entre les terriens et les extraterrestres. Si ce que dit M. 
Hellyer est vrai, nous devrions être inquiets sur l’avenir de notre 
civilisation.  Espérons en tout cas que si ce conflit éclate, les extraterrestres 
seront faire la différence entre les militaires paranoïaques qui sont prêts à 
tout pour garder leur hégémonie sur le monde, et les simples citoyens qui 
seront pris en otages et seront, n’en doutons pas, sacrifiés sans le moindre 
remord. 

Wilbert Smith (1910 - 1962). Nous savons que c’était un brillant 
scientifique canadien diplômé de l’Université de Colombie-Britannique 
(1933) avec une licence en ingénierie électronique. Wilbert Smith était 
titulaire d’une maîtrise de Science Appliquée en 1934 dans la même 
université. Après ses études, il devint ingénieur en chef à la station radio 
CJOR à Vancouver. En 1939, il intégra le DoT (Department of Transport, 
qui est le département du transport fédéral du Canada). Par la suite, il fut 
engagé dans le service de surveillance d’ingénierie du Canada en temps de 
guerre. En 1947, il fut nommé responsable de l’établissement d’un réseau 
de stations de mesures ionosphériques, dont quelques-unes se trouvent dans 
des régions isolées du Nord. Smith s’intéressa à titre privé aux soucoupes 
volantes à la fin des années 1940. Au sein du Ministère des Transports, 
qu’il intègre en 1939, il deviendra responsable, dans le futur département 
des communications, du développement de la radio, de l’attribution des 
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fréquences aux radios et aux agences de renseignement. Ses responsabilités 
étaient importantes et touchaient à la sécurité nationale.  

Il dirigea « Radio Ottawa » qui fut un centre d’interception des 
communications soviétiques. En septembre 1950, Smith assista à la North 
American Radio Broadcasting (NARB) à Washington D.C. Il voulait 
profiter de cette conférence pour obtenir des précisions sur les ovnis. Après 
avoir rencontré Keyhoe, il recueillit des informations sensibles auprès du 
Dr. Robert Sarbacher. Après sa rencontre avec Sarbacher, Smith rédigea un 
mémorandum classifié Top Secret. Ce rapport est daté du 21 novembre 
1950. Smith adressa son mémorandum au Sous-Ministre C.P. Edwards. Au 
printemps 1953, Smith obtint l’autorisation de créer une base de détection 
d’ovnis à Shirley Bay, près d’Ottawa.  

L’ouverture de celle-ci aurait même été officiellement annoncée par le 
Ministre des Transports, Lionel Chevrier. Le peu que nous savons sur cette 
base indique qu’elle fonctionnait 24 heures sur 24. Elle abritait des 
appareils de détection sophistiqués qui scrutaient le ciel. Les instruments 
comprenaient un compteur à rayons gamma, un magnétomètre, un 
récepteur radio (pour détecter la présence de perturbations radio), et un 
gravimètre enregistreur. Le 8 août 1954, une anomalie fut détectée. Selon 
les propres termes de Smith « le gravimètre devint fou ». Une importante 
déviation avait été enregistrée, et elle ne pouvait pas être expliquée par une 
interférence conventionnelle comme le passage d’un avion par exemple. 
Smith et ses collègues se précipitèrent dehors, mais ils ne trouvèrent qu’une 
épaisse couche nuageuse.  

Quoi qu’il y ait eu là haut, cette mystérieuse présence fut cachée derrière 
les nuages. Le seul élément qui reste de cet incident est la déviation 
enregistrée sur le papier sous forme de graphique. Grâce au chercheur, 
Nick Balaskas, de l’université de York, une copie de la note et surtout des 
annexes écrites par Wilbert Smith (documents classés Top secret), ont été 
récupérées dans les Archives de l’Université d’Ottawa (août 2002). La 
découverte de Balaskas confirme le contenu de ce qui avait été trouvé dans 
le « Smith Memo » qui a été déclassifié par le gouvernement canadien en 
1979, et y ajoute deux nouvelles pages (les annexes). Cette note marque le 
début du mystérieux « Projet Magnet » dont le but était de rechercher le 
mode de propulsion des ovnis. Wilbert Smith a dirigé le « Projet Magnet » 
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jusqu’en août 1954. Voici un extrait de la note destinée au Contrôleur des 
Communications et datée du 21 novembre 1950 (Ottawa, Ontario) :  

_ « Pendant qu’à Washington se tenait la conférence du NARB, deux livres 
sortaient : « Behind the Flying Saucer » de Frank Scully, et l’autre, « The 
Flying Sauces are Real », de Donald Keyhoe. Les deux livres traitaient des 
apparitions d’objets non identifiés, et les deux livres prétendaient que les 
objets volants avaient une origine extraterrestre et pouvaient bien être des 
vaisseaux de l’espace en provenance d’une autre planète. Scully prétendait 
que des études préliminaires sur une soucoupe qui était tombée entre les 
mains du gouvernement des États-Unis indiquaient qu’elle fonctionnait sur 
certains principes magnétiques jusqu’ici inconnus. Il m’apparut que notre 
propre travail dans le géomagnétisme pouvait bien être le lien entre notre 
technologie et la technologie par laquelle les soucoupes seraient conçues et 
actionnées. Si l’on suppose que nos recherches sur le géomagnétisme sont 
dans la bonne voie, la théorie du fonctionnement des soucoupes devient 
tout à fait claire, avec toutes les particularités observées et expliquées 
qualitativement et quantitativement. Je fis de discrètes enquêtes au travers 
du personnel de l’ambassade du Canada à Washington, ce qui me fournit 
l’occasion d’obtenir les informations suivantes :     

.a)La classification du sujet ovni est la plus haute de tout le gouvernement 
des États-Unis, plus haute même que la bombe H.    

.b)Les soucoupes volantes existent.       

.c)leur modus operandi est inconnu, mais un effort particulier est en cours, 
par un petit groupe dirigé par le Docteur Vannevar Bush. 
.d)Le sujet en entier est considéré par les autorités des États-Unis comme 
étant d’une importance capitale ». On saura seulement en 1990 que c’est le 
Dr. Sarbacher qui avait été le contact américain de Smith à Washington lors 
de la conférence du NARB, et que c’est lui qui donna à Smith les 
informations sur les « soucoupes volantes » qu’il communiqua ensuite à 
son gouvernement. » 

Nota : Contiens des extraits de divers organismes et organisations. 
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e Projet Humain Global, 

 

 

Une vision sur le très long terme. 

Définir dans les détails un projet aussi vaste et aussi profond n’est pas une 
tâche aisée. Tout ce que nous pouvons faire ici, c’est seulement esquisser 
ses grandes lignes et ses fondements. Il nous reste à préciser ce qu’il est. Il 
faut déjà comprendre que ce qui est en jeu c’est l’avenir de l’Humanité et 
sa survie. Avec le PHG (Projet Humain Global), nous ne sommes plus dans 
une perspective à court terme, mais nous nous projetons dans un futur 
lointain. Nous ne sommes plus dans le domaine de la politique qui gère les 
affaires humaines sur des périodes de quelques années seulement, nous 
nous élevons au contraire d’un cran, et nous élargissons notre vision sur des 
périodes de temps qui peuvent s’étaler sur des siècles et même des 
millénaires.  

Avec le PHG nous dépassons le court terme, et nous nous projetons dans le 
long terme. Nous pouvons constater que c’est ce qui manque aujourd’hui : 
une vision ample, large et profonde de l’avenir de l’Humanité. Nous 
sommes submergés par un pessimisme ambiant qui pense que nous nous 
dirigeons tout droit vers un « précipice », et que nous ne pouvons pas éviter 
cette catastrophe. Certes, cette façon de voir les choses n’est pas 
complètement fausse, car les difficultés de tous ordres qui s’annoncent sont 
bien réelles (problèmes liés à la pollution, à l’environnement, aux matières 
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premières, à l’eau douce, à la surpopulation, aux énergies, etc..), mais cette 
vision est limitée.  

En aucun cas elle ne peut nous satisfaire. Il est clair que nous avons besoin 
d’une autre vision de notre condition, et d’une autre approche pour nous en 
sortir. Il est évident aussi que nous sommes sur le point de franchir une 
sorte de « seuil », et le PHG représente le but que nous devons nous fixer si 
nous voulons franchir dans de bonnes conditions ce passage 
vers une autre forme de civilisation. Si nous le voulons vraiment, nous 
pouvons faire en sorte que l’avenir de l’Humanité soit grandiose. Pour cela 
nous devons élever nos esprits, sortir du pessimisme, et nous fixer des buts 
nobles. 

Le PHG intègre toutes les dimensions de l’être humain. 

Le PHG vise à l’unification de l’Humanité, et non pas à son uniformisation 
(contrairement à la mondialisation actuelle). Dans le PHG, toutes les 
traditions (religieuses ou laïcs), et tous les particularismes locaux (langues, 
coutumes, façons de s’habiller et de manger, etc..), seront préservés et 
même cultivés. L’Humanité, unifiée dans la diversité, deviendra alors une « 
entité » globale ayant un devenir évolutif sur le très long terme. Le PHG 
implique une transformation mentale, psychique et spirituelle de 
l’Humanité. Il ne s’agit plus seulement d’assurer notre confort matériel. Le 
but est autrement plus élevé et exigeant. En son temps, le Père Teilhard de 
Chardin (1881-1955) évoquait le concept de noosphère pour désigner cet 
ensemble unifié des consciences humaines.  

L’établissement de la noosphère est l’une des étapes essentielles du PHG. 
Nous devons aussi souligner le fait que la formation de la noosphère est 
beaucoup plus « organique » qu’on l’imagine. Elle est bien ancrée dans 
notre monde terrestre. Ce n’est pas du tout une sorte d’état d’être « éthéré » 
qui planerait au-dessus des dures réalités de la condition humaine. Bien que 
comme le disait Teilhard de Chardin, la noosphère est avant tout la « 
coalescence des centres humains », c’est aussi l’harmonisation de la vie des 
corps dans un environnement restaurer (la question de l’écologie est donc 
essentielle dans le PHG). La transformation de l’Humanité doit s’effectuer 
à tous les niveaux, et le niveau physique n’est pas laissé de côté. Le PHG 
intègre donc toutes les dimensions de l’être humain : matérielle, corporelle, 
psychique, mentale et spirituelle. 



154 

 

Le concept de noosphère est particulièrement bien adapté pour envisager la 
construction d’une civilisation planétaire dans ses dimensions 
spatiotemporelles (horizontales) et spirituelles (verticales). Bien que 
difficile à définir d’un point de vue scientifique, la notion de noosphère 
offre cependant la formidable opportunité d’ouvrir une perspective 
évolutionniste qui englobe toutes les dimensions de l’être humain et pas 
seulement son aspect physique (squelette, cerveau, etc..). Le Père Pierre 
Teilhard de Chardin, jésuite et paléontologiste français, définissait ainsi la 
noosphère : 

_ « considérée dans sa totalité zoologique, l’Humanité offre le spectacle 
unique d’un phylum se synthétisant organo-psychiquement sur lui-même. 
Vraiment une corpusculisation et une centration sur soi de la Noosphère 
comme un Tout. La noosphère est constituée d’individualités pensantes qui 
doivent entrer dans la profondeur radiale d’une communion de consciences, 
et non se contenter d’une agrégation d’individus sous les poussées 
tangentielles de l’histoire, qu’elles soient démographiques, technologiques, 
économiques ou communautaristes… Nous n’avons pas encore idée de la 
grandeur des effets noosphériques. La résonance de millions de vibrations 
humaines… Le produit collectif et additif d’un million d’années de 
pensée… N’avons-nous jamais essayé d’imaginer ce que ces grandeurs 
représentent ?... Une collectivité humanisée de consciences…  

… La Terre qui ne se couvre pas seulement de myriades de grains de 
pensée, mais s’enveloppe dans une seule enveloppe pensante jusqu’à 
former un unique et vaste Grain de pensée à l’échelle sidérale. Si 
invraisemblable que cette proposition paraisse, l’Univers ne peut être pensé 
en pleine cohérence avec les exigences externes et internes de 
l’anthropogenèse, sans prendre la forme d’un milieu psychique convergent. 
Il s’achève nécessairement vers l’avant, en quelque pôle de super-
conscience où se survivent tous les grains personnalisés de la conscience. » 

Cette coalescence suppose que chaque centre, ou conscience spirituelle 
individuels entre en symbiose toujours plus étroite avec l’ensemble des 
consciences communicantes, le tout formant à terme la noosphère. 
L’identification non homogénéisante du tout au sujet et du sujet au tout 
entraîne un accroissement de conscience à l’échelle individuelle et 
collective. La multiplication des centres comme images relatives de 
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l’ensemble des centres harmonisés, participe à l’avènement de la 
recrudescence  spirituelle ou théophanie. Annonçant d’une certaine façon le 
monde global que nous connaissons aujourd’hui (mais pas du tout la 
mondialisation économique moderne). 

Le Père Teilhard de Chardin développe la notion de noosphère qu’il 
emprunte à Vernadsky pour conceptualiser une pellicule de pensée et de 
conscience humaine située au sommet de l’évolution. Il est pour nous un 
état vers lequel nous tendons, une sorte d’idéal lointain vers lequel nous 
avançons, parce que nous sommes plongés dans le temps et que nous 
suivons une ligne temporelle. Ce n’est pas une « chose » à réaliser, c’est 
plutôt une « chose » à redécouvrir. Cette perfection existe déjà, c’est en 
quelque sorte l’attracteur de l’évolution humaine, le « Grand But » qui est 
devant nous, l’objectif final du Projet Humain Global. 

Nota : Contiens des extraits de divers organismes et organisations. 
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CHAPITRE 7 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a conscience du temps, 

 

Quel serait donc l’élément qui nous empêcherait d’être 
présents à un instant précis ?  La motricité du temps serait-elle 

le résultat de la dynamique de l’Univers, que nous considérons être en 
expansion ?  Est-ce que c’est notre présence qui donne l’illusion d’un 
temps en évolution ?  Lorsque nous circulons et que nous regardons sur 
le côté, nous avons l’impression que c’est le paysage qui défile, pendant 
que nous nous pensons être immobiles. Bien évidemment, c’est parce que 
nous nous déplaçons que nous avons l’impression que le paysage est en 
mouvement. De la même manière qu’étant tranquillement installés, nous 
n’avons pas le sentiment de nous déplacer à la très grande vitesse de la 
Terre qui gravite autour du soleil.  

Or, le temps serait stationnaire et statique. La matérialité du temps ne 
serait donnée qu’à l’instant du déplacement. Tous les évènements 
seraient en place sans qu’ils ne soient encore temporalisés. Il serait 
comparable à l’espace. Pendant que nous nous situons à un endroit, tous 
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les autres endroits existent. Simplement, en raison de notre présence à un 
endroit nous empêche de figurer à un autre endroit et de prendre 
conscience de sa réalité. De la même façon, tous les évènements que nous 
allons connaître à l’avenir existeraient déjà. Et également, les 
évènements qui se sont passés sont encore situés à leur endroit, 
seulement nous n’y figurons plus. 

À de la linéarité du temps, est-il possible d’engendrer le  juxtaposé à du 
successif ?  Autrement dit, comment à la succession des évènements, est-
il possible, que le temps soit physique, objectif, ou intrinsèquement lié à 
notre seul rapport au temps que nous imaginons, ou bien encore est-il 
totalement indépendant de notre présence ?  Pour résumer, est-ce que 
c’est notre conscience qui formate et temporalise notre rapport au 
physique ou est-ce autre chose ?  À ce niveau de considération, l’instant 
présent n’aurait aucune durée, comparativement à la linéarité du temps. 
La considération logique consiste à établir une connexion au temps par 
un observateur à un moment précis. C’est seulement la présence d’un 
observateur qui peut déterminer le présent d’un instant.  

Il y a une dilatation d’un évènement dans sa durée. La perception du 
temps résulte de la succession d’épisodes. Le présent disparaissant est 
confondu avec la trace qu’il laisse tout en préfigurant son prolongement. 
Il s’agirait d’une « alliance » entre le passé immédiat avec le futur 
immédiat qui s’établirait au niveau du présent perçu. Il s’agit donc bien 
du rassemblement d’une succession d’évènements qui n’existeraient pas 
dans le temps physique. Deux instants se succédant ne peuvent pas 
exister ensemble. La conclusion consiste donc à considérer que la 
conscience serait capable d’inscrire ensemble des instants qui sont 
séparés. Deux épisodes distincts et successifs s’excluraient mutuellement 
de l’existence, en même temps qu’ils appartiendraient à une même et 
seule série. La flèche du temps devient ainsi illusoire.  

Comprendre le temps qui passe, s’est établir une corrélation de points. 
C’est donc la capacité intégrative de la conscience qui permet de 
coordonner le temps. La perception du temps comme passage impliquant 
à la fois, le futur, le présent et le passé, nécessite une opération à double 
échelle de la conscience, dans l’exclusion du passé et du futur avec la 
seule prise en considération du présent, tout en devant appréhender ces 
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trois éléments comme appartenant à une seule série. Les évènements se 
succèdent en excluant les précédents.  

Sans ce type d’intégration, il n’est pas possible de comprendre notre 
rapport au temps. L’intervention de la conscience « intégrante » apparaît 
nécessaire à la compréhension du temps continu et homogène. Le temps 
dépendrait donc lui-même, de la conscience. Peut-il alors exister de façon 
autonome par rapport à la conscience ?  C’est le rapport au présent qui 
n’est en relation qu’avec notre présence. L’instant du présent ne peut se 
distinguer du passé et du futur que parce que nous le considérons comme 
tel. Il convient alors d’observer que le temps est en rapport avec l’instant 
qui a été, est, ou sera présent. Par quoi un instant présent, qui est 
insignifiant à l’échelle physique, devient-il prépondérant à notre égard, 
en raison de la présence de notre conscience ?   

Le problème qui se pose pour nous est de savoir si le temps a besoin de la 
conscience d’un observateur pour pouvoir être identifié, ou s’il s’identifie 
pour nous. Cependant, les instants chronologiques resteront toujours 
identiques dans le temps. Est-il, pour autant, possible de résumer les 
attributs temporels aux seules actions chronologiques ?  Du point de vue 
de l’expérience, l’idée que nous nous faisons du temps, par le présent, le 
passé et le futur, dès notre absence, se contredit. Ces trois éléments 
perdraient toutes leurs valeurs et donc leurs réalités. La conception 
physique du temps, en dehors de notre conscience, ne comporterait pas 
cette détermination. Il ne s’agirait que de relations temporelles de 
successions des évènements, sans référence chronologique au présent.  

La physique, par la théorie de la relativité, ne prend pas en considération 
une éventuelle réalité du présent. La physique prend en considération la 
succession des évènements, sans accorder d’intérêt au présent qui ne 
représente aucune objectivité. La structuration mathématique du temps 
physique qui considère chaque instant comme équivalent fait une totale 
abstraction du présent. Il est à considérer que la conscience est 
indépendante de la physique. Le temps est le seul fait, dans l’Univers,  
qui ne change pas. Il ne peut être modifié... dans le temps. L’Univers 
évolue, mais les lois physiques restent figées, ce sont seulement les 
conditions physiques qui évoluent. 
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es actes de la haine, 

 

Sont-ils de trop ?  Être Juif et Français serait-il devenu 
difficile à vivre en France ?  De nombreuses agressions 

auraient été perpétrées contre des représentants de la Communauté Juive 
de France.  En moyenne, au moins une agression par jour, verbale ou 
physique et parfois les deux à la fois, auraient lieu. Quels sont donc ces 
Français devenus antisémites ?  Les faits seraient répertoriés dans les 
rangs politiques dits de la droite extrême, mais seraient aussi attribués à 
des intégristes religieux. 

Quelles peuvent être les conséquences de telles attitudes ?  La France 
doit rester un Pays libre, multiculturel et multi cultuel. Des formes de 
terrorisme en particulier islamiste se seraient renforcées sur le territoire. 
Les lieux de culte et les écoles juives auraient été placés sous surveillance 
policière. Pourquoi seraient-ils ainsi ciblés ?  Des attentats ont été 
perpétrés contre des enfants juifs qui se rendaient à l’école. Des 
innocents ont ainsi été assassinés.  

Il y a une très grande distance entre un Projet Humain Global et de tels 
évènements. En Grande-Bretagne et plus particulièrement à Londres, la 
liberté d’expression y est organisée. Chacun a le droit de s’exprimer 
librement en pleine rue. Cependant l’islamisation extravagante de Tower 
Hamlets, un quartier voisin de la City, poserait quelques soucis. La 
ségrégation islamique y règnerait d’autorité. Comme dans de nombreux 
quartiers des grandes villes françaises, les Services de Police n’y ont plus 
d’accès et les riverains s’y font continuellement agresser. Londres 
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compterait 600.000 musulmans dits extrémistes. Un tribunal et une école 
de la « sharia » y seraient installés. Le souhait des Islamistes c’est que 
bientôt le drapeau islamique soit aussi érigé en haut de l’Assemblée 
Nationale française. La passivité des autorités britanniques en face des 
prédicateurs religieux devient déconcertante et dangereuse. 

Y aurait-il des préjugés défavorables à l’égard des juifs en France ? Il y 
aurait une peur viscérale des juifs qui contrôleraient le monde. Les juifs 
qui détiendraient le monopole de l’argent. En tout état de cause les juifs 
représenteraient la Puissance. De là à établir une discrimination, le pas 
serait vite franchi. Des faits se sont déjà déroulés, pendant la dernière 
guerre, à leur égard, et qui s’appelle  « la shoah ». Une véritable 
catastrophe qui concerne une tentative de leur extermination par les 
combattants du 3e Reich et leurs alliés et qui a représenté un génocide, à 
partir d’un programme politique. « L’holocauste »est, quant à lui, 
considéré comme un sacrifice religieux. Le rappel, à de très nombreuses 
occasions de ces faits, laisserait penser que les juifs, en France pour le 
moins, auraient pris le contrôle des moyens d’information.  

Un quart des 22.000 habitants de Créteil est de confession juive. Une ville 
où la tolérance entre juifs, musulmans et chrétiens était  totale. Mais là 
aussi, le communautarisme serait devenu un réflexe de refuge contre la 
peur de l’autre, engendrée au quotidien. C’est un simple réflexe 
sécuritaire qui traduit un nouveau modèle de vie. La crainte et la 
méfiance ont fait place à l’insouciance précédente. Est-ce à cause de 
cette crainte que 8.000 juifs auraient récemment quitté la France pour 
Israël ?  Ceux qui s’y sont déjà installés disent se sentir bien en Israël 
même si, comme ils le disent, ils sont entourés de « barbares ». Les juifs 
de France douteraient et s’inquièteraient pour leur avenir en France. Ils  
considèrent pourtant que la France appartient à tous les Français, de 
quelque confession qu’ils soient, ainsi que pour les non croyants. Il est 
vrai aussi que la grande majorité des juifs n’a aucune intention de partir 
de France.  

Que deviendrait-elle, cette France des Droits de l’Homme et du Citoyen ?  
Le conflit israélo-palestinien s’y serait-il installé, sans qu’on y prête 
attention, insidieusement, mais pourquoi ?  Il ne peut pas y avoir, à 
priori, de « congruence » ou d’identité de forme, entre les arabo-
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musulmans et les arabo-juifs, sur le plan religieux, en France, puisqu’il 
peut y avoir des identités distinctives directes, dans leurs pratiques 
religieuses. Elles ne peuvent pas, en tout cas, se référer aux interférences 
militaires connues en Palestine. L’antisémitisme constitue un alibi 
privilégié, permettant de justifier les atteintes au « révisionnisme » 
historique, par la création de lois liberticides en France. L’État aurait-il 
le droit de décider de ce que doit être la vérité ?… 

Qu’en serait-il d’un « complot » américano-sioniste ?  Serait-il à 
l’instigation de la tentative de réalisation d’un « califat », tentant de 
réconcilier les Pays arabo-musulmans pour la création d’un État 
commun situé en Irak, en Syrie et en Iran, par la force, (comme l’ont fait 
les juifs en Palestine), pour pouvoir mieux déclarer une guerre 
particulièrement offensive à leur encontre ?  

À partir de 1983, le pouvoir sioniste aurait pris le pouvoir politique, par 
un appui du pouvoir bancaire, et instauré un modèle de rigueur dont la 
France ne se serait plus remise, en bloquant tous les secteurs 
économiques du Pays. Environ 600.000 juifs (nombre estimé) 
résideraient en France, et détiendraient tous les secteurs clés décisionnels 
du Pays, dans tous les secteurs économiques et bancaires, ainsi que ceux 
de l’information, de la culture, de la santé, etc. Cette situation, qui 
rappelle celle de l’Allemagne-Autriche des années 1929 à 1937, est 
propice à faire se renforcer arbitrairement, une vague antisémite 
pourtant encore illusoire.  

Une Nation, comme la France, en faillite économique complète, où les 
agriculteurs et les petits commerçants sont ruinés et qui se suicident en 
masse, où la classe moyenne est exsangue, serait dirigée par une 
oligarchie écrasante, arrogante et méprisante. Cette oligarchie qui a pris 
les pleins pouvoirs n’hésite pas à se cacher derrière les slogans de 
« complotisme » et de « conspirationnisme », qui leur permet de faire 
douter de la valeur de leurs détracteurs. Par exemple, il suffit de dire que 
le complotisme fournit des arguments au terrorisme, lorsqu’il est dit que : 
_  « l’écroulement des tours jumelles est anormal et peut-être douteux, 
par la suite de leurs percussions par des avions de grande ligne ».  

Mais, les pleins pouvoirs de l’oligarchie dirigeante en France auraient en 
cours de préparation, une guerre civile parfaitement orchestrée. D’abord, 
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par une immigration volontaire et incontrôlée, depuis plusieurs dizaines 
d’années, qui leur permettraient d’établir une main mise totale sur 
l’Europe à partir de la France. Ensuite, parce que le chaos sert les 
Puissants en leur permettant de réaliser une domination totale sur les 
populations. Le processus étant d’organiser un régime faible plus facile à 
gérer.   

Toutefois, il y aurait des faits révélateurs au sein de l’Europe. Pour 
comprendre ce qui se prépare en France, il convient d’examiner ce qui se 
passe chez les autres. 

La Suède qui comptait 10 millions d’habitants est le Pays de référence, 
par ses précédentes exemplarités démocratiques. Il devient un centre 
d’études très instructif, en raison des évènements démocratiques très 
particuliers qui s’y dérouleraient. La politique de la Suède, depuis de 
nombreuses années, a décidé de faire de son Pays une terre d’accueil. 
Contrairement à la France, où les régimes politiques qui se sont succédé 
n’ont communiqué aucun chiffre concernant son immigration, la Suède 
en tiendrait une comptabilité.  

À Malmö, la troisième ville du Pays, qui comptait 40% d’habitants 
d’origine non européenne en 2010, serait devenue une ville dont ses 
habitants seraient majoritairement d’origine extérieure à l’Europe. À 
Göteborg, sur 34.000 enfants recensés en 2014, la moitié était d’origine 
non européenne. Des conséquences, apparentes à cette situation, 
concerneraient la criminalité. Avant 2003 concernant, par exemple les 
viols, de 9 par 100.000 habitants seraient passée à 69 en 2014. Environ 
80% de ces faits seraient incriminés, pour une large part, à des 
musulmans, selon les sources policières.  

Dans la seule année 2013, 80.000 réfugiés demandeurs d’asile auraient 
été accueillis en Suède, provenant essentiellement du Moyen-Orient, et de 
confession musulmane. Il n’est pas tenu compte, dans ce chiffre, des 
demandes normales d’entrées sur le territoire pour le travail, les études 
ou les regroupements familiaux, etc.  Un nombre équivalent aurait été 
établi en 2015. Il serait prévu un nombre supplémentaire de 500.000 
immigrés légaux pour les quatre années à venir. Il ne serait pas tenu 
compte d’une estimation des immigrés illégaux. 
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Certainement à cause de cette situation, le Gouvernement en place a 
choisi, après un refus du vote de son budget et donc devenu minoritaire, 
mais après avoir réussi une entente nationale, a décidé de ne pas 
convoquer de nouvelles élections, contrairement à sa Constitution. Ainsi, 
pour ne pas être contraints à une crise prolongée du Gouvernement, 
comme cela avait été  le cas en Belgique, en Italie, en Espagne, les partis 
traditionnels se seraient unis pour faire barrage aux 
« nuisances »parlementaires majoritairement hostiles aux décisions 
politiques. 

Lorsque les préoccupations du Peuple électeur deviennent contraires à la 
doctrine imposée par la centralisation du Pouvoir, ses représentants sont 
tout simplement taxés de « populisme » et écartés. Un état d’urgence est 
donc décrété, afin de supprimer toute possibilité de nuisance des partis 
dits « populistes » et de ses électeurs. Un contrôle économique et politique 
est ainsi exercé contre les masses qui chercheraient à y échapper. Les 
détracteurs des politiques mises en œuvre sont alors accusés d’être des 
« complotistes ». De la même façon, les auteurs de « thèses complotistes » 
seront considérés comme irréguliers et passibles de poursuites.  

La liberté d’expression s’en trouve évidemment bafouée. Les échanges 
sur Internet, possiblement peu contrôlables, deviennent une particularité 
extraordinairement gênante pour l’oligarchie dirigeante qui désirerait la 
museler. Comme en Suède, l’oligarchie française utilise des moyens de 
coercition permettant de neutraliser tout avis contraire à sa doctrine. Les 
mécanismes de censures et de pressions, contraignant jusqu’à une auto 
censure par délégation, sont de plus en plus prégnantes et 
prédominantes. C’est la soumission au pouvoir central oligarchique, ou 
l’opprobre. C’est aussi une incitation à la lâcheté. Nul ne doit pouvoir 
être en mesure de contester les directives oligarchiques. L’interdiction à 
une information objective, avec l’esprit critique qui doit l’accompagner,  
relève de la dictature. Il s’agirait d’une violence apparemment 
attribuable à une volonté sioniste. 

La traque des « dissidents » aux « Régimes » existe sur l’Internet. « The 
Onion Router », appelé TOR est le réseau Darknet. Il permettrait à ceux 
qui veulent se cacher de pouvoir le faire. Il y aurait deux systèmes 
gouvernementaux, le premier qui contrôle tout de la vie de son peuple, le 
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deuxième qui est la domination par les peuples. Les gouvernements 
chercheraient d’abord à se sécuriser, puis… à sécuriser leurs citoyens. 
Leurs décisions sont d’empêcher toute action représentant une menace 
quelconque qu’ils englobent sous le terme de « terrorisme ». La liberté 
des uns s’arrêterait lorsque celle des autres serait mise en danger. Une 
très étroite surveillance des terroristes est alors engagée. Mais pour 
pouvoir les débusquer… il devient prépondérant de surveiller… tout le 
monde… 

C’est aussi la mort de toute forme de démocratie et la porte ouverte à 
l’obscurantisme et, par voie de conséquence, à l’anarchisme, à partir de 
la cryptographie permettant les échanges cachés. Dans ce type 
d’environnement, les frontières étatiques ne fonctionnent plus. La 
« Bitnation » est un exemple de création d’un monde fictif, auquel tout le 
monde peut appartenir. Il s’agit de créer une « Nation » du web, 
totalement apatride, où chacun peut se connecter et partager les mêmes 
valeurs. Cet État particulier fonctionne par des échanges de biens et de 
services, par des « cryptomarchés » décentralisés et anonymes, non 
contrôlables par les Gouvernements.  

Il s’agit là d’une alternative à un chaos annoncé, celui de l’effondrement 
des systèmes économiques et de tous les systèmes sociaux. La France est 
un parfait exemple des valeurs d’un système social qui dérange 
l’oligarchie et qui tente d’en restreindre les effets, arbitrairement, en 
catimini, mais méthodiquement et irrémédiablement. Il devient donc 
impératif de créer un modèle non attaquable par les Pouvoirs. Le système 
de Bitnation permettrait de pouvoir dénoncer, en toute quiétude, les 
agencements pervers des Gouvernements de l’ombre. Darknet est un 
système qui permet de faire des transactions en toute quiétude. 
Seulement… cela n’est pas aussi simple. Ce système crypté est 
actuellement entre les mains des mafias. Quitter un système mafieux, 
représenté par nos Gouvernants, pour un autre encore plus dangereux, 
n’est pas tout à fait souhaitable. 

L’oligarchie a, bien évidemment, tous les moyens de démontrer, par leurs 
systèmes d’information, que les personnes qui utilisent la Bitnation, sont 
considérées comme des terroristes. Il ne faut pas perdre de vue qu’entre 
1941 et 1945, toutes les personnes qui s’opposaient au pouvoir de Vichy, 
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qui lui, était en collaboration avec le régime hitlérien, étaient toutes 
considérées comme des terroristes. Les valeurs se sont ensuite inversées 
après la « libération » de la France… par l’écrasement des villes 
françaises sous les bombes américaines…  les collaborateurs devenant 
des traitres de la Nation. Les valeurs pourraient vite s’inverser, mais 
seulement après un nouveau chaos. Une contre-économie, indépendante 
des systèmes des marchés mondiaux, ne peut pas être mise en place 
avant. Les oligarques auraient vite fait de la démanteler, comme ils ont 
déjà su le démontrer.  

Le « Réseau » mondial des « interconnectés » aurait été mis en service 
par le Nouvel Ordre Mondial et décidé en 1967. Ce réseau du « village 
Communautaire Global », avait été envisagé pour pouvoir ficher, 
identifier, comptabiliser et rentabiliser les individus. Plus tard, des 
« Communautés » considérées non rentables au regard du N.O.M. seront 
éliminées par des guerres intestines locales, de type « Libye », « Irak », 
« Syrie ». Quel est donc le « Plan Global » prévu ? : 

Voici donc la manière détaillée par laquelle nous procéderons d'ici 1998 
pour paver la route à la naissance de notre "Gouvernement Mondial". 
 
1. - Décupler la "Société des Loisirs" qui nous a été si profitable. En nous 
servant de l'invention des "Vidéos" que nous avons financés, et des jeux qui 
lui sont rattachés, finissons de pervertir la morale de la jeunesse. Offrons-
lui la possibilité de satisfaire maintenant tous ses instincts. Un être possédé 
par ses sens, et esclave de ceux-ci, nous le savons, n'a ni idéal ni force 
intérieure pour défendre quoi que ce soit. Il est un "Individualiste" par 
nature, et représente un candidat parfait que nous pouvons modeler 
aisément selon nos désirs et nos priorités. D'ailleurs, rappelez-vous avec 
quelle facilité nos prédécesseurs ont pu orienter toute la jeunesse allemande 
au début du siècle en se servant du désabusement de cette dernière ! 
 
2. - Encourager la "Contestation Étudiante" pour toutes les causes 
rattachées à "l'Écologie". La protection obligatoire de cette dernière sera un 
atout majeur le jour où nous aurons poussé les États-Nations à échanger 
leur "Dette Intérieure" contre la perte de 33 % de tous leurs territoires 
demeurés à l'état sauvage. 
 
3. - Comblons le vide intérieur de cette jeunesse en l'initiant, dès son tout 
jeune âge, à l'univers des Ordinateurs. Utilisons, pour cela, son système 
d'éducation. Un esclave au service d'un autre esclave que nous contrôlons. 



166 

 

 
4. - Sur un autre plan, établissons le "Libre Échange International" comme 
étant une priorité absolue pour la survie économique des États-Nations. 
Cette nouvelle conception économique nous aidera à accélérer le déclin des 
"Nationalistes" de toutes les Nations ; à les isoler en factions diverses, et au 
moment voulu, à les opposer farouchement les uns aux autres dans des 
guerres intestines qui achèveront de ruiner ces Nations. 
 
5. - Pour nous assurer à tout prix de la réussite d'une telle entreprise, 
faisons en sorte que nos Agents déjà infiltrés dans les Ministères des 
Affaires Intergouvernementales et de l'Immigration des États-Nations 
fassent modifier en profondeur les Lois de ces Ministères. Ces 
modifications viseront essentiellement à : ouvrir les portes des pays 
occidentaux à une immigration de plus en plus massive à l'intérieur de 
leurs frontières (immigrations que nous aurons d'ailleurs provoquées en 
ayant pris soin de faire éclater, ici et là, de nouveaux conflits locaux). Par 
des campagnes de Presse bien orchestrées dans l'opinion publique des 
États-Nations ciblées, nous provoquerons chez celles-ci un afflux important 
de réfugiés qui aura pour effet de déstabiliser leur économie intérieure, et 
de faire augmenter les tensions raciales à l'intérieur de leur territoire.  
Nous verrons à faire en sorte que des groupes d'extrémistes étrangers 
fassent partie de ces afflux d'immigrants; ce qui facilitera la déstabilisation 
politique, économique et sociale des Nations visées. 
 
6. - Ce "Libre Échange" qui, en réalité, n'en est pas un car il est déjà 
contrôlé par nous, tout au sommet de la hiérarchie économique, noyautons-
le en "Trois Commissions Latérales" : celle de l'Asie, celle de l'Amérique, 
celle de l'Europe. Il nous apportera la discorde à l’intérieur des États-
Nations par la hausse du chômage relié aux restructurations de nos 
Multinationales. 
 
7. – Transférons lentement, mais sûrement, nos multinationales dans de 
nouveaux pays acquis à l’idée de« l'Économie de Marché », tels les pays de 
l’Est de l’Europe, en Russie et en Chine par exemple. Nous nous fichons 
bien, pour l’instant, si leur population représente ou non un vaste bassin de 
nouveaux consommateurs. Ce qui nous intéresse, c’est d’avoir accès, en 
premier lieu, à une « Main-d’oeuvre-Esclave » (à bon marché et non 
syndiquée) que nous offrent ces pays et ceux du Tiers-monde. D’ailleurs, 
leurs gouvernements ne sont-ils pas mis en place par nous ?  Ne font-ils pas 
appel à l’aide étrangère, et aux prêts de notre « Fond Monétaire 
International » et de notre« Banque Mondiale » ? Ces transferts offrent 
plusieurs avantages pour nous. Ils contribuent à entretenir ces nouvelles 
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populations dans l’illusion d’une « Libération Économique », d’une« 
Liberté Politique » alors qu’en réalité, nous les dominerons par l’appétit du 
gain et un endettement dont ils ne pourront jamais s’acquitter. Quant aux 
populations occidentales, elles seront entretenues dans le rêve du « Bien-
être Économique » car les produits importés de ces pays ne subiront aucune 
hausse de prix. Par contre, sans qu’elles s’en aperçoivent au début, de plus 
en plus d’industries seront obligées de fermer leurs portes à cause des 
transferts que nous aurons effectués hors des pays occidentaux. Ces 
fermetures augmenteront le chômage, et apporteront des pertes importantes 
de revenus pour les États-Nations. 
 
8. – Ainsi nous mettrons sur pied une « Économie Globale » à l’échelle 
mondiale qui échappera totalement au contrôle des États-Nations. Cette 
nouvelle économie sera au-dessus de tout ; aucune pression politique ou 
syndicale ne pourra avoir de pouvoir sur elle. Elle dictera ses propres « 
Politiques Mondiales », et obligera à une réorganisation politique, mais 
selon nos priorités à l’échelle mondiale. 
 
9. – Par cette « Économie Indépendante » n’ayant de Lois que nos Lois, 
nous établirons une « Culture de Masse Mondiale ». Par le contrôle 
international de la Télévision, des Médias, nous instituerons une« Nouvelle 
Culture », mais nivelée, uniforme pour tous, sans qu’aucune « Création » 
future ne nous échappe. Les artistes futurs seront à notre image ou bien ne 
pourront pas survivre. Finis donc ce temps où des« Créations Culturelles 
Indépendantes » mettaient à tout moment en péril nos projets mondialistes 
comme cela fut si souvent le cas dans le passé. 
 
10. – Par cette même économie, il nous sera alors possible de nous servir 
des forces militaires des États-Nations (telles celles des États-Unis) dans 
des buts humanitaires. En réalité, ces « Forces » nous serviront à soumettre 
des pays récalcitrants à notre volonté. Ainsi les pays du Tiers-Monde et 
d’autres semblables à eux ne pourront pas être en mesure d’échapper à 
notre volonté de nous servir de leur population comme main-d’œuvre 
esclave. 
 
11. – Pour contrôler le marché mondial, nous devrons détourner la 
productivité de son but premier (libérer l’homme de la dureté du travail). 
Nous l’orienterons en fonction de la retourner contre l’homme en 
asservissant ce dernier à notre système économique où il n’aura pas le 
choix de devenir notre esclave, et même un futur criminel. 
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12. – Tous ces transferts à l’étranger de nos Multinationales, et la 
réorganisation mondiale de l’économie auront pour but, entre autres, de 
faire grimper le chômage dans les pays occidentaux. Cette situation sera 
d’autant plus réalisable parce qu’au départ, nous aurons privilégié 
l’importation massive des produits de base à l’intérieur des États-Nations 
et, du même coup, nous aurons surchargé ces États par l’emploi exagéré de 
leur population à la production de services qu’ils ne pourront plus payer. 
Ces conditions extrêmes multiplieront par millions les masses d’assistés 
sociaux de tous genres, d’illettrés, de sans-abris. 
 
13. – Par des pertes de millions d’emplois dans le secteur primaire ; à 
même les évasions déguisées de capitaux étrangers hors des États-Nations, 
il nous sera ainsi possible de mettre en danger de mort l’harmonie sociale 
par le spectre de la guerre civile. 
 
14. – Ces manipulations internationales des gouvernements et des 
populations des États-Nations nous fourniront le prétexte d’utiliser notre 
F.M.I. pour pousser les gouvernements occidentaux à mettre en place des « 
Budgets d’Austérité » sous le couvercle de la réduction illusoire de leur « 
Dette Nationale » ;de la conservation hypothétique de leur « Cote de Crédit 
Internationale » de la préservation impossible de la « Paix Sociale ». 
 
15. – Par ces « Mesures Budgétaires d’Urgence », nous briserons ainsi le 
financement des États-Nations pour tous leurs « Méga-Projets » qui 
représentent une menace directe à notre contrôle mondial de l’économie. 
 
16. – D’ailleurs toutes ces mesures d’austérité nous permettront de briser 
les volontés nationales des structures modernes dans les domaines de 
l'Énergie, de l’Agriculture, du Transport et des Technologies nouvelles. 
 
17. – Ces mêmes mesures nous offriront l’occasion rêvée d’instaurer notre 
« Idéologie de la Compétition Économique ». Celle-ci se traduira, à 
l’intérieur des États-Nations, par la réduction volontaire des salaires, les 
départs volontaires avec Remises de Médailles pour Services rendus ; ce 
qui nous ouvrira les portes à l’instauration partout de notre « Technologie 
de Contrôle ». Dans cette perspective, tous ces départs seront remplacés par 
des « Ordinateurs » à notre service. 
 
18. – Ces transformations sociales nous aideront à changer en profondeur la 
main d’œuvre « Policière et Militaire » des États-Nations. Sous le prétexte 
des nécessités du moment, et sans éveiller de soupçons, nous nous 
débarrasserons une fois pour toutes de tous les individus ayant une « 
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Conscience Judéo Chrétienne ». Cette « Restructuration des Corps Policiers 
et Militaires » nous permettra de limoger sans contestation, le personnel 
âgé, de même que tous les éléments ne véhiculant pas nos principes 
mondialistes. Ceux-ci seront remplacés par de jeunes recrues dépourvues 
de « Conscience et de Morale », et déjà toutes entraînées, et favorables à 
l’usage inconsidéré de notre « Technologie de Réseaux Électroniques ». 
 
19. – Dans un même temps, et toujours sous le prétexte de « Coupures 
Budgétaires », nous veillerons au transfert des bases militaires des États-
Nations vers l’Organisation des Nations-Unies. 
 
20. – Dans cette perspective, nous travaillerons à la réorganisation du « 
Mandat International des Nations-Unies ». De « Force de Paix » sans 
pouvoir décisionnel, nous l’amènerons à devenir une « Force 
d’Intervention » où seront fondues, en un tout homogène, les forces 
militaires des États-Nations. Ceci nous permettra d’effectuer, sans combat, 
la démilitarisation de tous ces États de manière à ce qu’aucun d’entre eux, 
dans l’avenir, ne soit suffisamment puissant (indépendants) pour remettre 
en question notre « Pouvoir Mondial ». 
 
21. – Pour accélérer ce processus de transfert, nous impliquerons la force 
actuelle des Nations-Unies dans des conflits impossibles à régler. De cette 
manière, et avec l’aide des Médias que nous contrôlons, nous montrerons 
aux populations l’impuissance et l’inutilité de cette « Force » dans sa forme 
actuelle. La frustration aidant, et poussée à son paroxysme au moment 
voulu, poussera les populations des États-Nations à supplier les instances 
internationales de former une telle « Force Multi Nationale » au plus tôt 
afin de protéger à tout prix la « Paix ». 
 
22. – L’apparition prochaine de cette volonté mondiale d’une « Force 
Militaire Multi Nationale » ira de pair avec l’instauration, à l’intérieur des 
États-Nations, d’une « Force d’Intervention Multi-Juridictionnelle ». Cette 
combinaison des « Effectifs Policiers et Militaires », créée à même le 
prétexte de l’augmentation de l’instabilité politique et sociale grandissante 
à l’intérieur de ces États croulant sous le fardeau des problèmes 
économiques, nous permettra de mieux contrôler les populations 
occidentales. Ici, l’utilisation à outrance de l’identification et du fichage 
électronique des individus nous fournira une surveillance complète de 
toutes les populations visées. 
 
23. – Cette réorganisation policière et militaire intérieure et extérieure des 
États-Nations permettra de faire converger le tout vers l’obligation de la 
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mise en place d’un « Centre Mondial Judiciaire ». Ce « Centre » permettra 
aux différents « Corps Policiers des États-Nations » d’avoir rapidement 
accès à des « Banques de Données » sur tous les individus potentiellement 
dangereux pour nous sur la planète. L’image d’une meilleure efficacité 
judiciaire, et les liens de plus en plus étroits créés et entretenus avec le« 
Militaire », nous aideront à mettre en valeur la nécessité d’un « Tribunal 
International » doublé d’un« Système Judiciaire Mondial » ; l’un pour les 
affaires civiles et criminelles individuelles, et l’autre pour les Nations. 
 
24. – Au cours de la croissance acceptée par tous de ces nouvelles 
nécessités, il sera impérieux pour nous de compléter au plus tôt le contrôle 
mondial des armes à feu à l’intérieur des territoires des États Nations. Pour 
ce faire, nous accélérerons le « PLAN ALPHA » mis en œuvre au cours des 
années 60 par certains de nos prédécesseurs. Ce « Plan » à l’origine visait 
deux objectifs qui sont demeurés les mêmes encore aujourd’hui :par 
l’intervention de « Tireurs fous », créer un climat d’insécurité dans les 
populations pour amener à un contrôle plus serré des armes à feu. Orienter 
les actes de violence de manière à en faire porter la responsabilité par des 
extrémistes religieux, ou des personnes affiliées à des allégeances 
religieuses de tendance « Traditionnelle », ou encore, des personnes 
prétendant avoir des communications privilégiées avec Dieu. Aujourd’hui, 
afin d’accélérer ce « Contrôle des Armes à Feu », nous pourrons utiliser la 
« Chute des Conditions Économiques » des États-Nations qui entraînera 
avec elle, une déstabilisation complète du Social ; donc augmentation de la 
violence. Je n’ai pas besoin de vous rappeler ni de vous démontrer, Frères, 
les fondements de ce « Contrôle » des armes à feu. Sans celui-ci, il 
deviendrait presque impossible pour nous de mettre à genoux les 
populations des États visés. Rappelez-vous avec quel succès nos 
prédécesseurs ont pu contrôler l’Allemagne de 1930 avec les nouvelles « 
Lois » mises en application à l’époque ; Lois d’ailleurs sur lesquelles sont 
fondées les Lois actuelles des États-Nations pour ce même contrôle. 
 
25. – Les dernières « Étapes » se rapportent à la « PHASE OMEGA » 
expérimentée à partir des expérimentations effectuées au début des années 
70. Elles renferment la mise en application, à l’échelle mondiale, des « 
Armes Electro Magnétiques ». Les « Changements de Climat » entraînant 
la destruction des récoltes ; la faillite dans ces conditions, des terres 
agricoles. L’avenir du « Contrôle des Populations » de ces États passe 
obligatoirement par le contrôle absolu, par nous, de la production 
alimentaire à l’échelle mondiale, et par la prise de contrôle des principales 
« Routes Alimentaires » de la planète. Pour ce faire, il est nécessaire 
d’utiliser l’Electro Magnétique, entre autres, pour déstabiliser les climats 
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des États les plus productifs sur le plan agricole. Quant à 
l’empoisonnement de la nature, elle sera d’autant plus accélérée que 
l’augmentation des populations l’y poussera sans restriction. La 
dénaturation, par moyens artificiels, des produits alimentaires de 
consommation courante; l’empoisonnement de la nature par une 
exploitation exagérée et inconsidérée, et l’utilisation massive de produits 
chimiques dans l’agriculture ; tout cela, Frères, mènera à la ruine assurée 
des industries alimentaires des États-Nations. 
 
26. – L’utilisation de l’Electro Magnétique pour provoquer des« 
Tremblements de Terre » dans les régions industrielles les plus importantes 
des États-Nations contribuera à accélérer la « Chute Économique » des 
États les plus menaçants pour nous ; de même qu’à amplifier l’obligation 
de la mise en place de notre Nouvel Ordre Mondial. 
 
27. – Qui pourra nous soupçonner ? Qui pourra se douter des moyens 
utilisés ? Ceux qui oseront se dresser contre nous en diffusant de 
l’information quant à l’existence et au contenu de notre« Conspiration », 
deviendront suspects aux yeux des autorités de leur Nation et de leur 
population. Grâce à la désinformation, au mensonge, à l’hypocrisie et à 
l’individualisme que nous avons créé au sein des peuples des États-Nations, 
l’Homme est devenu un Ennemi pour l’Homme. Ainsi ces « Individus 
Indépendants » qui sont des plus dangereux pour nous, justement à cause 
de leur« Liberté », seront considérés par leurs semblables comme étant des 
ennemis et non des libérateurs. L’esclavage des enfants, le pillage des 
richesses du Tiers-Monde, le chômage, la propagande pour la libération de 
la drogue, l’abrutissement de la jeunesse des Nations, l’idéologie du « 
Respect de la Liberté Individuelle » diffusée au sein des Églises Judéo 
Chrétiennes et à l’intérieur des États-Nations, l’obscurantisme considéré 
comme une base de la fierté, les conflits inter ethniques, et notre dernière 
réalisation : « les Restrictions Budgétaires » ; tout cela nous permet enfin 
de voir l’accomplissement ancestral de notre « Rêve » : celui de 
l’instauration de notre « NOUVEL ORDRE MONDIAL ». 
Écrit Fin Juin 1985. 

Nota : contiens des extraits de « L’Aurore Rouge », censé avoir été 
concocté dans la loge « crypto-maçonnique 666 ». Le plus grand 
complot jamais organisé : un génocide total contre l’Espèce Humaine ! 

Le père Jean-Paul Regimbal était un prêtre catholique né à Northbay et 
rattaché à la communauté des Pères Trinitaires au Canada. Il était né 
en 1931 à Northbay, Royaume-Uni, et serait décédé en 1988, de façon 
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suspecte !  Il aurait notamment dénoncé l’action des « illuminati » et du 
Nouvel Ordre Mondial.  

Aurait-il été assassiné lors d'un voyage au Vatican, ainsi que cela aurait été 
dit ? 

Serge Monast journaliste essayiste canadien québécois, né en 1945, Il 
aurait également dénoncé le Nouvel Ordre mondial. Il serait mort en 
1996… de façon suspecte ?  

Comment manipuler la populace, en 10 leçons : 
 
1/ La stratégie de la distraction 
Élément primordial du contrôle social, la stratégie de la diversion consiste à 
détourner l’attention du public des problèmes importants et des mutations 
décidées par les élites politiques et économiques, grâce à un déluge 
continuel de distractions et d’informations insignifiantes. La stratégie de la 
diversion est également indispensable pour empêcher le public de 
s’intéresser aux connaissances essentielles, dans les domaines de la science, 
de l’économie, de la psychologie, de la neurobiologie, et de la 
cybernétique. « Garder l’attention du public distraite, loin des véritables 
problèmes sociaux, captivée par des sujets sans importance réelle. Garder 
le public occupé, occupé, occupé, sans aucun temps pour penser ; de retour 
à la ferme avec les autres animaux. » Extrait de « Armes silencieuses pour 
guerres tranquilles ». 
 
2/ Créer des problèmes, puis offrir des solutions 
Cette méthode est aussi appelée « problème-réaction-solution ». On crée 
d’abord un problème, une « situation » prévue pour susciter une certaine 
réaction du public, afin que celui-ci soit lui-même demandeur des mesures 
qu’on souhaite lui faire accepter. Par exemple : laisser se développer la 
violence urbaine, ou organiser des attentats sanglants, afin que le public 
soit demandeur de lois sécuritaires au détriment de la liberté. Ou encore : 
créer une crise économique pour faire accepter comme un mal nécessaire le 
recul des droits sociaux et le démantèlement des services publics. 
 
3/ La stratégie de la dégradation 
Pour faire accepter une mesure inacceptable, il suffit de l’appliquer 
progressivement, en « dégradé », sur une durée de 10 ans. C’est de cette 
façon que des conditions socio-économiques radicalement nouvelles 
(néolibéralisme) ont été imposées durant les années 1980 à 1990. Chômage 
massif, précarité, flexibilité, délocalisations, salaires n’assurant plus un 
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revenu décent, autant de changements qui auraient provoqué une révolution 
s’ils avaient été appliqués brutalement. 
 
4/ La stratégie du différé 
Une autre façon de faire accepter une décision impopulaire est de la 
présenter comme « douloureuse, mais nécessaire », en obtenant l’accord du 
public dans le présent pour une application dans le futur. Il est toujours plus 
facile d’accepter un sacrifice futur qu’un sacrifice immédiat. D’abord parce 
que l’effort n’est pas à fournir tout de suite. Ensuite parce que le public a 
toujours tendance à espérer naïvement que« tout ira mieux demain » et que 
le sacrifice demandé pourra être évité. Enfin, cela laisse du temps au public 
pour s’habituer à l’idée du changement et l’accepter avec résignation 
lorsque le moment sera venu. 
 
5/ S’adresser au public comme à des enfants en bas âge 
La plupart des publicités destinées au grand public utilisent un discours, 
des arguments, des personnages, et un ton particulièrement infantilisant, 
souvent proche du débilitant, comme si le spectateur était un enfant en bas 
âge ou un handicapé mental. Plus on cherchera à tromper le spectateur, plus 
on adoptera un ton infantilisant. Pourquoi ? « Si on s’adresse à une 
personne comme si elle était âgée de 12 ans, alors, en raison de la 
suggestibilité, elle aura, avec une certaine probabilité, une réponse ou une 
réaction aussi dénuée de sens critique que celles d’une personne  de  12  
ans ». Extrait de « Armes silencieuses pour guerres tranquilles ». 
 
6/ Faire appel à l’émotionnel plutôt qu’à la réflexion 
Faire appel à l’émotionnel est une technique classique pour court-circuiter 
l’analyse rationnelle, et donc le sens critique des individus. De plus, 
l’utilisation du registre émotionnel permet d’ouvrir la porte d’accès à 
l’inconscient pour y implanter des idées, des désirs, des peurs, des pulsions, 
ou des comportements… 
 
7/ Maintenir le public dans l’ignorance et la bêtise 
Faire en sorte que le public soit incapable de comprendre les technologies 
et les méthodes utilisées pour son contrôle et son esclavage. « La qualité de 
l’éducation donnée aux classes inférieures doit être la plus pauvre, de telle 
sorte que le fossé de l’ignorance qui isole les classes inférieures des classes 
supérieures soit et demeure incompréhensible par les classes inférieures. 
Extrait de « Armes silencieuses pour guerres tranquilles ». 
 
8/ Encourager le public à se complaire dans la médiocrité 



174 

 

Encourager le public à trouver « cool » le fait d’être stupide, vulgaire, et 
inculte… 
 
9/ Remplacer la révolte par la culpabilité 
Faire croire à l’individu qu’il est seul responsable de son malheur, à cause 
de l’insuffisance de son intelligence, de ses capacités, ou de ses efforts. 
Ainsi, au lieu de se révolter contre le système économique, l’individu 
s’auto dévalue et culpabilise, ce qui engendre un état dépressif dont l’un 
des effets est l’inhibition de l’action. Et sans action, pas de révolution!… 
 
10/ Connaître les individus mieux qu’ils ne se connaissent eux-mêmes 
Au cours des 50 dernières années, les progrès fulgurants de la science ont 
creusé un fossé croissant entre les connaissances du public et celles 
détenues et utilisées par les élites dirigeantes. Grâce à la biologie, la 
neurobiologie, et la psychologie appliquée, sans compter les enquêtes de 
surveillance d'écoute et de renseignement… le « système » est parvenu à 
une connaissance avancée de l’être humain, à la fois physiquement et 
psychologiquement. Le système en est arrivé à mieux connaître l’individu 
moyen que celui-ci ne se connaît lui-même. Cela signifie que dans la 
majorité des cas, le système détient un plus grand contrôle et un plus grand 
pouvoir sur les individus que les individus eux-mêmes. 

Nota : contiens des extraits de « L’Aurore Rouge » 

 

 

 

ut du Projet Mondialiste:  
 
 

ÉTABLISSEMENT DE L’OCCULTE MONDIAL 
 
Moyens de Financement du Projet : Contrôle du F.M.I., du G.A.T.T., de la 
Commission de Bruxelles, de l’OTAN, de l’O.N.U. et d’autres Organismes 
Internationaux. Les dernières dix-huit années furent très profitables pour 
l'avancement de nos projets mondiaux. Je peux vous dire, Frères, que nous 
touchons maintenant presque au but. La chute des États-Nations n'est plus 
qu'une question de temps, assez court, dois-je vous avouer en toute 
confiance. 
 

B
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Grâce à nos Agents d'infiltration et à nos moyens financiers colossaux, des 
progrès sans précédents ont maintenant été accomplis dans tous les 
domaines de la Science et de la Technologie dont nous contrôlons 
financièrement les plus grandes corporations. Depuis les réunions secrètes 
avec M. de Rothschild dans les années 56, et qui avaient pour but de mettre 
au point le développement, et l'implantation mondiale des "Ordinateurs", il 
nous est maintenant possible d'entrevoir la mise en place d'un genre 
"d'Autoroute Internationale" où toutes ces machines seraient reliées entre 
elles. Car, comme vous le savez déjà, le contrôle direct et individuel des 
populations de la planète serait à tout le moins totalement impossible sans 
l'usage des Ordinateurs, et leur rattachement électronique les uns par 
rapport aux autres en un vaste "Réseau Mondial". Ces machines d'ailleurs 
ont l'avantage de pouvoir remplacer des millions d'individus. De plus, elles 
ne possèdent ni conscience, ni morale aucune ; ce qui est indispensable 
pour la réussite d'un projet comme le nôtre. 
 
Surtout, ces machines accomplissent, sans discuter, tout ce qui leur est 
dicté. Elles sont des esclaves parfaits dont ont tant rêvé nos prédécesseurs, 
mais sans qu'ils aient été à même de se douter qu'un jour, il nous serait 
possible d'accomplir un tel prodige. Ces machines sans patrie, sans couleur, 
sans religion, sans appartenance politique, sont l'ultime accomplissement et 
outil de notre Nouvel Ordre Mondial. Elles en sont la "Pierre angulaire" ! 
L'organisation de ces machines en un vaste "Réseau mondial" dont nous 
contrôlerons les leviers supérieurs nous servira à immobiliser les 
populations. Comment ? 
 
Comme vous le savez, la structure de base de notre Nouvel Ordre Mondial 
est composée, dans son essence, d'une multitude de "Réseaux" divers 
couvrant chacun toutes les sphères de l'activité humaine sur toute l'étendue 
de la planète. Jusqu'à ce jour, tous ces "Réseaux" étaient reliés entre eux 
par une base idéologique commune : celle de l'Homme comme étant le 
"Centre" et "l'Ultime Accomplissement" de l'Univers. Ainsi, grâce à tous 
ces "Réseaux" unis par le lien de la "Nouvelle Religion de l'Homme pour 
l'Homme", nous avons pu facilement infiltrer tous les secteurs humains 
dans tous les Pays Occidentaux, et en modifier la base "Judéo Chrétienne". 
Le résultat est qu'aujourd'hui, cet Homme, qu'il fasse partie du Politique, de 
l'Économique, du Social, de l'Éducation, du Scientifique ou du Religieux, a 
déjà, depuis notre dernière Réunion de fin juin 67, abandonné son héritage 
passé pour le remplacer par notre idéal d'une Religion Mondiale basée 
uniquement sur l'Homme. 
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Coupé ainsi qu'il est dorénavant de ses racines historiques, cet Homme 
n'attend plus, en définitive, que lui soit proposée une nouvelle idéologie. 
Celle-ci, bien entendu, est la nôtre ; celle du "Village Communautaire 
Global" dont il sera le "Centre". Et c'est précisément ce que nous lui 
apporterons en l'encourageant à faire partie, "Corps et Ame", de ce "Réseau 
Électronique Mondial" où les frontières des États-Nations auront été à tout 
jamais abolies, anéanties jusqu'à leurs racines les plus profondes. Pendant 
que cet homme égaré sera absorbé par son enthousiasme aveugle à faire 
partie de sa nouvelle "Communauté Mondiale" en faisant partie de ce vaste 
"Réseau d'Ordinateurs", pour notre compte, nous verrons, à partir des 
leviers supérieurs qui lui seront cachés, à le ficher, à l'identifier, à le 
comptabiliser, et à le rentabiliser selon nos propres objectifs. 
 
Car à l'intérieur de cette "Nouvelle Société Globale", aucun individu ayant 
un potentiel de "Rentabilité" pour nous, ne pourra nous échapper. L'apport 
constant de la "Technologie Électronique" devra nous assurer de tous les 
moyens pour ficher, identifier, et contrôler tous les individus des 
populations de l'Occident. Quant à ceux qui ne représenteront aucune 
"Rentabilité Exploitable" par nous, nous verrons à ce qu'ils s'éliminent 
d'eux-mêmes à travers toutes les guerres intestines locales que nous aurons 
pris soin de faire éclater ici et là en nous ayant servi, et de la "Chute de 
l'Économie" des États-Nations, et des "Oppositions et des Revendications" 
des divers groupes composant ces mêmes États. Voici donc la manière 
détaillée par laquelle nous procéderons d'ici 1998 pour paver la route à la 
naissance de notre "Gouvernement Mondial". 

Nota : contiens des extraits de « L’Aurore Rouge » 
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EPILOGUE 

 

 

 

_ Plus j’observe les humains et plus j’aime mon chien… 

 

 

 

out, à partir de tout, contraint à la prise en considération des 
témoignages, concernant des objets volants non identifiés… 
entre autres choses… 

À l’échelle du temps cosmique, les entités cosmologiques seraient 
incommensurables. Elles ne pourraient l’être, ni par leurs volumes, ni 
par leurs diversités, ni par leurs dispersions. Elles se seraient 
développées dans la prolongation de l’expansion de l’Univers Physique. 
Il y en aurait partout dans notre Galaxies mais aussi dans les autres…  

Quels sont leurs modèles de développements ? Quels sont leurs 
modèles sociétaux ? Quels sont leurs modèles technologiques ? En ce 
qui concerne ces Civilisations Extra Terrestres, parmi les plus 
évoluées, y a-t-il une convention commune d’organisation morale dans 

T
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notre Univers Physique ? 

Notre Univers, lui-même est-il vraiment seul ou pluri-Univers ? Serait-
il également gémellaire ? Toutes ces questions amenant à de nouvelles 
considérations vont-elles permettre à l’espèce humaine d’accéder à 
l’universalité des espèces cosmiques ? Quels sont les « dogmes » qui 
devront d’abord être supprimés avant de pouvoir prétendre à une 
société évoluée comparable à celles qui nous visitent ? 

Qu’est-ce que devient la conscience devant une telle approche ? Cette 
approche, justement, serait peut-être l’aboutissement d’une évolution 
personnelle vers une conscience globalisée. Les moyens technologiques 
de notre Société, sont en expansions permanentes. Cela n’est pas le cas 
des moyens intellectuels de notre humanité.  

Une approche avec ces… nouveaux venus de l’espace, nous 
permettrait-elle de nous élever à leur niveau de pensée ? Ne sont-ils pas 
trop « robotisés » pour nous accepter dans leur « club », pour certains 
d’entre eux, en tout cas ?  

Ce livre, « Les Fictions de la Science Tome 2, » voudrait simplement 
transmettre un message d’espoir dans la grisaille de notre 
horizon humain !  L’espèce humaine doit se préparer à de 
considérables bouleversements, dans son organisation initiale, dans la 
perspective d’une future mixité avec des visiteurs de l’espace. Nous 
devrions leur souhaiter la bienvenue… nous n’avons plus tellement…  
d’autres alternatives ! 

À bon entendeur… salut…  
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NOTA 

  

  

  

  

  

  

 

  

  

  

’auteur de ces « Fictions de la Science, Tome 2 », se présente en 
électron libre. Selon lui, aucune organisation, d’aucune sorte, 
ni philosophique, ni religieuse, ni politique, ni économique, 

n’est parvenue à le formater. Son regard critique sur notre société 
humaine, en serait la conséquence. Après une scolarité difficile, il est 
parvenu ensuite à progresser, par nécessité économique, au sein de la 
hiérarchie sociale. Il se considère comme un lanceur d’alerte un peu 
particulier. Son discernement n’est pas de dénoncer, mais d’informer 
sur les dysfonctionnements dans l’organisation de l’espèce humaine. 

Son analyse, sur la précarité d’une continuité de l’existence de l’espèce 
humaine, n’est pas sa préoccupation. Cette espèce animale, lui 
apparaît beaucoup trop destructrice des autres espèces et de sa Planète 
pour qu’il lui accorde un quelconque intérêt. Sa quête est celle de 
l’interrogation ?  Pourquoi cette espèce animale, sans intérêt à ses 
yeux, devrait-elle continuer à proliférer ?  La conscience individuelle et 
collective, toujours selon lui, doit pouvoir s’élever, dans d’autres 
schémas organisationnels de la vie ! 

 

L
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EN APARTÉ, 

 

e séisme au Japon, 

 

Des inquiétudes concerneraient des « armes chimiques » 
pouvant modifier la climatologie de notre Planète. Des 

« machines » permettraient aussi d’anticiper des phénomènes 
sismiques locaux pouvant passer pour naturels. Les États-Unis, la 
Russie et la Chine, détiendraient les technologies nécessaires à 
l’obtention de résultats dans ces domaines d’action et plusieurs autres 
Pays chercheraient à s’en doter. Les secteurs militaires et politiques de 
nombreux Pays sont convaincus que des séismes et des tsunamis 
peuvent être provoqués artificiellement et volontairement. Cela serait 
le cas concernant le séisme et le tsunami qui s’en est suivi au large de 
Sumatra en Indonésie le 26 décembre 2004. Il en serait de même pour 
celui de Tôhoku au Japon le 11 mars 2011. Les tempêtes de 1999, en 
France, pourraient en être aussi une conséquence. 

Une arme « scalaire » permettrait de modifier le climat, les structures 
et les comportements des végétaux, des animaux et des humains… 
HAARP, aux États-Unis, aurait la faculté de créer un « miroir » dans 
la couche ionosphérique permettant de dévier des rayons à haute 
fréquence électromagnétiques, aux capacités de bombes atomiques, sur 
une partie ciblée terrestre. Les « Maîtres du Monde », constitués des 
grandes familles possédant le pouvoir monétaire global, issus de la 
noblesse et des riches familles, réunis sous l’ordre des « illuminatis », 
fondé au 18e siècle, en seraient-ils les instigateurs ?  Les membres de 
cette secte se considèreraient comme les détenteurs de connaissances 
supérieures héritées de la civilisation sumérienne. Ils dirigeraient de 
nombreux sous-groupes. 

_« ...La civilisation qui domine le monde aujourd'hui est en effet la 
prolongation de la civilisation Sumérienne, qui a inventé tout ce qui 
caractérise la civilisation occidentale : l'administration d'état, l'argent, le 

L
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commerce, les taxes et les impôts, l'esclavage, les armées organisées, une 
expansion fondée sur des guerres perpétuelles et l'asservissement des 
autres peuples. Ce fut aussi la première civilisation à détruire son 
environnement. Pratiquant une agriculture intensive après avoir inventé 
l'irrigation, les civilisations Sumérienne et Babylonienne ont transformé 
des prairies verdoyantes en un désert qui est aujourd'hui l'Irak... » 

Selon certains « experts » internationaux, la société européenne serait 
en cours d’autodestruction, en raison de leurs dettes abyssales et des 
pressions fiscales inconsidérées. Il serait établi sur un système 
économique pervers chargé de piller les richesses publiques. La 
propagande de masse, par les moyens d’information, culpabilise 
volontairement les populations pour qu’elles renoncent à tous leurs 
acquis sociaux, notamment en France. La France est considérée 
comme un Pays extrêmement riche. Par contre,  la grande majorité des 
Français y est de plus en plus pauvre. La raison en serait la 
confiscation de la création monétaire étatique, mise entre les mains des 
banques privées qui organiseraient le chaos économique actuel, par un 
pillage systématisé. La manipulation systématique des populations, par 
une programmation mentale établie, les empêche de pouvoir définir les 
vraies raisons du chaos social également engendré par un chômage de 
masse. 1789 et son abolition des privilèges de la noblesse est à 
réinstaller…  

Les esclaves de la « Matrice » seraient-ils encore capables de s’insurger 
?  Un continuel maintien dans ce même système de fonctionnement, 
établi depuis des millénaires, serait la conséquence d’un critère 
essentiel, celui de l’absence d’une mémoire sociale collective et donc, de 
ce fait, d’une civilisation, la nôtre, facilement malléable. Une totale 
absence de discernement contraint à continuellement répéter les 
mêmes erreurs et à retomber perpétuellement dans les mêmes pièges. 
Le « contrôle » mental et une « hypnose » collective seraient 
actuellement organisés par des systèmes d’information 
particulièrement subtile. L’occultisme serait un autre moyen de 
contrôle les populations. Tous ses moyens, habilement utilisés, 
permettraient de conserver indéfiniment le pouvoir suprême entre les 
mains d’une minorité oligarchique. Nous ne serions que des esclaves 
programmés, par un « volume informatif ». 
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La programmation des masses, par tous les moyens parfaitement 
identifiés et connus, permet d’obtenir une docilité sans faille, 
totalement incompatible avec une quelconque nécessité de leur 
épanouissement. Des conflits sont continuellement entretenus afin de 
pouvoir maintenir un niveau constant de souffrances des populations. 
Il convient de comprendre qu’elles sont les connexions existantes. 
Quelles sont les interférences réalisées entre des « dimensions 
multiples » inconnues, des modèles de civilisations extérieures. Mais 
aussi des réseaux des dirigeants, dont les mécanismes sont en 
dysfonctionnement avec une éthique sociale.  

Tout est structuré par les dirigeants, d’une telle manière que le modèle 
de fonctionnement puisse échapper complètement à la vigilance de 
quiconque. Ces prédateurs arrivistes, sans compassion ni empathie, 
peuvent ainsi parfaitement contrôler les populations. Seul un certain 
recul permettrait d’observer la réalité du système. Cela à partir des 
informations complémentaires ne provenant pas des sources officielles, 
surtout lorsque celles-ci s’efforcent d’abord de les cacher, et ensuite de 
les démentir. Ne pas franchir ce cap rendrait, non seulement complice 
mais établirait aussi un modèle de collaborationnisme. Les systèmes 
religieux, politiques, économiques, sociologiques, philosophiques… 
sont autant de rituels de consentements. La matrice représente, pour 
les populations, le bocal du poisson rouge, à qui l’on octroie un peu de 
nourriture… La seule solution consisterait à sortir de la matrice, 
individuellement, car collectivement cela ne sera pas possible.  

 

ne matrice vivante, 

 

Le dogme newtonien sur la suprématie de la matière, a 
dû laisser la place à une suprématie de la conscience. Les 

champs d’énergie détermineraient les fonctionnements de l’ensemble 
et des ensembles. Des informations se propageraient au niveau 
cellulaire. Le corps physique a besoin de la conscience et 
réciproquement. Chaque élément influencerait l’autre. Des 
transformations biochimiques se réaliseraient selon des formes de 
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pensées exprimées. Des états émotionnels extérieurs agiraient 
également sur le fonctionnement mécanique du corps physique. La 
Physique quantique pourrait apporter des éléments d’analyse à partir 
des échanges énergétiques entre les particules subatomiques.  

Des « stimuli » invisibles seraient bien plus importants que la biologie 
conventionnelle. Des forces énergétiques entoureraient chacun des 
éléments de la matière. Chaque personne représenterait un « champ » 
énergétique transmissible. Le vol organisé des hardes d’oiseaux, avec 
tous leurs changements brutaux et de concert avec leurs directions 
imprévisibles, mais aussi celui des poissons, pourrait démontrer 
l’influence des champs d’organisation d’une conscience collective.  Il 
s’agirait du transfert immédiat d’une information instantanée, mais 
également d’énergie, par une transmission quantique, sans l’influence 
des distances.  

Quel serait le mécanisme de ces intercommunications constatées ?  Le 
« biophoton », photon hypothétiquement d'origine biologique n'étant 
pas issu du produit d'une réaction enzymatique spécifique, serait une 
émission électrique cellulaire. Les biophotons émis par le corps humain 
pourraient être libérés par l’intention mentale et moduler des 
processus fondamentaux au sein de la communication entre les cellules 
et l’ADN. Ils sont détectables par leur émission lumineuse. Ils 
pourraient permettre un contrôle du métabolisme par le port 
d’informations.  

Chaque gène serait une empreinte permettant la fabrication d’une 
protéine permettant la structure biologique et le comportement de 
chaque espèce. L’environnement modifierait les structures génétiques 
et permettrait un potentiel illimité. Des champs « morphogénétiques » 
correspondraient aux différents comportements. Chaque espèce 
correspond à un livre d’une bibliothèque. Ce sont les différents champs 
des divers systèmes énergétiques qui décident ensuite de chaque 
valeur. Ces champs se situeraient à l’intérieur et à l’extérieur, en 
formant une enveloppe énergétique détectable, à la fois dans sa 
globalité et aussi dans ses diversités.  

Chaque champ corporel serait un champ énergétique contenant de 
l’information. Parmi tous les organes générant des champs, le cœur 
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serait prépondérant par son activité rythmique et électromagnétique 
en modulateur d’informations émotionnelles. Il aurait aussi un rôle 
synchronisateur et intuitif des évènements à répercuter vers le cerveau 
puis vers le corps, sans limites de temps ni d’espace. Le cœur pourrait 
tout simplement être connecté à un champ d’information et 
d’intelligences différentes et complémentaires de ceux du cerveau. Il 
serait relié à une « mémoire ». Il serait également un système de 
contrôle des informations redistribuées au champ corporel. Chaque 
élément du corps physique serait un modèle informationnel permettant 
le maintien optimal de l’ensemble.  

Le modèle informationnel global ne serait pas complètement localisé 
dans le corps. Une connexion informative serait permanente avec des 
systèmes cohérents indépendants. Chaque cellule doit individuellement 
être informée et transmettre de l’information. Le développement d’une 
maladie ne serait qu’un défaut de transmission du système 
d’information. La matière serait une énergie compressée et chaque 
information serait une trame énergétique. La structure informative 
serait ainsi ordonnée dans le champ corporel. La coordination des 
cellules serait réalisée selon les divers champs d’information.  

Il s’agirait en fait, de champs d’ondes scalaires permettant le transfert 
instantané des informations. Il convient d’observer que le corps 
humain est construit à partir de 70.000 milliards de cellules, 
continuellement renouvelées et remplacées à l’aide de l’énergie 
alimentaire absorbée. L’énergie et l’information seraient, de fait, 
interchangeables. Chaque information deviendrait une forme 
d’énergie, par son ordonnancement dans l’espace. Un système de 
contrôle du corps ne passerait ni par les gènes ni par la chimie, mais 
par l’information disponible dans le champ corporel. Une distorsion 
informative repérée et corrigée permettrait un parfait fonctionnement 
physiologique et chimique de l’organisme. Chaque pathologie 
brouillerait l’information, et de ce fait, serait plus facilement repérable 
et corrigible.  
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ne Matrice quantique, 

 

Serions-nous à l’intérieur d’une matrice virtuelle où 
chaque individu aurait sa propre perception, d’une réalité 

illusoire ?   La matrice pourrait n’être qu’un système de contrôle 
permanent de l’espèce humaine, dans sa globalité, et une 
programmation dans son devenir. Une prise de conscience serait-elle 
alors possible ?  Est-il envisageable de s’extraire de ce carcan imposé ?  
Sommes-nous dans un piège matriciel organisé par des entités exogènes 
? Ou ne serait-elle que l'instrumentation de l’élite humaine pour 
maintenir son pouvoir sur les masses ?  Ou serait-ce simplement la 
simulation d’un monde imaginaire ?   

La « démocratie » ne serait qu’un rituel de consentements et 
d’illusions. Une manipulation franc-maçonnique, ou autre, simplement 
symbolique des règles du jeu, faussées par avance. Le respect des 
rituels en faciliterait les contrôles. Si ce principe pouvait être admis, il 
suffirait de ne plus collaborer !   Tous les modèles d’information, 
utilisés par le système, représenteraient des modèles mensongers et de 
désinformation permettant de détourner l’attention des masses 
populaires, par des messages négatifs répétés. Tous les modèles 
religieux, depuis la religion monothéiste babylonienne, 
représenteraient un simple « formatage » comportemental, totalement 
dogmatique. Le consentement des populations en deviendrait le pire 
des fléaux.  

Y aurait-il un ou plusieurs moyens pour pouvoir s’extraire de la 
matrice ?  Est-il seulement possible d’en comprendre son 
fonctionnement ?  La compréhension que la mort ne serait pas une fin, 
mais un moyen de retour à l’essentiel, pourrait être une première 
solution de son extraction !  Une désintoxication physique, psychique et 
psychologique, et systématique pourrait en être une seconde. Enfin, la 
conscience du respect de soi et des autres, par un meilleur 
épanouissement personnel, pourrait en être une troisième. L’accès à 
d’autres dimensions supérieures de perceptions permettrait également 
d’accéder à cette solution d’extraction. « L’égrégore », c'est-à-dire la 
sortie matricielle est difficilement réalisable individuellement. 

U



186 

 

L’égrégore maçonnique préconise qu’il est préférable de concrétiser en 
groupe, plutôt que seul… La connaissance et la conscience seraient 
essentielles à une extraction conjuguée de cette matrice.  

L’intrication quantique pourrait expliquer cette concordance avec la 
matrice ou une matrice. Tout d’abord, il conviendrait de comprendre 
le fonctionnement attribué à la mécanique quantique. Les particules 
n’auraient pas des propriétés définies, puisqu’elles peuvent se trouver 
dans des superpositions d’états indéfinissables. Toute tentative de 
mesures de leur positionnement ou de leur vitesse devient alors très 
aléatoire et toujours indéfinissable par avance et donc il s’agit d’un 
indéterminisme d’état. C’est le hasard qui déciderait de leur vitesse et 
de leur positionnement. L’électron, le proton et le neutron sont des 
composants moléculaires atomiques, qui auraient des modèles de 
rotations intrinsèques.  

En mécanique quantique, il est appelé « le spin » de leur champ 
magnétique, eux aussi aléatoire et indéfinissable. La probabilité serait 
elle-même aléatoire et indéterminée par une superposition d’états. 
L’état intriqué des particules précise une liaison constante et 
permanente de celles-ci. Le paradoxe réside dans une opposition à la 
relativité restreinte en raison de la vitesse infranchissable de la 
lumière. Quelle que soit la distance séparant deux photons, l’influence 
de l’un par rapport à l’autre serait instantanée. Seul le hasard 
déterminerait le résultat des mesures, sans aucune prévision possible.  

Malgré le risque représenté par les avis divergents, il deviendrait 
prépondérant d’afficher les savoirs, pour pouvoir sortir du carcan 
imposé, selon l’apparence, par la matrice. S’agirait-il d’un « univers » 
virtuel, de simulation holographique, illusoire ?  Un monde matriciel 
pourrait n’être qu’une construction mathématique réalisée à partir de 
l’interprétation de fréquences et de l’intrication quantique où la 
matière ne serait elle-même qu’une intrication d’informations. La 
réalisation de l’univers physique pourrait n’être qu’une simulation 
« informatique » ressemblant à une conscience indépendante.  
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Equation sur la théorie complète de la relativité générale : la constante 
cosmologique 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le modèle JANUS 
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n autre modèle cosmologique, 

 

Il serait une explication du système observable de l’univers 
physique. Les nouvelles caractéristiques de l’observation 

de l’univers physique chercheraient à expliquer ses structures. Des lois 
de la physique, jusqu’alors élaborées, pourraient être contredites par 
des éléments antiatomiques d’antigravitation. Une évaluation 
d’antimatière permettrait une autre évaluation plus concrète de 
l’univers physique. Il y aurait alors une probabilité de possibilité de 
procéder à deux manières de mesurer l’espace et le temps. Des 
particules, situées dans un second espace-temps, se présenteraient 
comme une masse négative ayant un effet anti gravitationnel. Une 
antimatière à masse négative expliciterait le comportement encore 
inexpliqué de l’univers physique. Cette nouvelle compréhension de la 
cosmologie représenterait deux façons différentes dans l’explication  de 
l’espace et du temps où les composants seraient ainsi inversés. Une 
inversion de l’univers permettrait de comprendre les diverses notions 
de sa réalisation. 

Une conversion de matière et d’anti matière cosmologique, permettrait 
encore, par exemple, d’expliquer l’existence de deux entités cosmiques, 
l’une positive et l’autre négative, impliquant une inversion opposée du 
temps. Un système physique, composé de particules électriquement 
chargées qui, lorsqu’on inverse ses charges électriques, présenterait 
des dissymétries. Les particules ne seraient décelables qu’à partir de 
leur comportement. Les électrons et les antis électrons ne seraient 
également décelables que par la particularité de leurs comportements 
inversés. Il y aurait alors une dualité de la matière et de l’anti matière. 
Dans le schéma des entités cosmiques indéterminées, en tenant compte 
des masses négatives, les distances seraient raccourcies d’un facteur 
cent et les vitesses de la lumière seraient accélérées d’un facteur dix, 
soit un gain global égal à un facteur mille. Des simulations 
informatiques pourraient permettre de rendre compte de cette réalité.  

Ces modèles fournissent une formation de la structure de l’univers 
visible, par l’introduction d’un second univers invisible. Une masse 
négative entourant les Galaxies permettrait d’expliquer les 
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particularités des réalisations dans leurs structures et dans leurs 
comportements. L’absence d’une observation possible de cette anti 
matière s’avèrerait pourtant être un composant du cosmos demeurant 
complètement invisible. Ce processus expliquerait l’apparence des 
Galaxies naines. Il expliquerait aussi les effets anti gravitationnels au 
voisinage des Galaxies et des amas de Galaxies, de leurs structures 
spirales ellipsoïdales, ainsi que de l’accélération cosmique dans 
l’expansion de notre univers. Il n’y aurait plus le besoin de l’utilisation 
d’autres paramètres arbitraires indéfinis, tels que « masse noire », 
« énergie noire », « trous noirs ». L’homogénéité de l’univers, primitif 
d’abord, puis dans son expansion ensuite, s’accorderait avec une anti 
matière primordiale.  

Les structures négatives de l’Univers physique seraient réparties entre 
les Galaxies et dans les « grands vides » constatés de l’Univers. Une 
masse négative permettrait encore de comprendre que les Galaxies, 
d’abord regroupées en amas galactiques, seraient aussi réunies dans 
des « hyper » structures galactiques. Mais elle expliquerait également 
la formation des amas globulaires dont plusieurs centaines sont déjà 
répertoriées dans notre seule Galaxie. Ces interactions « binaires » 
expliqueraient que les étoiles prendraient naissance dans ces amas 
pour ensuite s’en extraire vers la Galaxie principale. Notre soleil aurait 
également suivi cette stratégie particulière, ainsi que les étoiles qui 
l’entouraient au cours de sa formation. La physique mathématique 
permet de donner un sens à l’inversion de la coordonnée 
« temporelle », qui préciserait une inversion du temps et de l’énergie.  

Un tel modèle cosmologique combinant des interactions entre des 
masses positives et négatives permettrait de comprendre que des 
distances puissent être raccourcies dans l’univers. Il favoriserait aussi 
la compréhension des voyages interstellaires. Une inversion de 
« masse », par un changement de variable, permettrait 
« d’emprunter » un passage de l’univers positif à l’univers négatif. La 
masse s’inversant provoquerait une inversion du temps, par voie de 
conséquence. Tout objet de déplacement, ainsi que ses occupants, 
pouvant inverser sa masse, se retrouverait alors doté d’une masse 
négative. Il y aurait donc une inversion de la « flèche «  du temps, une 
inversion de l’énergie et une inversion de la masse...  
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Un tel objet émettant alors des photons d’énergie négative deviendrait 
soudainement invisible, dès le moment de l’inversion. Une autre 
conséquence en serait une inversion du champ attractif planétaire qui 
deviendrait répulsif. Une opération inverse provoquerait une soudaine 
apparence. Des inversions répétées lui procureraient un état 
d’apesanteur apparent accompagné d’une antigravitation tout aussi 
apparente. En état atmosphérique l’objet, de forme discoïdale ou pas, 
devra être « chargé » électriquement par un « plasma » et doté d’une 
mise en rotation de sa structure, mais non de son habitacle. Les 
inversions de masse permettraient de comprendre la propulsion de 
cette masse dans l’univers négatif, totalement inadéquat dans notre 
univers positif.  

Une singularité gravitationnelle, dans le processus de fusion nucléaire 
des étoiles très massives, préciserait que la gravitation générée serait 
devenue tellement forte qu’elle dépasserait la force maintenant les 
particules à distance réciproque. L’effondrement gravitationnel de ces 
étoiles déclencherait ce qui a été appelé un trou « noir » d’où la 
matière ne serait plus visible. Or, il se pourrait que la masse de ces 
étoiles s’inverse alors en masse négative. « Chassée » de sa Galaxie et 
de notre univers, constitué exclusivement de masse positive, elle irait 
rejoindre le « complément » négatif de notre univers. Cette nouvelle 
théorie, dénommée la théorie « Janus »… Janus aurait été un dieu 
romain. Il possèderait deux visages, l'un tourné vers le passé et l'autre 
tourné vers le futur. Le nom de Janus est assimilable à la signification 
de « passage ». Il serait le dieu qui présiderait à toute espèce de 
transition allant d'un état à un autre.  

 

e dopage génétique, 

 

Malgré la multiplicité des scandales, rien ne pourra jamais 
enrayer la mécanique infernale du dopage des sportifs. Une 

enquête édifiante dans les coulisses d’une arnaque planétaire. 

 

L
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Le dopage a gangrené toutes les disciplines… Champions 
professionnels ou amateurs, ils sont trop nombreux à jouer avec 
l’éthique de leur sport pour améliorer leurs performances dans 
l’espoir de ravir une place sur un podium ou d’arracher un record. 
Loulia Stepanova, athlète russe spécialiste du 800 mètres, a osé braver 
la loi du silence. Bannie de son sport après un contrôle positif à l’EPO 
en 2013, elle a dénoncé le dopage systématique institué par sa 
fédération. Des révélations fracassantes qui ont entraîné la suspension 
provisoire, de la Russie dans l’organisation et la participation aux 
compétitions internationales d’athlétisme. Perpétuellement en avance 
sur les moyens déployés par les instances étatiques et sportives pour 
démasquer les « tricheurs », les trafiquants diversifient leurs produits, 
brassant dans l’ombre des milliards d’€uros, sans être inquiétés. Car 
pour garantir le spectacle des grandes compétitions et conforter les 
investissements colossaux des sponsors et des médias, l’impunité reste 
la règle… des intérêts convergents. 

 
Réalisée dans huit pays, cette enquête donne la parole à des sportifs 
dopés, suspendus ou repentis, mais aussi quelques petits sportifs 
"propres". Des personnalités engagées dans cette lutte ont également 
témoigné ainsi que des experts et des journalistes. Une enquête fouillée 
a mis au jour les intérêts convergents des États, des divers industriels 
impliqués, des fédérations et des sportifs, qui  continuent à favoriser ce 
fléau mondial bien loin d’être « éradiquable ». Le dopage est devenu 
génétique. Il est un détournement de la thérapie génique, destinée à 
guérir des maladies en remplaçant un gène défaillant ou en modifiant 
l’expression d’un gène. Le dopage génétique peut consister par 
exemple, à remplacer les injections d’EPO par l’insertion dans 
l'organisme de gènes impliqués dans la production de l’EPO, mais pas 
seulement. L'impact effectif du dopage génétique sur la performance 
est encore mal maîtrisé. Le dopage génétique présente des risques 
mortels tant au niveau du protocole d'introduction du gène que de 
l'impact du gène.  
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e Monde réel, 

Ronald W. Reagan 40ᵉ Président des États-Unis, de 1981 à 
1989, intervenant à la 42e Assemblée Générale des Nations 
Unies le 21 septembre 1987 : 

_ « ...Obsédés par les rivalités du moment, nous oublions souvent tout ce 
qui unit les membres de l'humanité. Peut-être avons-nous besoin de 
quelque menace mondiale extérieure afin de prendre conscience de ce 
lien. Je pense quelquefois que nos différences disparaîtraient très vite si 
nous devions faire face à une menace extraterrestre… Et pourtant, je 
vous le demande : une force extraterrestre n'est-elle pas déjà parmi nous 
?... » 

Une information, émanant d'un groupe ufologique canadien, fait état d'une 
rencontre de Reagan avec trois EBE (des "petits-gris") le 2 mars 1982 - 
rencontre qui laissa le président horrifié par l'aspect de ses "interlocuteurs. 

Le 4 mai 1988, durant une réunion au National Strategy Forum de Chicago, 
comme il l’avait fait précédemment le 4 décembre 1985 à la High School de 
Fallston, Maryland, il déclarait : 

_ « …le monde serait menacé par une espèce, venant d’une autre planète 
aux confins de l’univers. Nous laisserions ainsi de côté toutes les 
différences qui existent entre nos pays… » 

Les révélations suivantes auraient été faites par la Cosmonaute Russe 
Marina Popovitch, et publiées le 8 juillet 2011 : 

_ « …cela ne peut pas et ne doit pas être caché aux populations du 
monde… la sonde  Phobos II, a disparu lorsqu’elle a transmis à la Terre 
des photos d’un vaisseau de 25 km de long… La disparition ou la perte 
de contact avec les sondes envoyées depuis la Terre a été un sujet de 
conversation et de débat entre le Président Bush père et Gorbatchev à la 
conférence de Malte… »  

La sonde se serait alors trouvée à proximité de la Planète Mars et de son 
satellite Phobos. Elle aurait précisé : 

_ « … Il y a eu des contacts entre les astronautes dans l’espace et des 
êtres venus d’autres mondes… » 

Elle aurait également précisé que la Russie ait eu à observer plusieurs 
milliers d’OVNIs et qu’elle en détiendrait plusieurs exemplaires. 
Cependant, indépendamment du phénomène des Objets Volants Non 
Identifiés, elle aurait également précisé que des scientifiques Russes se 
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seraient penchés sur des recherches particulières. Ils auraient ainsi 
découvert des interactions permanentes entre les émotions humaines et les 
champs électromagnétiques de la Terre.  

La présence de zones obscures aurait été détectée dans des champs situés 
au-dessus des parties terrestres en guerre. Ces scientifiques auraient établi 
des corolaires entre les chaos émotionnels humains et des réactions, 
toujours plus violente de notre Planète, aux perturbations qu’ils lui causent. 
Des impacts auraient également été constatés sur l’activité de notre étoile : 
le Soleil. De tels impacts devraient, selon Marina Popovitch, être portés à la 
connaissance des Populations afin de nécessiter un changement radical des 
comportements de l’espèce humaine et de sa moralité.  

Des « fuites » de hauts responsables civils et militaires pourraient avoir été 
volontairement « autorisées ». Ceci afin de mieux préparer les nouvelles 
générations humaines à se sensibiliser aux gigantesques changements 
moraux que les révélations de l’existence des Entités Biologiques 
Extérieures, d’une part et de celle des énormes découvertes scientifiques 
liées à la rétro-ingénierie, d’autre part, provoqueront. À moins que ces 
fuites ne soient, une fois de plus une manipulation des « marionnettistes », 
afin de leur permettre de conserver le contrôle de la situation. La France, 
est un exemple typique d’une volontaire rétention des informations avec 
l’aide de son système d’information particulièrement complaisant à l’égard 
des « Pouvoirs de l’ombre ».   

Toujours selon Marina Popovitch, des études réalisées à Moscou auraient 
déterminé que la Terre serait entourée d’un immense « réseau 
énergétique », correspondant aux schémas géométriques de la répartition de 
ses continents. La géologie de ses continents répondrait, à des « schémas 
directeurs » énergétiques, qui seraient propres aux « tissus »  de son réseau 
global d’énergies. Un anneau énergétique envelopperait notre Planète. Il 
aurait pour résultat de mémoriser des « registres » de consciences de toutes 
les formes de vie et de tout l’historique s’y rapportant. Il s’agirait d’une 
structure de champs dissociables de son modèle physique. Mais la structure 
même de notre « Univers Physique » s’ordonnerait également selon des 
schémas géométriques particulièrement déterminés. 

Ces champs énergétiques  seraient « éthériques » et chargés d’émotions. 
Toutes les  individualités, végétales et animales, auraient la faculté 
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d’affecter ces champs d’une façon positive ou négative, sur notre Planète, 
mais aussi à des niveaux cosmiques. Tous les sentiments et les pensées y 
seraient enregistrés. Ils auraient un effet direct sur les modèles de 
rayonnements climatiques. Ils apparaitraient être aussi l’une des 
conséquences des actuels changements climatiques. Toutefois, il ne 
s’agirait que d’une petite partie d’un immense processus s’inscrivant dans 
un ordre « cosmique » parfait. Des processus cycliques inévitables seraient 
indépendants des influences humaines. Tout, dans l’Univers serait 
interconnecté et la Terre n’échapperait pas à la règle. Des charges négatives 
seraient susceptibles d’affecter l’espèce humaine, à partir des champs 
énergétiques terrestres, et aussi à partir de ses propres agissements.  

Des chercheurs « médiumniques » Russes, se seraient retrouvés sur des 
« plans astraux », en présence d’Américains évoluant dans les mêmes 
domaines de recherche qu’eux. Ces domaines concernaient, entre autres 
études, les influences de « champs » sur la vie, sur le contrôle mental et sur 
des modifications du climat. D’autres études concernaient « l’anti gravité », 
les « champs scalaires », les énergies « vectorielles » et le « vide ».  Des 
applications de ces découvertes pourraient très avantageusement changer le 
destin de l’espèce humaine. Les très grands bouleversements de 
« l’écosystème terrestre » et de ses changements climatiques devront 
contraindre l’humanité à des adaptations radicales dans l’organisation 
« morale » de l’actuelle civilisation humaine ou, elle disparaitra. 

Les principaux Gouvernants de notre Planète auraient été informés de ces 
bouleversements à venir, par des Entités Biologiques Extérieures. Mais la 
principale préoccupation de nos gouvernants serait le risque d’un 
effondrement des « valeurs » qui ont organisé notre société humaine depuis 
des siècles. Ils sont surtout préoccupés par des révélations sur une « énergie 
libre » qui serait utilisable immédiatement, ainsi que l’avait défini Nikola 
Tesla dès le début du 20e siècle. Ce sont en effet les sources d’énergies 
polluantes qui permettent au système économique actuel de maintenir les 
populations dans sa dépendance économique et monétaire. C’est le pouvoir 
des Gouvernants : religieux, politiques, économiques et ceux dans l’ombre 
du Nouvel ordre Mondial, qui serait remis en cause.  

Les E.B.E. qui côtoient nos représentants gouvernementaux respectent les 
libres arbitres des Civilisations qu’ils visitent et dont ils surveillent les 
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évolutions, dans la partie galactique qui leur serait dévolue. Ils n’ont donc 
pas à s’impliquer dans les niveaux évolutifs qu’ils rencontrent. Ils auraient 
démontré leurs bonnes intentions auprès des Gouvernants terrestres qu’ils 
ont pu rencontrer. Ils auraient également démontré qu’elles pouvaient être 
leurs puissances technologiques, en cas d’un non-respect de leurs présences 
sur Terre et au sein de notre système solaire. Ils auraient, en particulier 
démontré, comment ils pouvaient neutraliser facilement et immédiatement 
les armements nucléaires des États qui les possèdent.  

En parcourant des dossiers historiques, il est remarquable d’observer que 
de très importants éléments et évènements auraient sciemment été cachés 
aux populations. Par exemple la sophistication du cerveau humain ne 
correspondrait pas aux théories, communément admises, de l’évolution. 
Les « espèces » humaines auraient été modifiées au niveau de leur ADN, 
au cours du temps… Cela expliquerait le fameux « chainon manquant » ne 
permettant pas d’expliquer l’évolution humaine à partir des hominidés. 
Cela pourrait aussi expliquer les très grandes disparités humaines sur les 
Continents. Des modifications génétiques localisées auraient-elles été 
réalisées au cours de l’histoire humaine ?  Nos laboratoires de recherches 
savent très bien manipuler les codes génétiques. Il s’agirait effectivement 
de mutations artificielles.  

Que nous montrent les hiéroglyphes égyptiens ?  Tout dans ces 
incrustations, semblerait expliquer une cohabitation avec une Entité 
Biologique Extérieure à notre Planète. D’autres civilisations se seraient 
épanouies très rapidement sur tous les Continents, à diverses époques, sans 
que les explications officielles puissent être vraiment convaincantes. De 
nombreux monuments, extravagants par leurs volumes, leurs proportions et 
leurs positionnements, nous démontrent que notre technologie ne suffirait 
pas à les réaliser et là encore les explications admises apparaissent 
déconcertantes.  

Le temps communément admis pour leurs réalisations ne correspondrait 
pas avec les moyens que les sociétés concernées étaient censées utiliser à 
ces époques. Lorsque les « faits » ou les informations détenues ne 
correspondent pas avec notre niveau de compréhension, ils sont tout 
simplement éludés. On appelle cela un filtrage des connaissances. La 



196 

 

communauté scientifique officielle a la fâcheuse habitude de cacher tout ce 
qui contredit ses dogmes établis.  

D’anciennes écritures feraient allusion à des « Dieux venus des cieux dans 
des chariots de feu »… dans un but d’éducation des peuples primitifs. Les 
tablettes « cunéiformes » des Sumériens seraient particulièrement précises 
dans ce sens. Elles ont été expliquées officiellement comme étant des 
mythes. Les récits sumériens préciseraient pourtant la création d’êtres 
devant réaliser des travaux d’extraction de l’or dont les Dieux avaient 
besoin. Les dissimulations de la vérité sont nombreuses et à tous les 
niveaux. Des systèmes solaires, rien que dans notre Galaxie, sont beaucoup 
plus anciens que le nôtre et abritent donc des niveaux de connaissances 
beaucoup plus évolués que les nôtres, et dans des domaines que nous 
ignorons encore.  

 

 

 

 

 

es « Aliens Reptiliens », 

Cela pourrait être des Extraterrestres qui se seraient établis sur 
notre Planète depuis un peu plus de 6.000 ans. Des entités 
reptiliennes se seraient implantées au Sud du Moyen-Orient 
actuel, en période pré sumérienne. Des statuettes à tête de 

reptile datant de cette époque y auraient été découvertes, mais d’autres 
aussi dans d’autres régions de la Planète et datant approximativement de la 
même période. La science officielle considère ces découvertes comme 
autant de mythologies.  

Sur tous les sites archéologiques ou des découvertes de statues et de 
fresques surprenantes ont été faites, elles ont immédiatement été 
cataloguées dans la catégorie des mythes. Cela permet d’éviter des 
explications. Certains textes anciens préciseraient une faculté de 
métamorphose de ces reptiliens leur permettant d’obtenir des apparences 
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humaines… Cette faculté leur aurait permis et leur permettrait encore de 
manipuler les humains et de prendre le pouvoir sur eux. Les 
« métamorphes » seraient des créatures capables de prendre des apparences 
à volonté.  

Ces Aliens reptiliens auraient eu la capacité d’effectuer des manipulations 
génétiques afin de créer, sur la Terre, une espèce hybride dévolue à des 
tâches subalternes. Une humanité d’esclaves aurait ainsi été dévouée à leurs 
exigences. Des références à une partie de notre cerveau : le « cerveau 
reptilien » également appelé le cerveau archaïque, et qui ne représente 
qu’une petite partie du cerveau humain, serait organisé pour la conservation 
de l’espèce. Il serait également doté d’une horloge biologique. Il s’agirait, 
en l’occurrence, d’un des héritages des manipulations génétiques. L’espèce 
de ces reptiliens aurait une particularité de « multi dimensionnalité », dont 
l’occurrence échappe à notre niveau de compréhension.  

Seules les théories de l’univers quantique seraient susceptibles d’éclaircir 
ce type de particularité de divers univers cohabitant avec l’univers 
physique. Leur appartenance à une autre « dimension » d’univers leur 
octroierait des conditions d’existence très particulières. Notre 
« matérialité » serait favorable à leur nécessité de progression. Ils 
utiliseraient notre monde pour pouvoir récolter un certain volume de notre 
énergie. Cependant, leurs incursions représenteraient un aspect 
extrêmement négatif à notre développement psychique. Toutefois, toutes 
les variétés de reptiliens ne fonctionneraient pas selon ce schéma négatif.  

 

’autres révélations, 

Une ancienne avocate de la banque mondiale, ayant exercé 
pendant 20 ans, aurait précisé qu’une race non humaine serait 
présente sur notre Planète depuis plusieurs millénaires. Elle 
aurait soutenu que cette variété d’humanoïdes dirigerait 

l’humanité. Cette Entité Biologique Extérieure aurait créé les religions, les 
banques et les systèmes économiques antérieurs et celui que nous 
connaissons. Elle contrôlerait tout le système monétaire. Elle serait aussi à 
l’origine des conflits permanents opposant les êtres humains entre eux. Elle 
serait surtout présente, partout dans les hautes instances dirigeantes. Elle 
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serait également implantée au sein même du Vatican, alors appelé les 
« arcontes », où elle dirigerait les Jésuites. Ils seraient les gardiens des 
vérités historiques, en qualité d’initiés. Des groupes « d’hominidés » non 
terrestres auraient ainsi toute l’humanité sous leur contrôle. D’une 
intelligence supérieure à la nôtre, ces groupes ne seraient pas créatifs, mais 
uniquement mathématiques. Les extraordinaires avancées technologiques 
du XXe siècle seraient le résultat d’une coopération ponctuelle.  

Notre monde, toujours selon ses affirmations,  serait régi par des sociétés 
secrètes, telles que les Illuminatis, les Bilderberg, les Francs-maçons, etc... 
Ces groupes ethniques extérieurs n’auraient aucune difficulté à se 
dissimuler au sein de l’Humanité. Cette « élite » utiliserait les institutions 
financières et les multinationales pour dominer l’Humanité. Leur politique 
est simple, ils utiliseraient la corruption à outrance, à tous les niveaux de la 
société, et dans tous les secteurs opérationnels. Les moyens d’information 
seraient également à leur service.  

Cette avocate de haut rang, devenue lanceuse d’alerte, a créé le Comité 
d’Organisation Non Gouvernementale de la Section du droit international 
de l’Américan Bar Association, et le Comité sur le multilatéralisme et la 
responsabilité des organisations internationales de la branche américaine de 
l’International Law Association. Elle dénonce notamment le système 
financier corrompu que l’élite mondiale utilise pour s’approprier en totalité 
toutes les richesses et toutes les ressources de la Planète. Elle précise que la 
Banque mondiale, le FMI et les banques centrales contrôlent en totalité la 
mise en circulation de l’argent sur toute la Planète, par l’intermédiaire de la 
Banque des Règlements internationaux (BRI).  

Cette Banque privée des Règlements internationaux, fixée à Genève, 
n’aurait aucun compte à rendre à qui que ce soit. Elle serait utilisée, entre 
autres choses, pour les blanchiments d’argent, ce qu’elle aurait fait 
notamment avec les nazis, au cours de la Seconde Guerre mondiale. Tous 
les deux mois, les banquiers centraux du monde entier se réunissent à Bâle 
pour décider du sort des systèmes économiques de la Planète. L’Élite 
mondiale contrôle absolument tout. Cela leur permet de mieux diriger 
l’humanité. Il s’agit en fait d’un système de « néo-féodalisme » et 
d’asservissement de la totalité de l’espèce humaine. Six grands groupes de 
l’information contrôlent la quasi-totalité des informations divulguées 
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auprès des populations. Toute personne, tentant de s’insurger envers cette 
situation, est rapidement mise hors d’état de nuire… au système.  

Toujours selon cette avocate, ces entités extérieures, dénommées « homos 
capensis », en référence aux « gris » de l’ufologie actuelle, auraient évolué 
en parallèle avec l’espèce humaine. Ils se considèreraient d’ailleurs chez 
eux, sur Terre.  

 

e sexisme, 

La société humaine est très sexiste. Elle a octroyé une 
supériorité à l’homme au détriment de la femme. Les religions 
seraient particulièrement responsables de cette situation. La 
religion chrétienne dans sa branche catholique n’accorderait 

aucune place à la femme pour ce qui concerne les responsabilités 
œcuméniques dans l’exercice de ses valeurs. Des distinctions 
vestimentaires témoigneraient aussi d’une discrimination des valeurs, dans 
les religions juive et musulmane. La religion protestante serait plus 
conciliante en accordant une meilleure place à la femme. Qu’en est-il des 
autres sectes religieuses institutionnelles ou non institutionnalisées ?  Et 
qu’en est-il des institutions économiques et politiques ?  

Une grande cause… celle d’une égalité entre les Femmes et les Hommes, 
par la reconnaissance d’une discrimination des femmes, serait 
indispensable !  Par une lutte contre les harcèlements et les violences 
sexistes faites aux femmes. Une lutte contre le harcèlement de « rue », sur 
et dans le domaine public, avec un délit d’outrage sexiste fait aux femmes, 
serait une première avancée. Une lutte contre le sexisme au travail, toujours 
à l’encontre des femmes, en serait une seconde. Une lutte contre les 
agressions sexuelles et les viols, dans la sphère privée, serait une véritable 
évolution. Enfin, une lutte contre les violences sexuelles faites aux 
« mineurs », âgés de moins de 15 ans, filles ou garçons seraient aussi une 
évolution favorable.  

Des Services Publics devraient être à l’écoute, pour une meilleure lutte et 
une meilleure prévention contre ces harcèlements et ce sexisme outrageant. 
Notamment, avec une meilleure prise en charge, par les unités médicales, 
des conséquences « psycho traumatiques » des victimes. Mais aussi par la 
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création d’un nouveau système de signalements pour les victimes, ainsi 
qu’une meilleure information scolaire sur le sujet des discriminations et des 
harcèlements sexuels. Des opérations de sensibilisations sur ces sujets 
pourraient également être lancées auprès des parents. Une meilleure 
connaissance des démarches devrait être entreprise, par les femmes 
victimes, dans la création des dépôts de plaintes et aussi de la préservation 
des preuves des actes délictueux. La « loi du silence » actuelle doit 
désormais faire la place à un meilleur humanisme envers les femmes.  

 

ers une nouvelle ufologie, 

L’étude du domaine ufologique est des plus déconcertantes. 
Les déplacements des Objets Volants Non Identifiés, dont la 
matérialité n’est pas toujours évidente, défient cependant toutes 
les lois de notre physique, communément admises. Leurs 

accélérations, leurs trajectoires, leurs apparitions-disparitions incongrues. 
Ils sont capables de se diviser et de se ré agréger, de changer de formes, 
d’entrer dans l’eau, dans les montagnes ou dans les volcans. Face à autant 
d’incohérences, les scientifiques ont préféré éluder les phénomènes en 
déclarant que tout cela ne pouvait exister.  

Le phénomène OVNI serait également capable de capter la pensée et les 
intentions des humains qui sont témoins de leurs apparitions. Dans les cas 
de rapprochement avec les entités qui pilotent ces appareils, des 
interactions sont tout autant déconcertantes. Ils contrôlent l’état de veille ou 
paralysent les témoins. Il y a ensuite une impossibilité d’action du témoin, 
la conscience semble être déconnectée du corps physique. Elle est 
accompagnée d’une sorte de paralysie temporaire, des capacités physiques, 
sans que cela n’atteigne les facultés mentales. Ils établissent, le cas échéant 
un isolement sensoriel, c'est-à-dire une modification de la perception de 
l’espace et du temps. Le témoin se retrouverait à l’intérieur d’une « bulle » 
intemporelle, représentant une forme induite de privations sensorielles et 
par une suspension temporelle accompagnée d’un silence total.  

Ils transmettent des réalités fictives ou des informations faussées, c'est-à-
dire une substitution du réel, dans le psychisme des témoins, pour occulter 
délibérément la réalité initiale de la rencontre. Ils peuvent aussi induire un 
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comportement irrationnel, par des interférences avec la conscience 
humaine, avec ou sans conséquence pour le témoin. Cependant, leur impact 
contraint quelques fois les témoins à concevoir de nouvelles visions du 
monde, avec des conséquences importantes dans leur vie. Il s’agirait donc 
bien d’une relation télépathique ponctuelle entre le témoin et l’OVNI se 
trouvant à proximité. Une résistance aux injonctions mentales apparaît 
impossible. De telles interférences avec la conscience humaine, qui seraient 
initiées par des « facteurs exogènes », procèderaient d’actions délibérées 
pouvant correspondre à un programme planifié. Les « contacts » de cette 
envergure pourraient avoir pour raison essentielle d’influencer les témoins 
dans la modification de leurs pensées et de leurs comportements à longue 
échéance.  

Ces interférences sont diversifiables. Il y a d’abord une volonté 
d’identification d’un OVNI par un témoin. La première des conséquences 
de ces apparitions concerne une nouvelle vision de notre « environnement » 
physique. Tout apparaît dorénavant comme relevant de modèles 
d’informations, par une substitution à notre réalité. Des réalités fictives 
seraient transmises aux témoins,  dans un but de dissimulation et de 
camouflage d’une réalité exogène ne devant pas être observable. Cela 
pourrait procéder d’une volonté de ne montrer qu’une apparence délibérée, 
dans le cas où la réalité exogène apparaîtrait insupportable pour les 
témoins, afin de les protéger de certaines conséquences psychiques pouvant 
leur être désastreuses. Il s’agirait d’un concept de substitution de réalité.  

L’information recouvrerait un état de réalité, actuel, potentiel ou virtuel. 
Elle ne serait qu’une possibilité, soit un état de potentialité neutre et non 
encore réalisée. C’est son traitement par l’action de la conscience qui 
déciderait qu’une réalité puisse devenir existante. Il y aurait, partir de ces 
constats, des modèles d’information et un état modifié de la conscience. Ou 
encore, par une connexion indirecte à partir de moyens de perception 
élaborés. Les OVNIs et leurs occupants pourraient permettre d’appréhender 
leur réalité. Par contre, les « enlèvements » obligent à appréhender un autre 
aspect d’interférence des Entités Biologiques Extérieures avec notre 
monde. Ils mettraient en évidence un contrôle total de la conscience 
humaine, par ces entités.  
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Les conséquences qui en résultent, dans la vie des personnes « abductées », 
sont extrêmement lourdes. Ces actions directes sont particulièrement 
brutales. Les personnes, victimes de ces enlèvements temporaires, seraient 
évaluées à plusieurs millions sur la Terre. Elles vivraient des expériences 
très traumatisantes et très lourdes de conséquences psychiques. Il y aurait là 
un traumatisme manifeste d’une interférence constante, pendant une longue 
période de temps et à une très grande échelle, avec la conscience humaine. 
Cela ressemblerait à une opération d’assez grande envergure qui pourrait 
concerner l’ensemble des habitants de la Planète.  

Un état modifié de la conscience serait alors un facilitateur de 
compréhension par l’intermédiaire d’un autre plan de réalité. La théorie 
informationnelle permet de prendre en considération différentes manières 
de structuration de l’espace et du temps, à partir de la conscience. Les 
études concernant l’Univers Quantique avaient déjà introduit ce concept 
particulier. À titre d’exemples, le cerveau apparaît comme un enregistreur 
d’informations. L’ADN devient une banque de données des informations. 
La seconde des conséquences, plus ou moins liée aux apparitions d’OVNI, 
pourrait signifier que la matière dériverait de la conscience. L’Univers 
Quantique prend aussi en considération que le physique dépendrait de la 
conscience. La mécanique quantique précise que la réalité n’est pas ce qui 
est perçu, mais au contraire elle serait une superposition de tous les 
possibles. La réalité correspondrait alors à une densité d’informations 
superposées.  

Partant de ce constat il est possible d’envisager que les OVNIs soient 
parfaitement constitués de matériaux. Leurs occupants parvenant à 
s’affranchir des distances cosmiques. Le phénomène OVNI représenterait 
une émergence métaphysique dans notre environnement et de la nature de 
leur réalité. Des distorsions de l’espace-temps permettraient de réduire les 
distances. L’espace étant flexible, il apparaît envisageable de pouvoir en 
raccourcir son volume. Il s’agirait d’une technologie pouvant compresser 
l’espace à l’avant d’une « bulle » créée par le véhicule de déplacement inter 
stellaire, puis de dilater l’espace situé à l’arrière. 

Ainsi c’est l’espace qui se déplacerait à une vitesse extravagante avec le 
véhicule situé à l’intérieur de la bulle. Dans cette bulle d’espace-temps, les 
occupants n’auraient aucune perception ni de la vitesse de déplacement ni 
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de ses variations angulaires. Il convient de se souvenir des particularités de 
l’élément 115, l’ununpentium, et de son utilisation dans la propulsion 
d’OVNI : 

_ « … L'intérieur du disque est divisé en trois niveaux. Le niveau le plus 
bas est celui où se trouvent trois amplificateurs de gravité-pesanteur où 
les guides d’ondes gravitationnelles sont localisés. Ce sont les 
composants intégraux du système de propulsion qui est utilisé pour 
amplifier et focaliser les ondes gravitationnelles A… 

… Le "réacteur" est situé directement au-dessus des trois amplificateurs 
de pesanteur au niveau central et est centré au-dessus d'eux. Le réacteur 
est un système fermé qui emploie l'élément 115 comme carburant. Cet 
élément est également la source de l'onde de gravité A qui est amplifiée 
pour la déformation de l'espace-temps et le voyage dans l'espace-temps… 

… Une configuration « micro onde » permettrait à l’appareil de n’utiliser 
qu’un seul générateur de propulsion en déplacement atmosphérique. Une 
autre configuration « delta »servant aux voyages spatiaux. Ces engins se 
déplacent dans un environnement « gazeux » qui crée un halo brillant 
qui l’entoure. 

… Le niveau central du disque loge également des pupitres et des sièges 
de commande... Tous les murs du niveau central sont divisés en arches. À 
un moment donné, quand le disque est activé, une des arches devient 
transparente et l'on peut voir au-dehors comme si cette arche était une 
fenêtre… 

… La source d'énergie est un réacteur qui emploie l'élément 115 en tant 
que carburant. Dans ce réacteur l'élément 115 est employé comme une 
cible et est bombardé avec des protons dans un petit accélérateur de 
particules fortement sophistiqué. Quand un proton fusionne avec le 
noyau d'un atome de l'élément 115, il subit une transmutation et devient 
un atome de l'élément 116… 

... Bien que nous puissions réaliser la transmutation d'éléments ici sur 
terre, elle n’est pas normalement réalisée de cette façon, et pas du tout 
avec ce niveau d'efficacité. Chaque atome de l'élément 116 se désintègre 
en libérant deux antiprotons (anti hydrogène), qui est une forme 
d'antimatière. L'antimatière peut être produite dans des accélérateurs de 
particules, ici sur terre, mais seulement en quantité infime et ne peut être 
stockée que pendant de courtes périodes… 
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… Le flux des particules d'antimatière produites dans le réacteur est 
dirigé et évacué dans un tube régulateur (qui la confine pour l'empêcher 
d'entrer en contact avec la matière qui l'entoure) et réagis avec une cible 
de matière gazeuse. Cette réaction d'annihilation totale est la réaction 
nucléaire plus efficace et énergique qui soit…  

… Aussi étonnant et efficace que tout ceci paraisse, c'est seulement 
secondaire à la fonction primaire du réacteur. Le flux d'antiparticules 
émis par la transmutation de l'élément 115 n'est pas la seule énergie 
rayonnée lors du fonctionnement. C'est d'abord le point auquel l'onde de 
gravitation A est produite. L'onde de gravitation émise par la réaction 
115 apparaît sur l'hémisphère du réacteur, se propageant vers le haut du 
guide d'ondes accordé d'une façon très semblable à la manière dont les 
micro-ondes se comportent… 

… Toutes les actions et réactions à l'intérieur du réacteur sont 
orchestrées parfaitement comme un ballet minuscule, et de cette manière, 
le réacteur fournit une énorme quantité de puissance employée pour 
amplifier l'onde de gravitation A. Ainsi, il peut causer la déformation 
requise de l'espace-temps pour le voyage spatial… » 

Aurait déclaré un éminent « technicien », ayant eu à effectuer des 
recherches de fonctionnement sur des OVNIs engrangés… Une autre 
technologie envisageable, concernerait aussi une déformation de l’espace-
temps, mais en dilatant le temps et en comprimant l’espace, toujours par 
l’intermédiaire d’une bulle où se situerait le vaisseau cosmique. Cela 
consisterait à quitter notre réalité d’univers dimensionnel pour accéder à 
une réalité multi dimensionnelle. Une couche d’espace-temps de densité 
inférieure n’autoriserait plus un déplacement mécanique, mais permettrait 
un déplacement qui s’effectuerait par la pensée. La mécanique s’arrêtant 
dès que le temps s’arrête. Il convient de comprendre que le temps qui 
s’établit dans notre perception de l’Univers Physique n’existerait pas à 
l’échelle quantique. Le vaisseau se trouvant dans cette situation se situerait 
donc dans une autre réalité, dans un phénomène de décohérence. Il ne 
s’agit là, évidemment, que d’une théorie parmi tant d’autres.  

Une tout autre théorie concernerait la densité de soi, c’est-à-dire la faculté à 
partir d’un plan subconscient, de pouvoir agir sur une matérialisation des 
formes. Un pouvoir de la pensée qui permettrait instantanément la création. 
Un processus de densification qui autoriserait à des entités de pouvoir se 
manifester dans notre Univers physique. Il y aurait un espace-temps global 
de cas dimensionnels. Enfin, une énergie spirituelle, faite de pure énergie 
serait capable de se manifester dans notre univers en utilisant des formes 
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appropriées à leurs convenances. Cette théorie aurait été admise à la suite 
de témoignages révélant des apparitions ne supportant aucune autre 
explication. Notre réalité de conscience serait une réalité d’espace. La 
conscience serait assimilée à une texture vibratoire de l’espace. Notre 
réalité serait alors accomplie par la conscience collective et les champs des 
futurs probables consistants à des situations prévisionnelles pouvant se 
réaliser… 

 

a revalorisation des salaires, 

La comparaison des salaires, d’abord aux USA, puis en France 
pourrait-elle permettre aux employés français de se réjouir… ? 

 

 

 

Le salaire des grands patrons aux États-Unis, il ne s’agit que d’une 
moyenne, est égal à 350 fois celui du salaire moyen d’un de leurs 
employés. Il a progressé de 10 fois en 46 ans. Celui, des salaires moyens, 
des grands patrons français ne serait que de : 93 fois…  

 

 

 

 

De telles rémunérations seraient-elles justifiables ? Le salaire serait ainsi 
lié, selon l’avis des patrons, à la productivité. Les personnes qui estiment 
que les patrons  seraient  normalement  rétribués argumentent  aussi  selon  
la  « théorie  du Tournoi », et que cela servirait à motiver les futurs carrié- 
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ristes des entreprises… en adaptant leurs efforts… et que par ricoché, cela 
permettrait de meilleures  performances des  entreprises !  Il y aurait aussi 
le phénomène des « superstars », ces bons patrons difficiles à recruter…  

Il s’agirait donc d’un juste prix à payer pour faire monter les enchères et 
ainsi pouvoir s’offrir les meilleurs… parmi les meilleurs… Un autre 
argument, qui serait avancé, préciserait que les performances des 
entreprises justifieraient pleinement le bulletin de salaire destiné à leurs 
patrons. Et, quand bien même les performances ne seraient pas au rendez-
vous, puisqu’il s’agit de gros montants qui sont en jeu, il serait bien normal 
qu’une grosse partie des gains leur soient rétrocédés…  

 

 

 

Cependant, il apparaît qu’il n’existerait aucun lien véritable entre les 
performances et la rémunération des grands patrons. Les économistes 
soulignent en particulier que les performances sont le plus souvent liées à 
des « aléas » qui ne dépendent ni des talents ni des efforts personnels des 
patrons. C’est surtout la taille de l’entreprise qui justifierait les 
rémunérations excessives de leurs patrons…  

 

 

Effectivement, il est constaté que plus le niveau hiérarchique est important, 
et plus le panel des salaires est large. Plus le système des rémunérations est 
complexe, et plus il rapporterait… compte tenu d’un niveau de 
responsabilités devenu beaucoup plus marquant !  D’autre part, les 
dirigeants bénéficieraient surtout d’un Pouvoir bien plus conséquent, pour 
avoir le droit de décider de leurs niveaux de rémunérations puisqu’ils  
peuvent le fixer eux-mêmes… Les actionnaires et les conseils 
d’administration n’ont en fait aucun moyen d’en contrôler le bien fondé. 
Les informations, concernant d’éventuels mérites des patrons sont bien 
insuffisants pour leur permettre d’en définir la juste rémunération. S’il 
existe de vraies raisons économiques de rémunérer les grands patrons, elles 
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demeurent particulièrement discutables. Quant à une vraie justice sociale… 
même pour ce qui concerne le SMIC… 

Aucune revalorisation du Salaire Minimum Interprofessionnel de 
Croissance, n’aurait pu « croitre » en France, depuis 2012…  

 

 

 

ne économie mondialisée, 

L'élite mondiale ne se contenterait pas de contrôler les méga 
entreprises. Elle dominerait également les organisations non 
élues, qui n'ont pas de comptes à rendre, et qui contrôlent les 
finances de presque tous les pays de la planète. La Banque 

mondiale, le FMI et les banques centrales comme la Réserve fédérale des 
États-Unis contrôleraient littéralement la création et la circulation de 
l'argent dans le monde entier : 

_ « … La Banque Mondiale et le FMI seraient au centre du système 

financier international. Ils y auraient plusieurs rôles. L’un d’entre eux est 

de superviser le « Global Colateral Account ». Il s’agit d’une organisation 

qui signifie : TOUS LES BIENS DE LA TERRE.L’Or, les Métaux précieux, les 

Trésors, les Œuvres d’art… Ces biens sont la propriété de l’humanité et 

sont là pour le bénéfice de l’humanité tout entière… » 

170.000 tonnes d’or seraient en dépôt à la banque d’Hawaii. Toutefois, il 
ne s’agit pas de l’or physique, ce ne seraient que des certificats, car l’or 
physique serait caché ailleurs : 

_ « …Je dis que nous sommes totalement tenus à l’écart des 
informations. Nous sommes dans le noir. Les médias traditionnels sont 
totalement sous contrôle. Cela est prouvé et documenté par la « Federal 
Institute of Technology ». Nous sommes totalement infantilisés sur toutes 
ces choses dont nous sommes tenus à l’écart. Nous ne devrions pas être 
surpris que les biens de l’humanité nous soient cachés… Nous disons 
que cet or n’est pas seulement celui des États Unis, mais celui de tout le 
Monde… Nous devons éduquer l'humanité sur la légalité et les structures 

U 
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qui détiennent les biens de l’humanité. Car cela appartient à 
l’humanité… » 

_ «  Les dettes des États ne sont qu’une immense escroquerie…Ce ne 
sont pas seulement les États-Unis qui sont pris au piège par ce système, la 
« Banque for International Settlements », la Banque Centrale et tous les 
pays sont pris au piège... Les États-Unis sont à l’embranchement de 2 
routes. Et ce n’est pas seulement les États -Unis, mais l’humanité tout 
entière… Les 3 armées, des USA, de la Chine et de la Russie, 
travailleraient toutes ensemble actuellement pour tenter d’éradiquer la 
corruption mondiale afin que l’humanité puisse continuer…Une fois que 
les gens auront compris l’arnaque, cette arnaque sera terminée…» 

_ «… Mais il y a 2 façons de garder les personnes dans la matrice et pour 
qu’ils obéissent comme on dit. La première c’est avec le pot de miel, 
quand les personnes ne peuvent pas s’empêcher d’être attirées par le 
miel. Des  « affaires » dans des hôtels avec des banquiers ou des 
politiques (lesquels sont filmés à leur insu) avec des miroirs à double 
teinte par lesquels on les filme pour les exposer plus tard si besoin. Ça, 
c’est la première façon. Et l’autre c’est de leur donner des salaires 
énormes. Donc on a la carotte et le bâton. Et il est très probable que ces 
personnes étaient « coincées ». Ils n’avaient plus nulle part où aller. 
Certains d’entre eux se seraient suicidés. C’est très courant… » 
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ne réduction des dépenses, 
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es cibles, 

Les deux dernières guerres mondiales, qui ont coûté 100 
millions de vies à l’Humanité, n’auraient eu aucune autre 
utilité !  La guerre est une maladie. À la manière d’un parasite 
ou d’un virus qui infecte une personne, la guerre infecte 

l’humanité. Ils ont tous été constructeurs d’armes : Archimède, de Vinci, 
Tesla, Nobel, Einstein. La guerre les aurait tous infectés. La guerre 
nécessite des ressources, des compétences, de la précision et de la 
persévérance. À aucun moment, dans l’histoire humaine, aucune personne 
n’aura été capable d’autant d’innovations et de prise de risques que les 
fabricants d’armes. Eisenhower avait précisé que le monde armé 
déterminait le génie des scientifiques. La paix pourrait-elle un jour 
mobiliser autant de facultés ? 

À Neuf-Brisach, le génie militaire de Vauban avait construit la fortification 
militaire la plus emblématique de son génie. Heureusement certaines 
applications, issues du génie militaire passent ensuite au profit de certaines 
technologies civiles. Le Pentagone, qui est le quartier général du 
département de la défense des États-Unis à besoin d’un budget annuel de 
fonctionnement de 740 milliards de $. La faim dans le monde pourrait être 
complètement éradiquée avec 270 milliards annuels. La connaissance de 
l’humain serait infinie. La Corée du Sud exporte deux fois plus de produits 
manufacturés que la Russie. Son territoire est pourtant 170 fois moins 
étendu et sa population est trois fois moins importante. Les biens 
immatériels tels que la connaissance sont multipliables alors que les biens 
matériels sont divisibles. Le métissage des connaissances est exponentiel. 
La connaissance acquise est proportionnelle au gisement de celle-ci par le 
temps passé à l’acquérir.  

 

ne expansion des connaissances, 

De nombreux enfants auraient des facultés particulières qui, 
la plupart du temps s’estompent ou disparaissent au cours du 
temps. Pourtant, certains d’entre eux parviennent à conserver 
et même à améliorer, ce qui est communément appelé des 

dons particuliers. Spécialement, celui d’être capable d’observer une sorte 

L
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de halo coloré qui serait situé autour du corps des personnes. Il s’agirait, 
entre autres choses, de formes de pensées lisibles à partir de ce phénomène 
singulier. D’autres enfants, ou adolescents, ou mêmes des adultes, auraient 
la faculté de quitter leur enveloppe physique. Elles pourraient ainsi 
soustraire leur conscience de l’environnement physique de leur corps. De 
nombreux témoignages de personnes victimes d’accidents divers ont pu 
décrire des situations de ce genre. Là, en l’occurrence, il s’agirait de 
personnes n’ayant pas subi de traumatisme particulier.  

Elles auraient tout simplement la capacité de migrer en dehors de leur 
enveloppe corporelle. Au cours de leur première expérience, leurs 
interrogations sont multiples. Ensuite, elles parviendraient à canaliser leurs 
émotions et à maîtriser leurs nouvelles situations. Elles acquièrent des 
perceptions, d’abord déconcertantes, puis novatrices et extrêmement 
valorisantes. Elles sont surtout conscientes qu’il ne s’agit pas d’un rêve, 
mais d’une nouvelle perception de leur environnement. Précédemment très 
déconcertantes, ces situations deviennent ensuite très valorisantes. C’est 
une nouvelle ouverture vers d’autres niveaux de perceptions et vers des 
perceptions et aussi vers d’autres niveaux de la conscience et des 
consciences. Il y aurait une période d’accoutumance vers de nouvelles 
démarches causées par ces nouvelles perceptions et vers d’autres 
dimensions d’espace-temps.  

Les voyages hors de l’espace physique s’effectueraient à la vitesse de la 
pensée. La simultanéité et l’instantanéité de ces expériences permettraient 
d’appréhender d’autres facultés dans la compréhension vers d’autres 
environnements. Les sensations, les sentiments, les perceptions seraient 
situées à l’extérieur du corps physique, dans un type d’expériences ou 
d’expérimentations. Tous les sens seraient, bien au contraire, décuplés par 
rapport à leurs situations normales, dans leur environnement normal. La 
« vie réelle » se situerait donc ailleurs, dans des situations difficiles à 
expliquer. Ces témoins d’un autre environnement, percevraient toutes les 
vibrations de la matière, totalement invisible dans l’environnement 
physique « normal ». Ils parviendraient à une autre conception de la vie. La 
mort, elle-même leur serait alors considérée comme inexistante. Tout ne 
serait que vibrations. Ils auraient même la faculté d’accéder aux 
expériences de leurs précédentes vies physiques.  
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Toutefois, un tel modèle d’expérimentation, dans divers « plans » 
d’organisation de la « conscience », demanderait de nombreuses années 
d’expérience progressives, avant de pouvoir parvenir à des niveaux 
conscients pouvant être considérés comme supérieurs. Ces plans se 
situeraient dans des niveaux dimensionnels très subtils. Des voyages dans 
l’espace s’effectueraient d’une façon instantanée. Ces personnes, dotées de 
ces fonctions particulières, auraient aussi la faculté de rencontrer d’autres 
personnes ayant obtenu des facultés équivalentes et elles pourraient avoir la 
possibilité d’échanger avec elles des modes de pensées. Les sensations, les 
sentiments et les émotions seraient beaucoup plus exacerbés. Cela 
semblerait vouloir suggérer que notre monde physique ne serait qu’une 
petite partie d’une réalité beaucoup plus variée et bien plus intense 
concernant l’organisation énergétique d’un Univers ou de plusieurs Univers 
ou de « Multi-Verts ». Il y aurait, selon toute vraisemblance bien d’autres 
niveaux de réalités à découvrir.  

Des perceptions extra-sensorielles et des jugements personnels de la vie des 
témoins ayant vécu des expériences de mort imminente sembleraient 
démontrer cette véracité. Le corps physique serait un « véhicule » emprunté 
qui permettrait de réaliser, au sein de la matière, des niveaux de 
connaissances qui seraient utiles à la conscience. Au cours de leurs 
expériences de dé-corporation, les personnes concernées s’aperçoivent que 
la matière, qui représentait auparavant un obstacle, n’a dorénavant plus de 
consistance pour elles, pas plus que les personnes qu’elles rencontraient 
normalement. Elles obtiennent instantanément le pouvoir de traverser les 
obstacles et les personnes. Cela va aussi signifier pour elles, qu’elles n’ont 
plus la possibilité de parler ni de correspondre avec les personnes qui leurs 
sont proches ni avec les autres. Elles n’appartiennent plus à notre monde 
physique.  

Il apparaitrait que des personnes décédées resteraient à proximité de leur 
lieu d’existence. Les personnes qui décèdent de mort violente ne 
parviendraient pas  à prendre conscience qu’elles ne figurent plus dans le 
monde physique. Quitter le plan physique ne serait pas aussi simple. Les 
personnes conscientes que leurs jours sont comptés et que leur fin est 
proche deviendraient plus aptes à quitter rapidement le monde physique. Il 
y aurait cependant des cas particuliers où certaines personnes auraient 
besoin de continuer leurs « missions » positives ou des « dépendances » 
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négatives. L’univers « spirituel » qui les attend serait extrêmement 
valorisant. Elles auraient notamment des fonctions de guide à assumer. Les 
perceptions extra-sensorielles ne sont pas courantes dans le monde 
occidental et justement à cause de la culture occidentale. Celle-ci n’accorde 
aucune approche à d’autres modèles de sens beaucoup plus subtils que 
celui de nos cinq sens physiques. Les connaissances actuelles sur les 
modèles quantiques permettent pourtant de mieux pouvoir prendre en 
considération et de mieux appréhender ces témoignages particuliers. Des 
travaux de recherche en médecine « quantique » notamment feraient 
découvrir de nouveaux horizons insoupçonnés jusque là. 

L’univers spirituel, qu’il convient d’appeler ainsi, apparaitrait aussi « réel » 
que celui de notre univers actuel. Il s’agirait d’une autre organisation des 
modèles de vies. Les personnes extra sensorielles en sont parfaitement 
conscientes. L’organisation de leur vie deviendrait particulièrement 
différente de celle qu’ils avaient avant d’être conscients de leurs 
particularités. Leur corps  « astral » leur permettrait d’avoir accès à des 
situations de nouveaux décès, mais aussi de nouvelles naissances, pendant 
leurs voyages spirituels. Elles auraient pu constater qu’une personne 
nouvellement décédée était accueillie très chaleureusement par les 
personnes qui l’avaient précédée, comme s’il s’agissait d’une naissance. 
Mais, plus surprenant, il leur était surtout possible de constater la tristesse 
des personnes, dont l’un des leurs repartait dans un cycle physique. Il 
devait les quitter, et donc pour elles, il était tout simplement en train de 
décéder. Les plans s’inverseraient dans des configurations opposées à nos 
modèles de compréhension.  

Les voyages spirituels permettraient aux personnes favorisées, par les 
particularismes de leurs dons, de pouvoir côtoyer d’autres formes de 
réalités. La civilisation occidentale a délibérément adopté une réalité 
« consensuelle ». C’est-à-dire un accord inconscient, émanent de ce groupe 
culturel, à définir un modèle d’organisation particulier de la réalité. 
Cependant ce dogme ne correspondrait pas du tout à ce que serait la 
« réalité » intrinsèque, et donc inhérente à d’autres modèles d’organisation, 
de ce qui pourrait être appelé le monde spirituel ou le monde de la 
conscience. Ce dogme ainsi adopté ne correspondrait qu’à une perception 
appauvrie, donc partielle et parcellaire de la réalité. Dans ces 
particularismes adoptés par les personnes capables de percevoir d’autres 
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« fonctions » de l’existence individuelle de chacun, leurs perceptions de la 
vie et de ses fonctions deviennent très différentes au fur et à mesure de 
leurs nouvelles connaissances. Leurs rapports avec les autres personnes de 
leur entourage en sont complètement modifiés.  

Chacun d’entre nous « possèderait » un guide spirituel chargé de nous 
faciliter le parcours dans la vie physique, et de nous guider vers d’autres 
modèles beaucoup plus subtils. Cette « dé corporation », occasionnelle des 
initiés, ou définitive ou bien provisoire, des simples mourants, permettrait 
aussi de « voyager » dans d’incompréhensibles dimensions. Il semblerait 
également qu’elle permette d’accéder sur d’autres planètes, à condition 
toutefois, d’y être autorisé. Cela semblerait suggérer qu’il y aurait des 
« degrés » d’évolution liés à chaque personne. Toutes les planètes, de tous 
les systèmes solaires, seraient toutes habitées, mais avec d’autres modèles 
vibratoires. Il apparaitrait que beaucoup de planètes seraient déjà passées 
dans des modèles vibratoires beaucoup plus évolués que celui de notre 
Terre. Pour pouvoir accéder à ces planètes d’un modèle vibratoire différent 
du nôtre, il faut d’abord avoir pu accéder à un autre modèle d’évolution.   

Il apparaît alors inconcevable, d’un point de vue organisationnel, qu’il ne 
puisse y avoir de la vie que sur une seule planète. Laquelle est perdue dans 
l’immensité d’une galaxie, elle-même perdue dans l’immensité des 
groupements galactiques, eux-mêmes disséminés dans l’immensité de 
l’univers physique qui est accessible à la perception de nos sens. 
Longtemps l’humanité a considéré que sa Planète était au centre d’un 
univers qui gravitait autour d’elle, avant de prendre conscience que c’était 
faux. La plupart des sectes religieuses, institutionnelles ou non, continuent 
à faire croire à la grandeur d’une humanité élue des dieux et d’un univers 
créé pour eux. Les instruments qui nous permettent d’explorer les autres 
planètes et le cosmos sont adaptés à nos niveaux de perceptions. Ils ne 
peuvent pas prendre en considération les autres niveaux existentiels des 
autres réalités de ce cosmos. Il convient surtout de comprendre que toutes 
les planètes se réfèreraient à un modèle évolutif qui pourrait correspondre 
au niveau évolutif de ses occupants.  

Pour ce qui concerne l’existence d’autres entités diversifiées ou à peu près 
équivalentes à l’humanité qui pourraient être tentées d’envahir notre 
planète, il convient de prendre conscience que si elles utilisent des 
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technologies supérieures aux nôtres, elles auraient évidemment conquis la 
Terre depuis bien longtemps. Toutefois, à l’identique des humains allant 
continuellement coloniser d’autres territoires terrestres, certaines entités 
sembleraient être aptes à vouloir utiliser l’espèce humaine, dans son 
ensemble, pour leur seul profit sur notre planète. L’espèce humaine 
pourrait même avoir été « dimensionnée » à leur service. Il est devenu une 
certitude, pour les secteurs militaires de tous les pays, que des entités 
viennent sur notre planète pour observer ce qui s’y passe et pour étudier 
quel peut être notre niveau évolutif. La Terre, en raison de sa diversité et de 
son niveau évolutif, représenterait un modèle attractif d’étude pour les 
voyageurs de l’espace.  

Des observateurs, dont les conceptions intellectuelles seraient différentes 
des nôtres, viendraient observer les différents niveaux émotionnels des 
humains. D’autres espèces auraient un rôle de protection de l’espèce 
humaine et surtout de la planète. Les niveaux évolutifs que connaissent les 
humains et les autres niveaux qu’ils auront à connaître sont des niveaux 
déjà connus et vécus par les autres espèces extérieures. La Terre serait 
considérée comme étant la seule planète « incongrue » de notre système 
solaire. Elle ne serait pas encore parvenue au niveau évolutif avancé 
correspondant aux autres planètes. Toutes les autres planètes auraient des 
contacts officiels entre elles. L’espèce humaine ne semble pas pouvoir être 
prise en considération à cause de son comportement continuellement 
belliqueux depuis sa « création ». Elle est réputée, par ses visiteurs, être 
une espèce d’hominidé préhistorique complètement dépourvue d’une 
organisation cohérente.  

Plusieurs « guides conditionnés » auraient été dépêchés sur notre planète 
pour permettre à l’espèce humaine d’être en mesure d’accélérer son 
évolution. Le plus influent, d’entre ceux qui nous sont contemporains, 
serait Nikola Tesla. Ses actions ont été complètement entravées, parce que 
ses découvertes ne correspondaient pas aux orientations des dirigeants 
économiques de son époque.  

_ « …nous devons libérer l’esprit des contraintes du temps et de 
l’espace… tout en préservant leur essence, aujourd’hui et pour les siècles 
à venir… », aurait-il déclaré.  
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Son laboratoire de recherche et d’expérimentation aurait été volontairement 
incendié, ruinant ainsi plusieurs décennies de ses recherches. À l’évidence, 
il avait dérangé la bonne marche de la classe dirigeante. Toutefois, les 
dirigeants économiques ont utilisé au mieux les inventions de Tesla à des 
fins militaires. Toujours tuer pour conquérir et s’enrichir est simplement le 
seul aphorisme, c'est-à-dire le seul but essentiel, de l’espèce humaine. Il 
convient toutefois d’être conscient que la technologie, mise actuellement à 
la disposition de l’ensemble des populations, ne correspond pas aux 
technologies connues et qui pourraient être appliquées immédiatement pour 
le bien-être de tous. Elles sont soigneusement mises à la seule disposition 
de la caste oligarchique dirigeante.  

Lorsque de nouveaux chercheurs découvrent des technologies 
intéressantes, ils sont rapidement mis hors service. L’espèce humaine est 
volontairement cloisonnée dans les pouvoirs octroyés par les systèmes 
économiques, par les systèmes religieux, par les systèmes politiques, par 
les systèmes de communications, par les systèmes de santé, par les 
systèmes scientifiques, par les systèmes philosophiques, etc… tous entre 
les mains d’un seul pouvoir central mondialisé. Les dégradations des 
espaces terriens, maritimes et aériens de notre terre, causées par l’espèce 
humaine, ont aussi une conséquence sur l’humanité qui devra en payer 
rapidement le prix fort. Une réalité, d’ordre spatial, devra être respectée, de 
gré ou de force, par l’espèce humaine entière, ou elle devra en payer les 
conséquences et par sa possible disparition prochaine. Notre civilisation 
serait parvenue à un nouveau changement de paradigme ou de références. 
Notre monde correspondrait à notre niveau de conscience et de 
compréhension. Nous ferions « notre monde », en fonction de nos propres 
sensibilités.  

Le monde ne serait donc pas objectif, mais il correspondrait à ce que nous 
sommes. Des formes de pensées « fabriqueraient » notre environnement 
physique. Il serait important de mieux comprendre que c’est la cause, qui 
crée la conséquence. Dès lors où il y a la possibilité de connaître les 
origines d’un « malaise », ses implications deviennent mieux 
compréhensibles. Pouvoir passer du chaos à l’harmonie pourrait ne 
dépendre que de nos formes de pensées. De nouveaux états de conscience 
permettraient d’appréhender la vie différemment. La vie dépendrait des 
croyances et des formes de pensées, mais sans aucune implication 
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religieuse. La religiosité est un autre domaine qui n’a pas besoin d’être 
entretenu. Le pouvoir de la conscience, à partir du pouvoir des croyances, 
pourrait être un pouvoir infini. À partir de ce constat, il deviendrait 
important de comprendre le pouvoir des pensées et de leur contrôle. Cela 
passerait par une gestion des pensées, puisqu’elles seraient la conséquence 
des effets. L’information permettrait la liberté. L’énergie utilisée serait 
salutaire à chacun de nos espaces environnementaux ainsi qu’aux résultats 
obtenus. La conscience de vouloir obtenir un monde harmonieux devrait 
d’abord devoir passer par des formes de pensées qui ne seraient 
qu’uniquement harmonieuses. Au contraire, les pensées négatives 
continueraient à entretenir le chaos et le désarroi.  

 

 

Nota : ces textes sont des extraits d’idées émises par diverses 
personnalités et  provenant de plusieurs sources… 
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